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2300U..ABONNES REGULIERS ...2300
qari et tâ. 1 LE PRIX COURANT 00 orle C.1>.1t. et $1,898 pour

I A & IL LIONAIS. - gtVITgL'kIS-IftOPITAI RÉS. l'Annapolis et l)igby ; soit pour les
LEpOStiUonU Cette question n'a ChibetlBtaêNwokie" chemins de fer un total (le $183,218.

ai pas été perdue devue, Téléphone No ZN otedePote No 917 Les canaux et la navigation iuté
et le comité des citoyens nommés-,-~oîéî Ji&a rieure des lucs exigeront une dépen-
pour la mener à bon port a eu, cette ABONNEMENTS se (le $712,900, dont $76,500 pour
semaine, encore, une réunion. A la ~ (Stridemen* payables d'avane.) travaux déjà exécutés au canial La-
.suite de cette réunion, le maire M. Montréal et Banlieue, un an -. 11 r~ hine et (lui devront être payés à
R. Wilson Smnillh s'est rendut à Ot- rancset' Union Postale, un an (15franc4t - ( l'entreprenieur St. Louis <'n vertu
tawa pour presser nue décision <le Troui abonnenientetcowidér-umin,.i renotvel.- du ueîet<el 'iir.urîe

la part du gouvernement au sujet . ,bonnelment ne cense que inir un ordre eenj iîi la sanl ine ci -dessus (le $79-S 048,
ifessé au bureau même du journal.

d'une subvention. Il en est revenlu il n'est pas donné suite à un ordre tle ilisqw,îî 699.9 sot imipuitables ail1 compte
avec la réponse que le gouverne- """~ tant que les arrérages et ianiiic o enuritni- ca pitalî et la balance $98.101l au re-- Î. «Ilt pupayé».ve utuent ne pouvait rien P)endant, la .%il reser wutes communîcat4ons comme suit:vn.
présente session. LE PRIX COURANT, lýes dépenses lpour 'rrava~ux l'a.

Nous avonà confiance qu'à la pro. Montréal. Canada hles- et constructionq figurent, pour
chaine session M. Laurier aura eu, -- 389,18:2.12 atu revenu et. ,1.3
toutletemps nécessaire pour donner tant de ruines. On remarquera que t"' (eaî)tal, fohrmîant.un total île$137.-
une meilleure réponse qux Montréa la. portndelaifélsbeaulýe pilus foirt, i tom séparé estlais.~~l prprto deu lcacti rélsal au euou rp-tbie

lais. n toucas, lcstbaucou troppassif fut la pins considérable en <le $28,0 pour travaux a >ie
tard maintenant pour parler d'une 1893. C'ommîîe le fait rem*tr<îuer lailes et aIi n < qais <le Gotioriell,
expoiîition internationale on 1897 et îl'conomist, ce résultat est <lû à ce (il t~lsitte ihmsnu
il sera bientôt temps de se pronon- qu'en temps de panique (les entre- Dn le aurs mileq os
cer catégoriquement si elle doit, -prises (lui normalement atr.tient été trotuvons s.->(),000i <le sutbvention11 à
avoir lieu en 1898 ; une année n'est, solvables, tombent dani la gêne et la1 ligne franco belge, et $67,500( pour-
pas de -trop pour se bien préparer, !otcnanesàsmrr subvention à d'autres lignes (le va-

Lea sounte aon am ée à~ sombrer.' peur.

Etais-Uni. la statislique les fail- LE BUGIE1 SUPPLI.'MEN'I',tiRE
lites depuis 1887 à 1896 (ler senles-

iimée dants le budîget su ppléncîîtai re
à $1 46,831 .67. 'Nons voyons égale-

tre de l'année). - En milliers de Le budget supplémentaire les dé mentII que i exlunaos,' toit (1t is
dollars :penses présenté a la Chamblre les Rivières IL un sulisiilc (le *$5,0>>0 et

Nombire l('îatCommunes pour l'exercice financie que le service (le la qluarantainre est
de Ps-i ci' lîLifse ermnan le30 jin 897 s'lève(oî1 1)ê pu r$37,10 ).77 ;la sociét

faillit es Éévudi- ail jeaffif

1896 ... 7,6(12 6049 10,315 289870,dn $,1 15.3! < le protetio>n <les femmes immigrées

1 on1. Il,52.8 ' 44,7 555 54.(L 1 .$.47USM4.7f) Là prendre &tr le re- Commne 011 pett le voit- d'après
1893 ... 6.231 105,372 170,860 61 "t'enu.e cîresR cîesus de tun '
1892 ... 5,351 28,935 ô6,536 51" L éatmn d amlc ii éatmns 'st eu el mi
1891... 6.(37 48,207 62,370 53 Ledpreetdlamlcà idéatmnsc'teuiel u-
1890 ... 11.466 30,02.5 62,868 48 "~seul est compris pour $,10;57 lice qui a la plus grosse part-et ou-
1889 ... 5,918 32,80W' 67,412 48 "dont $844,466 pour achats (l'armes core trouvons-nous til ¶> 0en-lt
1888 ... 5,254 34 835 64,988 53 'et de munitions en mars et avril viron de la dépense supplémnit aire
1887 ... 5,072 22,643 52,791 " derniers, $100,000 pour canons et de ce département devront sortir dlu

Au point de vue-du nombre des $142,q10 7 .50 pour habillements, la pays pour achats d'armes et <le mu-
faillites, le premier semestre 18(16 différenice comprend dles dépenses -nitions en Angleterre.
détient le record. Mais au Point dle de nature variée. Nous aurions préféré voir cette
vue de leer importance, le premier Les chemins de fer et canaux on. somme inscrite au (;onpte des che-
rang appartient ain premier semes- trent dans le budget Supplémentaire inins do fer et canaux ou (les tra-
tre de 1893, pendhint lequel se Pro- pour $798,048, dont $111,350 pour vaux publics et constructions.
duisit une panique qui entraîna lé chemin de fer Intercolonial, $20,- Nos ouvriers n'ont pas été trop

Le papier sur lequel est bàplm <'LE PRIX COURANT " est fabriqué parlIa Canada Paper Co., Montréal
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f1vriés susle rapport <lu tra- Japon, par exciii le, sembîlalient fer- . t.ioiîale a plus de c-hanices (le réussite
visil, depuis quelques années Mi tout, inée8 pont- longtemps à lat civilisa- à Québec qu'à Mont réaml. nlous sont-

'-"9""j.usrrîllt -i-'en-trée &* te0, à iv.;li4cr.t A'reu t dl@ zèle .. pê lU lne a~l
l'hiver leti goîsvertsieît - tat f6 pour- imiplanter aîu dehors leiirt; pro-, lutte en faveur de Quêher.
itéraI que purovinciail et les miluici- dluits'l Partosut, nous voyous la lutte, Mais la Se mainle (Voin paerriale aI cru
palités sertit pour les travaiilleuirs .lat concurrence ac'harnée dles pro- qu'il lui suffisait de lancer sa petite
une bonnes aubaine. dîseteurs sur- les miarchsés de c..ii- pointe conître Montréal pour satis-

sommiîat ion. Nous voyons lies expo- faire set; lecteurs. elle atti *se sans
sitions Igjtj;â.sse- sur toits les psoints cesse lat jalousie de clocher par- put'

QIJEBE' %-s MONTIiEAI1  (le liiirs; tnous eii signalions '24 esprit <le btout ique et s'aveugle tit
datîs 4. lîmtre nu iéro <lu 10 jusil let poilit de nie 1p;s voit- Il'absondante

Nous comnpreno<ns parfaitemen~c~t. pour- lan née I 896i seu lemn t. moi isson (Iue ré-ol tçr.tit. stéli
hbitn que chacu-îin a it poiur sa v il le Pomur nouis, qui n 'avons à I 'étran - ,Montréal avait sôîî expoi t ion inster-
natale uts autour prfrnil; maisk, ge* lit commuis, iii agentâ <-omîier- nationale.
ce que niouîs ne tcuuîîlîr-eiions guète, <isiux quii puissent faîire conîsaltre, Est ce que Qýuébee par sons site
c'est qu'u n journal, titi journsal coiîn. valoirt et arlheter nos issrelîaî<ise. admtirable, -sa situation pi't toresquie,
isercial surtout, ait suie étroiites.,« tize ex position inîternîationale au ses souvenirs hsistoriquse,, ses fa-
d'esprit telle qu'il sie inî<u aasCanada neptic wî t ête que <l'un granîd îueuscs P>laines d 'Abra.liîî ii n'est pa
suie occast.iosi de décrier, de dénsigrer seco0s à Lulii!re teoinigîere-e et à liOS' uise ville unique ais ssmne que vi-
les eftoi-ts et les tenttatives danîs lat industries ignorés -.lis dehors. siteront les milliers d'étransgers
voie du1 îîrogîèsi faits il Ir lîiné vftlhý A tour de rôl-Ie, tous les i'ti-si !qu'aui4nes-ait une expoàitioii inîter-
autre <Ilise celle dansi laqusel le il sa . se plaignsent q î 'ais <dehors ois nous'5 nat ionale 1 Tous ces genîs venis (l e
ratL ., ignpi-e oui on nlous ni éc<îil ilai t. loi n ont dle largent àt dépenser et dé-

Il y al peu <le temîsps, pas mêmise un QU'avous-nîuis donc fait. jissqu1'à ce pensenit largemîen t ; ils se logent,. se
mois, siolisd<isiots à lat Se-iini (',ptt jousr lpour qi.. les nsationîs étraîs nousrnsssest, prenntent des voiturte.-,
iei-iaie <l îbe qîu'e-lle était gères nouss connaî:issent nous et nos achètent deï fourrure, (les souve-

at i ite dl'un îî al bien dangereux,' ressoîlit-es 1 Rien, tabsolumtient reen. ni rs, etc.
la jaloist4e, elle nous eii dlotine une tc Le illoy -il (le faire conaissanice, 'aenan C <'U > rDiCii sc'5orru pe
nouvelle preuve <dais soi dernier 1avec le commnerce lie autres puis-i bien de ces choses là ! 1L'inutérêt (lu
numtéro ; voici P enti efîlet que nuiots! sances est <'aller -à elles; ou <le les Caîsada, I intérêt de Quiébec, elle
sent s'ots inicurauble maladie faire venir à soi Quanuid sommîies- s'ets moque bien ; ce qu'il lui faut,

Une délégation montréal a i nu le comîîo- -îs aîllé'iù cb- les aures dépisis c'est rsntlqfil-e -m manie (le *crier
eéti de megel, urt) très sérieux est ailée <lix :1is4 jailsais. sauif àlat Jamaiïique, contre Montréal et ses <Irsidet-ata.
ces jours derniers demander trèi s6rieu- il v a J
sement au gouvernement d'Ottawa (le y i rots anîs ; c'est àt <lire chsez Criez (louec, c'onfr'ère....
lui garantir l'intérêt d'un demi million pluis petit (Ilse nious. Puisque nîous-> -
de piastres, destiné 9 servir à Ilrgani- lie v'oulonis paus nouis dépla'er- et (U AE1 'AVNq-satIoe' d'une exposition internationale monuttrer (-ii dehiors <Ili (ttauIl cel 'I'<( ;LAIL
en 189S. iqisi se fait as (Cansada, ay-ons donc

Qui peut douter aprèî cela que les l .À..MNV
Montréalais ne soient les hommes les au islitn assefz <le bîonsne volonîté de
plus entreprenants de la toru? Seule- force et, til'ésî-ergie pour attires' les Le recouvremnit de l'alisiiiîitiiî
ment, Ils le sont tt peu trmop àt la ina- aut res cIhez înous, leur monitrer tios par- d'autres itiétatix au 1m10yeu du
nière de l'aimable garçon dont il out dit î'e>S!<uIr<'e((S, touit ein faisatt iti ap- couranit électr5iquse îî 'a <lotié JiuIsqu'à
dans la chanson iii.? i îeât sacré 1 preiitiss;îge les leuirs.«<eju u lsrsî st é~ctiixpour un sapeur! "srju u lsrsutt éetiex

Il est blets convi3nu qjue ce qui preso I Unie fois le piciipe le l'exposi - '(ue- l 'on petit attib uer eii plîrie à
le plus pour le Do.minion t,,ut entier It i<ii iiernatitinale admniis, il faut' la niatutrie (les biainus emiiployés qui
dans le mon otit, c'est une t xpo ,itioti !v (ýi<eiii tîelît s'occu pert-iti< siège <le corrodlent I aI u iitiii' asnu inai.s >urtout.
universelle, pourvu nît.urellerne i. quoi~t~<< t - o l ul rsî<' it l n
ce nouveau W'oridâ F-air He tiennte à tte îJ exoiin Du choix (l ala prsneilt( pui-iiile dali-
M.l sîtréal, anîd îîos'hcrc el8e lîca lité dépendi< soisvett, poisr tic tmine quti fa it <<i t at-Ie au cuti t.i,ct

L'autre grande question nationale qui pas1 <litre toisjoiirý. le succès le l'ex- pas-fait dles sumfavues mîétalliqjues.
viendra ensuite sur le tapis, tiers> le puositioîn. Aussi le msétal dépuosé sur l'alumi-
paiement deýý deux millions (lu piastret) Or-tnotre <-oift'èse nsous cosicedera tîsutu pal- vouie méstal liquse <-*est leque vont coùter les travaux gîg.sntes.
tlues t'ommen-îém d &lie le port de Mont- ques etî ~<e Monîtréal esýt la smétrio cas ds <lépô(t <le cusi vre etrectué dans
réal. Sasie ces doux ch mes. i'.-ximutelice puole c<uitiiercial titil Canadla et <Ilise titi liainu le >uifèute <le ciiivr-e, il se
du @àmtîî IAI 1q qi ql de - étranger vien- dlétrr:i-il<i large-, érýiliies à ta molii

Que sur- untsois plaîisanit, (-0,% <it!1. <le priéfér-ence à tout. autre -xlre flex ioni <le lat pièce ou sous la
clîost's-lLt soit <ites.'' endIrioit, atu siège mêmne des affaires. p-e.ssioi dI'n bruhin issoirî. La s-éu.s-

(Cepenidanit lat chose méiite miieu x au <-eit ne quii répar-tit sus totute la sire dul <-uîiv' age <le i 'ait<isiiiii uuim
q<se des plaiu sansteies et, v ait t lasr-a- ssavo ns <le soui act iôs. offr-ulin iitéi'êt <otisi tlgrable pouri
peinie dI'êtrle triait ée à tsiti oit <le Si nîotr s-tots-s-èie a le seni-~ j>tte Il'inidu<strie, ean, par <'et i sites-usié-

v ne biti diilércist.iouprendlia que pour at î ri le <liais-e, l'argenture, la dorure ou le
Quus vilt pert-d-- -1jutie>- pc-iùs plus grandl niombre <'éfl'aigei's. tino miekelage <le ce métal pourriaienit

demc'cîtaI, et la Senaiincii- (na»'-ifrex posit ionî ilnet-atiouale île lpeut, aisémnt -se réaliser Ce muétal léger
est totib)ée <laits I avt'iigl<no-siit, t-u. idîans les tiritsstatsces aetuelle.-s se se prêtant à la création d'usne foule
Séqunsce fata le <1<' sa Jalotusi e. telii t-qu 'à Motr éal and ssoi'h ce ûI.se <l('objiet.s d'utilité courantte os de

ia >'bord) ue ex positium inut entma Tloronto l'a coimpr-is, car elle nie Iluixe serait plus vite adopté s'il se
tionale aut Catsa<la est -eIlle lit il<'. <e-t dlemtandte, pouir IVannîiée prochsainec, présentait sous un aspec't Iluisis eus-
.elle nécessaire 1<p q uie expositioni <lus Dominiionî et gageant et à l'abri de lat patine tentie

Nécessair-e, elle l'est. Toutes les
nations dui globue, smêmie celles qitii,
il y a q uelqîue tu-ente aits, commi ie le

rien <davanîtage. qu'il prend à l'usage.
Si nlots-e <-ouifrèr-e peuit nsous <lé- Le problème -à résoudrte pour ob-

mîonîtrer q1u'unie expositioni inter-na- tenir l'adhésion du dépôt de cuivre
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consiste essentiellement à débarras 1 'rage préalable par simple iimmier- .5. De nouveau lavage il grande
m, eméa elacuh d'oxyde. sion dans le bain de cuivre, et, après eau pour chasser toute trace de
qui le recouvre lors del&mnie au, lin llva.gc à grande eau, de lat termi chlore.
bain, et d'en prévenir la formation n ler par un courant électrique. (). Mise au bain traversé pîar le
ultérieure dans le bain de cuivrage; Commne oit le sait, l'alumtiniumt courant électriquîe
lui-même. Nons rapportons à c.e 1n'est. pas attaqué sensib.lement à L'alumuiniumî cuivr-eux (celui que
sujet les observations de l'Industrie froid par l'acide sulf .urique pur ou l'on utilise pour sa grande résistance
Mléallurgique faites au .4 des ' 6ua, iti même cmi présence (lun mécanique est à 6 0,I (le cuivre) go
nombreux essais qui on idqéla autr métal, et il ite précipite pas. laisse aLussi facilenut recouvrir (Iue
v-oie à suivre. inoîî plus le cuivre dut sulfate <le l'.LlmîniukM pur. Le décapage nie

Lorsqu'on décape une feuille <l'a- i cnivre. ce que font par exemple le dtoit alor-s pas se faire ftux carbo-
luzinium dans l'acide chlorhydri- fer, le zinc et d'autres tmétaux aveu nates alcalints miais <lants ue solutiont
qlue, mieux dans uttesolut ion chtauude une grmîtde éntergie ; le phétnomènte chaude et diluée d'acide nitrique
et lin peu conceçtré de cet acide, et, chtange ent ièremnent (le ntature si lat qui produit ile surface matle trèse
qu'on lit plonge ensuite dans uin surface (le l'alun' iiumiii retient dles belle et. ext-réîueinent blanche. Cet
bain de sulfaàte (le cuivre, on reinar- traces dle chlore libre ou cçnittîné alliage se laisse remarquablement
que un dégagemnit de gaz trèssous la forme <le chlorure d 'ali i-i bien euivrer par la mîéthîode du
abondantt et l'alutminiuma se recou- Ilitiln. -silmple trempage, après imnmersiont
vre instuCtanément d'une couche de On peut supposer qîte le chlore dants le bain dl'acide chtlorhlydrique,
cuivre spongieux et peu adhérent. .agit, commne lin intermédiaire, qlui muais on -peut aussi, sans cet le pré-
Le même fait ne se prod ui t pas av'ec ,provoque liai- sutite (le réactions caution préalable le euivrer- directe-
l'aluminium plongé dans le bai n le; l'at taquet con titnue de l'alunium.i mn-uentt par voie éjectrique et ob tenir
cuivre san§ l'avoir préalablement 'En effet, on pett admuett re (Ile le titi dépôt t(iliérei)t.-Iniiiit, J>,u-
imtmergé dans une solution d'acide chlore se eonlinie atu miétal pour gir<'gxive.
chlorhydrique. !former (lit <llortre d'aluminiumt.

Ce procédé très imparfait ne don- 1lequel est. lui-même décomposé par
nie ainîsi qu'il est dit plus haut,qu'n l'acide sulfurique pour former <lu1 LES BAZARS DE TEIIERAN
dépôt pulvérulent et sans adhérentce:- su 1 fate d'al i uine sol uhle, tandis qule
il n'en est plus de mêm e en opérant le chlorure d'alumtinium et que le
de la manière suivante :l'objet à icuivre de itême libéré se dépose sur L;assasinat <le Nasr -ed -din a
cuivrer, en aluminium pur, est1l 'alIuîuinium, très hieureusemtent attiré sur la l'er-se la curiosité dle
préa1âbrement- dmp4 dans U" n. 4 prnnle -but ài atteindre, -nir-e Véa iqerrope. Or, Jusqu9ià eette( heure,
lution chaude de carbonate alcalin, 1pulvérulent, mais métallique et adl- il ite semble pias qtîe l'onm alit parlé
soude on potasse, de façon à rendre hérent. L'actionî chtimique une fois de l'un des côtés les plus curieux et,
la surface striée et poreuse- Cet eomiiiencée persiste jusqu'à décoîn les plus pittoresqules lu royaumue
état de porosité de la surfaîce est positio>n comtplète dii bain de (-ni- oriental, c'est-à lire les bazars de
nécessaire pour faciliter l'adhérence vrage, auisi, trop prolongée, <dev ient- Téhéîiîîî. renomméns pariai les plus
du métal déposé. elle préju<tîciablf à lat solidité dit riches.

L'objet est ensuite lavé à grande. dépôt de cuivre, le métal sous-jacemtt lie bazar est, à lui seutl, une ville
eau, soigneusement nettoyé et bros-, continuant à être attaqué visible renfermant ptendant le jour une
sé ; puis on l'immerge pendantquel- uent, tandis <lue le dégagement de puopulationt <le 20 à 25Y0E habitantts,
(lues instants dans -une solutionî gaz tend à ýioulever le cuivre. La et qjui a ses rues4, ses places, ses
chaude et diluée de 1110 à 1112 <l'a- premtière couette obtenue en quel carrefours, ses hôtelleries et se@
vide chlorhydrique. Cette solution ques secondes par simp)le trempage, mosquées. C'est. tti imimense laby-
attaquant le métal, le recouvre il est nécessaire le laver l'objet datns riîth lde rues recouvertes de voûites
d'une couche de chlorure d'aluxîmi-. l'eau courni-te, et, <le le mettre senu e'm briques4 percées d'outvertuires

mt9jqui le met à l'abri dle l'oxy- lemeît alors en communication tve<' »'ces voûte-s laissent pénîét rer l'air et
tIon., puis l'objet est immergé un le courant électrique. -lie dlégage- it lumixière, tout ent défemtdant, les

tè%ps très court dans un h>aquet mtent <le gaz ainsi <fle toute attaque promîeneurs contre la chaleur et les-
l'elu. L'excès le chlore disparaît ntii.sible, cessent complètement pal- rayoits brûlamtts; <l1 soleil.

mais il en reste suffisamment .dans: la disparition (les dernières t races 1 Atsis sur le rebordl (le leurs boit-
les pores du métal pour que, par >dc chlore ou (lec hlornir< d'aluiii-, tiques, les mtarchiandls regardlent le

Sl'immersion dans ne solution peu, mniî, et le cuivre se dhépose régut- mnouvemient perpétuel <le la foule
ecnncentree et léèeent, acté (le .utýment - usqueà -i'pa1ssëur que igi«f1irée qui se presse (!ans tes rut~
-sulfate de cuivre il se produise titi l'oirjuge suffisante d'obtenîir. .étroites dlepu-is la lever jusqu'au
beau dépôt adhtérent de entivre sur. La manière d'opérer peut douc coucher <lu soleil. Car le bazar
l'aluminium, tandis qu'un dégage- êtrte résý-umée-? n 'est paîs. .seulemîenit l'ernk4'oit ou se
ment abondant <le gaz se nma ileste. 1. DYéca-paige au moyen' <lin car- concentie le eomututerce dle liUapital e

Le prentier dépôt de cuivre pett bonate alcalin pour rendre la sur- et de l'empire, <"es4t aussi la promb
être suffisant (lats bien les cas, mais face (le l'alumtinium striée et, po-, nade favorite <les flâneurs, Ic-lieut
il«peut être continué par re courant ,reuse. où les oisifs se rencontrent pour
électrique. On peut même faire les 2. Après un fort lavage à l'eau apprécier les actes <lu gouverne-,-
deux bpiérations simultanément, courante, iîmtmersion dans une soin- ment, connaître les nouvelles du
c'est-à-dire mettre l'obyet à cuivrer tioîî chaude l'acide chlorhydrique jour et échart)gr des miédisances et
en contact avec un'e source d'élec- au 1120 envi.ron. de4 histot-iettes (lui fe'ront ensuite
tricité de façon que le courant élec-. S. Lavage superfic-iel à l'eau pure. le tour de la ville, corrigées, em-
trique passe à travers le b)ain <le 4. Mise aut bain simîple - trempé bellies et augmentées.
sulfate.de cuivre au moment même dans une solution peu concentrée et Le boulevard des Italiens-, la
ou\ l'objet y est plongé. Cependant légèrement acide de sulfated(e cuivre l>neî-ta (l bsol, le Strai<l ne peu-
il est préférable d'opérer un cui- 'jusqu'à obtention d'un dépôt. vent donner une idée de la foule
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(<lii pacte q ili se pousse et se démnène ILA CHAUFFE AU PETILOLE avantages tout aussi précieux. On
dan:; les allée,; dlu bazar et cepen- j- tvite, grâce à elle le transport si

<iIlL ou clésrr -- Ts i uap i e Moniteur de la Flotte publie, pénible du comb_ýustîuen soue
p;arenît, car chaique industrie est I sur rd chauffage ait pétrole, l'inté. aux foyers. Lat mise en pression

lo1aisé 11.4i une allée, une avenue, rossant article muivat d'une chaudière est beaucoup plus
un corridor spécli, et chacun siait Les essais de chIauffa.ge liquide se rapide. Le maiiùtion de la pression
où il (toit ào rendre pour trouver ce poursuivent dans toutes les marines, est infiniment plus commode, puis-
qum'il volivoite. lia Russie et l'Italie ont pris les de. que l'ouverture ou la fermeture

llairii les principaux bazars on vants, l'Angleterre et l'Allenmagne d'un simple robinet règle lit chauffe.
voit celui ties tapis, dles bijoux, de ont suivi, puis la France et les Quand le tirage est bien réglé, on
la parfumeîrie, <les fruits <les armes Etats-Unis4. n'a pas <le panache <le flammes pou-
et, des antiqjuités. les chapeliers, L'adlministration de la marine vaut déceler la présence <lu bâti-
les cordonniers; etc. italienne a l'intention <'introduire ment. On a besoin devant les foyers

C'haquue industrie est <loue bcati- la chauffe aut pétrole sur tous les <l'un personnel beaucoup moins
sée tit bazar ; les religions. y ont torpilleurs. En Allemagne le crnm- nombreux. On peuit très aisément
aussi lotir cantonnement. bustible liquide a donné de si bons refaire son approvisionnement, tant
lm c-ulte oflîciel y c.ompt.e quatre résultats sur lat ('arota, sur le Sieg- dlans les ports que dans les rades ou
mo>squées d'où les étrangers sont fried et sur unt certain nombre de en pleine mer, puisque les réser-
ex<-lum. A midi, toutes les allées et torpilleurs (lue le nouveau système voirs du bâtiment mont mis,en comn-
galeries se vident ; à dleux heures, <le chasuffauge est prévu, non seule- munication avec le bateau-pétrolier
elles se remîmpllissenit de nouveau et ment sur les cuirassés de -le (-lasse au moyen de manches en toile,
la circuîlation ne <-esqe qju'au cou- Agi- et Odin,, mais aussi sur les comme on le fait actuellement pour
vlu-r tit soleil, à Ilheure où lat plmi- quatre nouveaux croiseurs en chman- l'eau. On peut enfin utiliser, comme
pai t les avenues forment leurs tiers. En Russie, l'emploi du1 pé- réservoirs à pétrole, certains corn-
louîrdes portes à serrures massives trole se généralise beaucoup, et la partimients des dloubles fonds, ce
ci. co~mpîliquée.s. Les marchlands re- chose n rien d'étonnant p)uisqlu'on <lui permet d'accroitre, dans une
gagnment leur logis et lat police veille trouve dans ce pays le pétrole en notable proportion, le rayon d'ac-
sur lei couuloirs déserts. aldonlance. Il eut sera sans doute tion des navires.

Pa;rfois, le shah Nasr edilin ho ainsi et pour les mêmies raisons aux Est-il besoin le faire remarquer
norait <le sa visite le bazar. Entouré Etats-Uinis, où l'on a d'ailleurs été que tous les avantages ci-dessus
d'uni nombreux cortýge, le roi les ,très sa.tis§fa&it des ré8u-lta.ts é l)j-. ie-~ntioniiésse rapportent aupAtro!e_
rois, après avoir llàuîé <le <droite et tenuis. liquide et lion pas4 au pétrole soli-
de gauche, jîet ait son dlévolu sur! C'est un bas résidu de la distilla. ditié 1 Les, expérienîces faites sur ce
quelque boutique et proposait au Ltion du pétrole, dénonmmé .astatki dernier ont donné les résultatsa né-
umarch:and< le s;'associer avec lui', ou mazout, <lui est en faveur. Il a gaitifs auxquels on devait, s'attendre.
tiflre il le celui-ci acceptait avec un l'aspect <le mélasse, tin peu plus ('"est mêème une bien singulière
réel ci iinisn.ver<lfitre et un peu plus fluide que lerreur que <Pavoir voulu solidifier

le sha:h procé<lait alors à nulle la mélasse ordinuaire. (Ce <ui le fait un comb)ustib>le. quand il a Ilinesti-
vente aux enchères4 dont le<ourt- préférer, c'est d'abord sont trèS niable qualité <l'étre liquidle à l'état
sains et I-es genls riches, inivitéi <l'a- faible prix dle revient et ensuite soit naturel.
vanice, m! disputaienit les lots ave<- degré d'inflamnmation b)eatucoîmpplus C'est aussi une erreur di'avoir
1111 acLî;1'Lut<tieit motivé par le noble' élevé que celuii du pétrole lampant. voulu réaliser des rendements ma-
<désir (le gagnier les bonnes grilces ies haydrocarbures nie s'enflammrent gnifiques en appliquant la chauffe
dut souîvemrai n. 'N-I bibelot valant,:1 en effet, qim'à 347 0 Fahir., tandis au pétrole à <les chaudières faites et
ou .1 fr.se vendait 1000 ou 200<) fr.; que le pétrole s'enflanme à '257 ou construites pour le char-bon. A ce
les heureux acheteurs payaient 2 ý'- , par conséquent leur emploi combustible nouveau, il faut des
comiptanit. 1,a boautique vidle, le shali offre moins (le dangers. Quant aut chaudières d'une forme - spéciale,étalulissait ses comptes avec soit as-! prix de revient (le I astatki, il est utilisant largemenat la chaleur rayon-

su<-ei 'tijour', emptochlait les trois insignifiaut dans les pays dlotés <le nante, puisque la production <le va-
qular-ts dIL lat recette et. laissa<it le sources (le pétrole. peur-<lue au seul rayonnement et
reste au nmarchmand< enchanité d'une, Les avantages ii maîédiats <le la presque la moitié de la production
pareille aublaine. ;sublstitutioti'<lui pétrole au charbon totale. Quelques inventeurs se sont
__Puis, le nuoiiai<uereounait au sontt <le.Prýt1ière iuiîPqrL%Êe. D' réoccupýés <le cete gest ion et ils
pîalais, heuireux~ d'avoir atTermn sa bi dl puissance c-alorifique ileéà- ot-réussi à faire (les ch-audières
popl~ularité tout ein réalisant uit joli hydrocarbures coniparée àt celle les: (lott ils ont la plus complète satis--bénéfice. Les courtisans suivaient S-à uteilleurs charbons se mntrîe <le' faction. C'est là qu'est l'avenir:

i:e'travis de< lettre cusiio beaucoup supéri"aîe : 1Il1. de c-har- quanid on b)rûle les hydrocarbures
au lit ns%?11 cî lîprece et le roule- lbon vajborise9à1 b. i sIiuîe aslsmétsfyr u
mencut dles l,ûtonis faisant place lit: qu'une livre <le mazout peut vapo- Ille charbon, on obtient des rende-
v-oitège royal aliiîuoiçait aux prone-! riser thtéoriqluemcent 20.5 lbsm <l-eau à! nients convenables, milis rien <le

qcis<u'ils pouvaient. reprendre 212 0 Filîr. En outre, le poils spé- plus ; quand au contraire, on lesleurs Illieries dlans le bizar et. féli. cifique étant beaucoup mioindlre, on brûle dans des foyers spéciaux, les
citer l'hieurieux négocianit <le l'ini-'lpeut embtar-quer le mazout en bien, rendements sont supérieurs.gîte faveur (touit il avait été honoré. .)plus grande quanîtité que le char-- Ceci ne veut pas dire qu'il failleNasti--etl-<iîti n'ir-a plus aux bazars: bon. D>e plus, le pétrole étant exempt'oublier que de longtemps encore,
<le 'I'éluésu-an se livrer à son jeu fa- <le soufre ne peut ni détériorer les' les4 chaudières mari«nes9 devront êtrevoi-i d'enchères lucratives, nmais il parois dles chaudièt es ni encrasser' des chaudières mixtes, aptes à brû-est, probable lue son fils Mlozafl'er' les tubes. 1er aussi bien le charbon que le pé-
led-ditî -continuera lat tradition pi- L'application à la navigation <le trole. En effet, d'une part il y a des
ternolle. l ýa chauffe au lIéttrole à d'autres: dépôts de charbon phrtout, dans
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toutes les mers lu globe, tandis que
les dépôts (le pétrole sont beaucoup

charbon contriue grandement à
assurer la protection des navires de
guerre puisqu'il remplit (les coin-
laîri iiîents (les tranches cellulaires.
WIoù cette nécessité d'avoir (les
chaudières propres aux deux genres
dle combuhstib>le. Il en existe déjà
qui sont excellentes.

l, 1 USSNCE 1IN YENTI YF DIA NS
L t S Pit 'VBIl.% 'U X P'AYS

La; V'ie Scientifique fait des recher
<'lies pont- savoir quelle était la
situation tics différents pays indus-
triels au point le vue des brevets
d'inivention, et d'cri déduire si l'on
peut s'exprimer ainsi, la pui88ane
inventiv'e de chacun d'eux.

Voyons d'abord combien on dé-
livre annuellement de brevets dans
les différents pays en question.

A ce point de vue ils se rangent
dans l'ordre suivant:
1-(irande -BrEtagne 23.612 soit 58
2-E. .U. d'Amérique. 23.568 - 39
3-France............. 9.630 - 2
4-leign- .5.541 -ilI

.5-Belgiquie........... 4.881 -81

6- Autriche. Hongrie. 3. 909 -10

7-Italie............... 2.120- 7
5-Suisse ............. 1.518 - 50

Par 1 .000 habitants
Ces chiffres montrent, en somme,

le prix attaché par les inventeurs à
rechercher la garantie lu brevet
dans tel pays plutôt que dans tel
autre et ils sont, par suite dans une
certaine mesure, facteurs de lVint-
portance industrielle dlu pays.

1l y a lieu (le remarquer que dans
deux dle ces payst, les Etats-Unis et
l'AlIlemnagne, le. système de l'exa-
meni p)réalable est appliqué avec
toutes ses conséquences et que, par
suite, le nombre des brevets déli-
vrés est bien inférieur à.celui (les
brevets demandés. Aux Etat-s.Unis,
le ntombre (les demiandes rejetées est
Sd'environ 40 oi)3; -ffl Alqahg"e-
les examinateurs mettent plus (le
rigueur systé-hiatique dans leurs ' p-

Iréiaiosce nombre a toujours
é'té eii augmentant, et il est actuel-
lenuent le .54 9 010, apr.ès avoir été
-seulement dle 45 010 il y, a dix ans.

Il eni. résulte qu'aux Etats-Unis*
<'v présente actuellement plus de
35,000 demandes et en Allemagne
plus dec 11.000 c'est-à-dire qu'au
pioint (le vire du nîombre des deman-
(les les E-'tats-UniS occupent la î>re-
litière place et l'Allemagne la troi-
si ème.

Ent :Suisse, Où fonctionne un exa-
iiien préalable mitigé, il n'y .a eu, de

1889 à 1891 (tie à2 010 d'écart entre
les nombre des demandes et celui
.delidélivriincesq 4À14 aaefillenment
5010.

Au tableau (Ille Dnus venlons d 'é-
tablir, il convient de comparer li-
médiatenuent celui qui dtonne le
nombre dle brevets pris par les
étrangers danis tin pays donné ; il y
complète emi effet les indications dut
premier, en iimont r*-u t I i nli p)orta lire
industrielle que l'étranger accorde
ail pays comîsi ulémé 011 du1 nmoinms lat
faceilité qu'il y trouve ou1 qu'il y
espère <le tirer piartie de son inven-
tieni ; il miontre aussi, par contre, lat
plate- que laisse aux inventions
étrangères la nonchalance <les iidi-
gènes.

C'outre toute attente, étant donnée
l'activité induistrielle (lu pays, c'est
aux Etats-llmis que les inventeurs
étrangers hésitent le plus àt tenter
les chances dle l'exploitation ; oti
n'y délivre, en effet, aux étrangers,
que 10 010 du nombre total les bre-
vets ; on a (tole:

Etat.s-Unis 10 010 d'inventions,
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(suite)
ESPACEMENT ET' i'ANTACF'.

L~e prenmier poinut à consi<dérer e'st
l'espacemnt desl arbres. Il est put
si tif quie danîs les nieuft dixi iîs (l -'s
verger.4 qui ont, plus de trente ans
<lans la province <le Québc et dlans
I 'enot. <le l 'Ontario lesi arbre-4 sorti
trop r-approchés et conséquemiumen t
se nuisent lesi Us aux autres. Mýium
temnnt qlue l'Oni en est v'enu Ji revoi-
naître la pratique <les pulvéi'isa-
tionîs comme une nécessité 'tle <'lia'
que année, les arbre. devraient par
suite être suffis9amnueDrt esqpac(és p.biur
permiettre le passage des inistru'i
inents de binage et <le put vérisat ion.
D e plus, la dWsance dtoit être tégîcée
suivant la localité et. les vréé
l)laIt,ée$ý. Ainsi dans les distr'icts
oùlI'oido<it at tetndrme des temp îéra'
ture.9 <le :0 degrés au'desus <1<'
.ztro Fahr. et où l'hiver est migotu.
roux <lune manière coninue, les

étrangères, Angleterre 24 010O, A1le- variétés rustiques sonit les seules
magne 3:1010, France 47 010, 8uisse lui conviennent. 'Or les variétés
65 010, Italie 67 010, Belgique 70 (110, les plus rustiques, dont les 1)0111-

-AeheI4~ngiê44 ia- iera llie I uuhàe Ttofbky-- et Whit-
On voit, en preniant les chiffres ney sont (les types, n'atteignent pas

complémentaires, qu'au point de la taille deï variétés Goltîîti Russe.,
vue dle leur partieipation aux inven- King et Spy. Tandis qu'un espace
tions brevetées, dlans lotir propre menit de :10 pieds cri toums senis ine
pays, les citoyens des divers EtatA sullit pas pont- dles arbres dle ces
considérés peuvent être ranîgés <dernières variétés, il est. tout, à' fait
comme sait: .4ulisant pour les pré<'êdentî ; v'est,

lo Le citoyen des Etats-Unis, 2o pourquoi l'borticuleur duit. pour~
l'Anglais, :Io l'A llemnand, 4o le Fran- lespacenment se lai.s<r gtiider par'
çais, 5e le Suisse, Ç6o l'Italien, 7o le la localité et, par' la variété.
Belge, 8o l'A tstro- 1long rois. Faut il planîter les arbres iiui <'ar-

.Ces chiffres ne donînent cependant rés, en rectangles ou cri triamîtgles4,
pas encore exactemnt la "puis. c'est une affaire dle goût. En carrés,
sance inventive '' moyenne dul pays ; ils offrent davanitage (le facilité pour
ils doivent, pour cela, tenir conîpte' les bi nages soigneux ; le lîliniipal
(le sa population. Rectifiés à <'et aVantage (les deux aut res ami-ange.
égard, ils don nent alors le no<mbre uien ts est qu n'ils permietten t de* >Lu i -
de brevets indigènes par I 00,000 tel' titi plus grand nombrîme d'aî'lmes
habi tanîts, Soi t .à l'acre. Cert ainus lio-t iculIemu po,

En Angleterre, 45 brevets, aux pilus partiuièrm'enmt ceux d e8
Etats Unis 35, en Belgique 25, en Etats de l'Oue.st sont emi flîveuri'umn
-~s - 18>,l -4-F-;kl4n.cê14, L-U A~1ll& esaciement plus grand- <lu double-
muagnie 8, en-fAutriche-lofîgrie 4, en dans un siens que dans l!autre. l'ilr
Italie 2. exemple (laits les ramîgs allant du'

On peuit se demanuîder si le Fm'an- nord aur sud les intervales entre les
viiis, qui ne prendl (lue 4î 010 <tes arbres seront <le 18 piedls, et dlans
brevets délivrés dans soir pays, fait les rangsallant <e l'est à l'oueï't, def-
du moins garantir ses inventions 3î6 pieds. Le désavantage <le cette
dans. les pays étrangers ; il néglige disposition est qu'au bout <le quel-
souvent cette précautioni, et si l'on q1ues années, pouir liuer et appl>i
recherche pour quelle proportion quer les pulvérisations, on ne lpent
les brevets ptris par nos comnpatriotes plus passer (lue dlaits les gravids es-
figurent (dans le nombre total des paces, ce (lui empîêchment natumrelle-
brevets délivrés à les étrangers tirent de faire ce travail parfalite'
dlans les divers pays, on trouve tirent. Il va saris lire qu'en abat'
qu'elle esten général beaucoup plus'tant chaque )secon<l arbre dais les
faible que celle qlui revient à nos rangï 'à intervales de 18 pieds, on
concurrents directs. ipeut rendre toutes les distances



égales. Les arrangements en rec-
tangle et ei quinconce permettent
de plainter sur une superfioe donnée
un arbre de plus sur sept que si l'on
plantait simplement en carrés.

Traré <t plantage.-On doit éviter
aver soin dans le verger le tracer
des rangs d'arbres qui ne seraient
pas droits et des lignes qui ne se
rencontreraient pas à angle droit.
Une bonne méthode consiste à me-
surer les limites opposées et à mar-
quer par le haut poteaux les lis-
tances qui devront exister entre les
rangs. On plante ensuite dles ja-
lons le long des lignes des rangs en-
tre ces limites. Il ne reste plus
qu'à mesurer les distances où il fau-
dra planter chaque arbre, ce qu'on
fait à l'aide d'une chaîne ou d'un
ruban à mesurer, ou bien d'un fort
cordeau non extensible sur lequel
on a marqué les distances voultes.
Au lieu d'un cordeau on peut seser
vir d'un fil le fer galvanisé. Si les
rangs sont jalonnés dans les deux
sens, le travail le la plantation les
arbres en est beaucoup plus con-
mole. On peut rendre plus facile
le creusement des trous en% traçani
des sillons profond dans l'aligne
ment de Mi'härue rang ; là où le so
est bien travaillé, ce n'est guère né
cessaire. Il faut faire les trous di
quelques pouces plus profonds qu'i
ne faut, pour recevoir les racines
bien ameublir le sous-sol avec .1
bêche et y jeter assez du sol sur l
surface .pour que l'arbre une foi
planté soit d'environ deux pouce
plus profond qu'il n'était dans l
rang (le pépinière. Il faut plante
les arbres plus profond dans les sol
sableux légers que dans l'argile fort
ou plus ou moins argileux. On plac
l'arbre dans le trou de telle sort
que les racines soient dans leur po
sition naturelle, et le trou doit êtr
assez grand pour qu'elles ie soien
pas pressées les unes contre les au
tres. En remplissant le trou il fat

-soigneusement taiuiser la terre e
la faire pénétrer, entre les racine
pourf ýqu celTese soleiT en èonta
inîmidiat avec le sol, de sorte (lu'
ne reste aucun espace plein d'a
au dessous du collet. Quand letro

J est à moitié plein, il faut bien pi
tiner le sol et continuer à le fai
jusqu'à ce qu'on soit arrivé. au n
veau de la surface. Il est bon, su
tout dans les sols argileux, de lai
ser les deux derniers pouces sans l
fouler, car cette couche meuble e
pèche en grande partie l'évaporatio
de l'humidité du sol Il ie faut p
planter les arbres dans un sol h
mide et collant. Il ne faut pas n
plus arroser les racies quand
plante dans un sol de cette natur
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car l'eau tend à le durcir et à le ren- constitution, l'individualité (le l'ar-
Ire inpénétrable aux radicules et à bre est plus on moins fixée et cons-

l'eau le pluie. tant^ etne ehabg ra guèe pendant
Rafrafehir. - J'ai déjà parlé le la vie d'un seul individu, et très peu

l'utilité qu'il y a à rafraîchir les ra- par conséquent pendqnt les deux ou
cines avant le planter. Il est égale- troisanq nécessaires pour produire
nient essentiel le tailler les bran un arbre <le pépinière. Etant donné
ehes d'une manière correspondante in arbre bien venu de la variété
à la quantité <le racines enlevées en Duchesse avec son bois bien aoûté
déplantant les arbres. Dans cette sa rusticité ne sera guère affectée
opération il faut avoir en vue la for parce qu'il a crû soit dans la pénin.
nation de la tète de l'arbre et en suIe <lu Niagara soit à Ottawa.
conserver que le nombre voulu <le Quand les arbres ont crû dans le
branches aLa forme iéale midi et ont été arrachés avant le
est une tige centrale -avec branches parfait aohteanent du bois, ils se
littérales réguli-remeît dislosés viressentiront d'autant plus de leur
toutefois, on obtient raremnit cet transprt qlais un climat plus froid.
idéal avec les arbires fruitier.4. C ta- On gagne à acheter des bons plants
que variété a sou port particulier aussi près <le clîezsoi que possible.
et lat titille (toit être en rapport avec On ne peut s'attendlre àl ce qu'un
ses traits caractéristiques; naturels arbre <le pépinière chétif fasse un
Une bonne règle à suivre est <le ra- arbre vigoureux clans le verger.
battre lat dernière pousse annuelle Achetez deï meilleurs ; ce sont les

'un tiers ou <le moitié, ayant, soin plus avantageux en fin de compte.
<le rabattre jusqu'à un bouton <lui Une .pouche de paillis peut être
devrait être e dehiors dans le cas utile quelquefois, ais n'est pas à
d <'un arbre à pousse en pyraniile, recommander pour tous les cas.
et en dledans si c'est une variété à En général le meilleur paillis con-
branches étalées. Si l'on taille la siste en deux oa trois pouces de
tête et qu'on foule fermenent le sol même épaisseur de fumier pailleux,
sur les racines, on petit en général de brat( dasie uci'autre litière.

i se vispenser be sutefrer'arbrea. Les paillis tendent osi ou les
Quels arr s aneer.-tearicup de continue d'année ei année, à enco -

e découragemident et bien les a nspc- rager le développement de racines
s cès ont résulté <le l'achat de tels superficielles, au détriment des ra-

Sarbres. et une erreur ede croire cines plus profondes. Les premir-
a que l'on peut réussir à transplanter res, n raison de leur position, sont

a des grands arre aussi bien que <les exposées à souffrir des fortes gelées
d petits et qu'ils fructifieront uiltôt ; qui, au commencement de l'hiver,

s ceux lui l'ont essayé ont par là -arrivent quelquefois la neige.
e de fortes perts. Les grah mds arbes reSoin d(i 'erger.- l est bon de la-
r sont plus dific'iles à empaqueter et bourer le verger sans interruption
s à transporter ; mais ils sont aussi pendeant au moins six ou huit ans
e beaucou plus difflieiles transpla n après la plantation des arbres. La
e ter avec succès. Des arbres vigou pratique de semer du grain dans un
e reux reux ans après l'écusson nage jeune verger cause du tort tontes
- oi la greffe sont. de gétiéral les neil- les céréales absorbent ue forte par-
e leurs à choisir, dais les arbres bien tic <le l'humidité du sol a moment
a formés à trois ans font tout aussi où les arbres font leur pousse an
a bien. Dans les parties froides ft nuelle, et les retardent ainsi. Quand
t pays des têtes ir peu batsises unt a i lanté les pommiers, il faudrait

~t.préérale à leslinte ties L'aîr- les considlérer comme la plante cul-s à tte basse écpl ap éîont par tivent queue a n.eig.
et d forte pr. Lesgads tandis sioin du sol euils occupent. Quand
il que l'arbre à tronc nu sur 6 ou t pressé par les circonstances, on
ir pieds souffre beaucoup. l'ie boi trouve nécessaire, comme ç'a été le

Saie règle suivre ei achetant des ai- cas à la ferme expéri entale, de
e- bres est d'acheter < rbrez le v(piuié- cultiver des grains dans le verger,
re rite de confianace le plus approché il faut laisser de chaque côté du
i- dont l'établissenent ait un sol et rang de pommiers une bande de
r- des conditions de climat semblables, cinq on six pieds de largeur libre
s On demande souveant si les arbres pour le passage de la houe à cheva.
es venant <le pépinières du midi cou C'ele ue bonne néthode à suivre en
1- vi anest pour lantation dans le tout temps, quelle que soit la plan-
c tord. En réponse, je puis lire sans te cultivée, racines ou céréales. La
as crainte (tue la rusticité a'ea est p meilleure plante à cultiver est une
ir- oinedre parce eu'il o t été oainti- tde celles qui exigent des binages
un pliés eaits le midi, pourvu lite le pendant la première partie de la
)- bois soit bien aoté ait moment (u saison et qu'on enlève vers le milieu
-e, déplautage ; en dautres mots, lae d juillet ou vers de ler août par
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exempIle des pommes de terres hft- miander. l)anti tous les cas, commne troishme constituant iniparant,
t ives, niais on peut aussi sellier avec jce l'a i d éî < àlit, il faut se ritpîîeler- l'azote. en quantité plus% élevée que
avanta.go d'autres plantes arulée que tes arbres sont, une c-nl-ttref les deux déýjà mentionnés.
telles,que maïs, haricots et légumes suflisante, et il. faut pont-% oir pour 1 Danîs les solit qui contiemnent i.-
liâtifs. Une culture propre est en toute culture suppîplémentairc par 1t tirelleinent, nue foîrte proportion (le
tout. temps à désirer et donnera, ton- une additioni (engrais. lets nîtsire it matière végétale il v 1 dlanger à ap
Jouîrs un bon retour. Les mauvaises binage rémiunéreront toujours. Il pliquer libêraleien;t dus fumier (le
hîerbes et les débris iliverî attirent n'est paxs facile <le remédier aux ferille -,dans ceî sols on obtient de
les souris et les Insectes et Ioeur erreurs commises au <début dans li mneilleurs résultaîts par des8 upplieai.-
servent d'abris. Les binages et, sar- conunite d 'un verges-. tiens altIernates dle r'endre et. di
î-l:ges devraient être fait.4 avec soin Piffirer Ir~ rerger. -J 'ai vit tles ver- eliamux, rreute Ou quaîrante charre
î-lt:que année, niais il ne faut pas gers si tuiés sitr (les penites oit dati tées de' fumitier de ferme toits les
les continuer toute la sison. Danis (les terrains rorîeiu que l'o nei tt roiï nls fournt-iraienit probablement
ce dlistrict ci, la pousse annuelle se potuvait bien ibou rer, et q h 'îlt aiSMez il 'aZot î. 0it p>eut appt i luesî
rait le 1er juillet ; après cela la mainttenai t ein boitnti coud itiîon eni y av-anltageusemîentt lai vendtîre à raîisonî
foînt ioii les feuilles est <'élaborer fa isanmt pailtre les muitonms. Si I* le50) à 75 bii-autx -à lI'acre, et, la
le-s muatières nutritives putisées dans monutons <iiit, dle I 'eiW à lieire et i-r- !1 po lt-e d1 os à raîi.soltic <l 50 à 200
le- sol et dlaüs l 'atmosphère. Ces çoivetît un e dlemii-tlivre <le la îi tic li vres à I acte. Oni tie peuit pas po-
mîatiières sont emtmagasinées dans chacun par jour, il n*est, pas pro- ser dle régle généra;lc albsolme eii f.lît.
les b>ourgeons et dans le jeune tissu bable qu'ils faissenit aucun îî iua de foulure, car les4 sols varienit, eni.
lignieux, et ce travail se contiue arbres. Mais. si les arlîrî' sonît eln tre enx <ce (lui est titi bois traite-
.gl>itqu'au montient le la chute (les b)asse tête, si lerbe est ri-c et tment pour- I un poeur, être putre perte
feilles ou à peu près j sqiî'alo-s ;-.le sèche, ils lîrouteromL ci-ta inemntt pour t- iti autre. Chtaq ue cultivateuir
i-niti vateu r <levrait fair-e to)ut sois les braînebes i nférieurmes et attaque- dtoit ét uî icr ses arbres. S'il font,
possible pou r le faciliter. Les b i ront Il'écor-ce des arbres. L'habitude chaque antinée *t ue bon ne pousse.
nages aident à rendre les matières unse fois prise, il nî'est pa4 facile <le l'aliimnt azoté est probablemenoit
nutritives emmagasinées dans le la leur fatire perdr ie. On comnprenîd présenit eni quiantt ité su fisait e. .1'i Is
soîl utilisables pour les plantes. aisémenît l'avatitaîge qîu'il y a, à pâ rapportent bictn, ou si l'oîî désire
(''est pour cette raison que, quandl turer le v'erge-r plutôt qu'à le mîaimn- enicouirager la productioni (les frutits,
ils Font fréquents, ils aident si tenir en pîltirie. La fertilité dul sol il faut appliquler les phshtset
remariquabîeanent la croissance de est aussi augmtentée plutôt qu'6é)ui- la spu4.a.%eaxe-uâiaî et avec intelli-
plantes telles que le maïs et les sée, et les punmmes véreuses sont genre.
choux. Afin que les arbres dans détri-aites ;- "- et4re--1 ks umva"e Taille.-Les prinicipauîx objets <le
les climats froidls puissent réoister herbes sont tenues en échec ainîsi la taille <l'un atrlre sonît :formeri lat
auîx gelées, il faut que le bois soit qte4es rejetons qui naissent parfois tête <le s4orte qu'elle s uit vigoureuse,
bien aoùté, c'est-à-dire que les des racines des arbres écussonnés. sylmétr-ique et bieni équilibrée ; eut-
liquides oit sewsi-liquiîles doivent, Il y a plus.-ieurs9 avantages à faire pêchier qu'elle nle dlevientne une
pour contribuer à la nutrition de paître les moutons dans le verger muasse dle branchles etrielacées ; fa-
l'arbre le printemps suivaînt, s'être plutôt qu'à le maintenir en prairie voriser la production (le friîiti <le
transformés en solides tels que ou l 'aboandotnner- à luii- même, aux boînne qualité. l'es fruits qlui vii-
l'ami<lon. et dles corp's alliés. Il est herbes fourragères et aux imau',ai.ses tienît sur les bra<nches imîtéî-ieu-es
dlonc préférable de cesse- les binages iplantes. d'une tête buislloti tise ne sont ni
vers le milieu de juillet ou vers le1 Finiiii-e - Les investigations <le aussi beaux ni aussi bons<jue ceux
1er août. Si l'on ensemence ensuite iM. Sliîutt imonîtrenît que parmi les qlui sont porté sur <les branichtes
le verger le trèfle Mamnmouth, de puineip.iu\ élýeeîîsde fertilité du mieux développées et auyantt abon-
luzerne ou (le quelque aîutre plante solý c'est la potas.se dlonit le pommnier danîce de soleil.
léguati i tieuise, on obtienîdria la même puise la pl1us gmrande quntité pour Quanid lu 111cr. UnJie îles plias
8;îtsoî uneti bonîne pousse, qui outre la pîroducnt ion -(les feuilles et des. grandes ert'curs quic pet.t coin Ili et.t-î-e
quit'elle étoufflera les tuivaises .fruits. A ti niombre- (les eingr-îiS i.- Un prod ucteu r dle f cu ,<'est, (le
lierhîes, serviria aussi de <ouverture: tutrels foutrnissamnt (le la potasse sous laisser (les arbries de vem-g<-r. eutié-
at sol. Oit petut en>fouir- le trèfle au -une for-me éconoiu ie, la cenîdre dle reimsenit à eutx- umênies penidatt plua
Coinnieneniîent titi pr-intem ps su i bois tient asutéu-tla preimièr-e sienl' î5 ai mes, et puis tout £à <oup

vaut:~~ in eèiq ni-i Ùde se i îim n point dle 1<-s tu I1esr line
rîsin m nais il donine p)arfois de l'etu- dle la potasse <i'el le 'onit ient. La. bonnti foi4,leýs attaquan. lt avec la iol
îîîîi par les graines qui restent dans potasse étant sous tii( forîlù-e soluble, OU, pire iicoi-e, avec la hache. La
l e sôl . AtinIo siansi utvoir soin de tenir la eendrie miiutilationa (lui en est le résuftat or-
(le vultmi- , on peu trouver coni- couverte Ut abr-itée conître la pluie. litiaire ne peut guère qui'afl'ecter li__illode(. '-t -'est nue bo cIlîoe au La boluibilité du constituanît fertili- sat;é dle l'arbre. Il faut chaque
faire, d' sentencer- (le tm-è . ('er- sauît le plus ill taîliat <le la <-endrlî- 1 année à pal-tir du plantage fatire une

" ltis p odu-teui-s (le poi-es a sse-aît snggèr-e quel est le tmeilleur mtîient cet-taine trille. Les blessures pro-
habl1itt n lleîilent le trèfle 'sur I sol et le mieilleur moliyen deJ'appliquer <lduites par l 'ablationi des petiteî
ap èS 'avoir fauchlé. Cei fait l'e-ffet ainsi <Ilime d'atit esi engrais égale- branchtes se guér-lssent bienîtôt, et

m :illts fertiIi.satiit e-t co sei-ve tiiemit solunbles cet pend<an t le (lé- l 'at-bre n'éprouve pas hl'ébranilement
1i toits les piinci pes t ita-iti f5 veliîppettîit (le la plante, qjuand lue produir-ait la perte d'nue forte

ex t t-a s <Ili sol outre l'aîzo e capté elle s*;as-sitiiilie lia- tiotrritut-e qju'elle pa-tic <le la tête tomut à la fois.
par le raeities <Ilu trèfle. La pi-a- trouve autour <l'elle. La poudr-e l'e bon mtoment pont- tailler me
tique il beaucoup de e tivateiîrs <l'os - * es plies sous les- piar-aît être celui QIA la blessure faite
il le ev r chaque aminée it e récolte lue les if est le >lu- fa e- e se set-a le pluls vite réparée par lat na-

bonnte- e <laa le er ' es pas proc-urer- l'acide phosphorique. Dauns titi-e, c'est-à. dire au commencement
boaneet 'et nuit , eut recoin- 'le fumier- du ferme, on trouve lu de la saison de végétatlon,-dans C



d.istrict-ci du 15 mai au 15 juin.
Comme lit y a là-gén&alemtet- .
coup à faire, on peut tailler avant
lue commence le mouvement le la

sève au printemps. C'est ordinai-
reient à ce moment-là qu'il vaut le
mieux exécuter les tailles d'une
quantité considérable le bois.

Commnent tailler. - Faites usage
d'un couteau tranchant ou d'une
scie fine. Les sécateurs laissent pres-
que toujours· l'extrémité des ra-
mieaux meurtris; ils sont, commodes
pour tailler les arbres élevés, pour
raccourcir les bran<hes latérales,
pour couper des boutures et pour
trava:x semblables, mais nie valent,
pas le couteau en fait <le commodité
et de bon travail. En retranchant
une branche, coupez toujours tout
près le la base. Les longs moignons
neurent graduellement, et par eux
la pourriture s'étend jusqu'à l'inté-
rieur du trone. Il faut aussitôt re-
couvrir de mastic à greffer ou de
peinture minérale toute plaie de
plus d'un pouce de diamètre causée
par l'ablation <l'une branche. Quand
on a enlevé beaucoup le bois pen-
dant l'hiver, il faut ensuite comme,
conséquence naturelle beaucoup
tailler en été, car il pousse une
quantité le jets autour de la base
de chaque brancle retranchée. C'est
ce qu'on peut faire sans avoir re-
cours au couteau si l'on s'y prend à
temps au commencement de juin :
on n'a alors qu'à passer rapidement
la main sur les branches. On aug.
mente quelquefois la productivité
les arbres en les taillant en été.

Pour cela, on raccourcit les pousses
au mois de juin par le pincement.
La théorie est qu'on arrête ainsi la
formation dlu bois et, favorise la pro-
duction le boulons à fruit.

SoIN DU FRUIT.

Eelaireissage.-Le principal objet
de l'existance du pommier, comme
toute autre plante, est la reproduo-
tion de son espère. Ceci s'accomplit
ans ia naumre mu moyena tmes gnnuw.

C'est. la production des graines qui
épuise le. plus la vitalité et la vi-
gueur de l'arbre. Certaines varié-
tés, si ou les laisse ellés-mpêmnes, pro-
duisent d'année en année plus que
l'arbre ne peut le faire sans en souf-
frir. Si on n'y mettait pas obstacle,
la pousse deviendrait faible et le
fruit plus petit. L'horticulteur doit
par conséquent au commencement
de la saison diminuer le nombre de
fruits, ne conservant que ceux qu'il
juge pouvoir se développer parfai-
tement sans affaiblir l'arbre.1

On peut avoir à enlever un tiers
ou même la moitié des fruits qui
ont noué. On néglige souvent le
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travail de l'éclaircissage; mais il pommes Wealthy en les cueillant
ne fandrait pas en oblier la néces inpeutôtum la saison.__
sité. Le meilleur moment pour le Dans quoi ramasser les pommes. -

faire est.peu après que le fruit a 1 Le réceptacle le pins commode est
noué et quand on est-à même deja un fort panier en bois fendu à man-
ger assez bien de la récolte qu'on che mobile, (l morte que les pommes
doit attendre. C'est un travail qu'il peuvent être déposées sur la table
faut nécessairement faire à la main; de triage ou dans des barils sans
niais on peut en même temps tailler être endommagées. Ce genre de pa-
légèrement. Si l'on pratique régu- nier présente aussi <'autres avanta-
lièrement l'éclaircissage chaque an- ges dans les circonstances diverses.
née, on tendra à faire produire des Un autre réceptable que J'ai trouvé
récoltes annuelles au lieu de fortes très utile est un fort sac à grain
récoltes tous les deux ans. dont l'ouverture est cousue à un

Cueillette.-Laisser trop longtemps fort cercle <le tonneau ; on attache
les fruits sur les arbres nuit à leur ensuite à l'un des coins inférienrs du
qualité de garde; c'est surtout vrai sa une courroie qui port.e à son au-
pour les variétés d'été et d'automne. tre extrémité un crochet à ressort.
Eu général, il faut cueillir toutes On tixe aut cercle un anneau auquel
les variétés quand la omme se dé. Don passe le crochet à ressort, et le
tache aisément lorsqu'on la soulève sac est prêt à ervir. Pour s'en ser-
en l'éloignant de la lambourde qui vir on le suspend à l'épaule au
la porte. moyeu de la courroie, comme on fait

De cueillir aussitôt que les grai- quand on sème du grain à la main.
nes se sont colorées, est une règle On a ainsi les deux mains libres et
assez bonne par laquelle on se laisse lorsseon l'a respli on peut facile-
en général guider. Les variétés mnt ider lesac ans le baril en
précoces telles que TetofskyU Trans- détaant simplement le crochet à
parente jaune et Astrachan rouge ressort. Qand on fueille les pommes
demanden Ure pmalée avec un Ji~Yesdiloestnlo uelu efois possible et
soin particulier et rapidement. car préférable à cause <le leur peu de
elles ne restent que peu <le temp>s fermeté de les dléposer immédiate-
dans leur plus grande perfection. ment dans le baril où elles doivent
Les meurtrissure deviennent très être portées ai marché. Mais c'est
vites apparentes dans ces variétés à orinaireen.t. impossible, toutefois,
peau blanche, et il faut les cueillir ca on ne peut trier l'une manière
lvec le plus grand soin. Les ou- satisfaisante tout en ueillant.
vriers manient souvent les pommes Empaqueage paques.-Une con-
et les pomme de terre avec très peu dition le première importance pour
de précautions au grand détrient porter au marché les produit du
<les premières surtout. Faire toi- verger est que la couche supérieure
ber les pommes des arbres en les de fruits soit composée de spécimens
secouant., les transporter <lu verger représentant parfaitement et exacte-
as marché dans des sacs sont (les ment la qualité de chaque paquet,
habitudes lu temps d'autrefois soit panier, boîte ou baril. Ceci est
quand on en fabriquait du cidre et de l'empaquetage honrse, et quand
quand lt qualité n'en était pas ap. on le met e pratique, ajoutant sa
préciablement réduite par les neur- arque etson nom. ainsi que le nom
trissures ni par le ver de la pomme. <le la variété, on s'acquerra bientôt
Le producteur de fruits d'aujour- une réputation favorable dans le
d'hui doit user de toute espèce de marché où on expédie sa récolte.
précautions et d'artifices afin d'ame La question <le l'empaquetage hon-
vit es prnuits ds tesarié s nn c,-ftua-réu-
la meilleure condition de conserva- id produiteurs d fruits du Canada,
tien-efrtV'aspect. i traitée assez ait long ; mais, par suite

Il vaut mieux pour la vente de idu mode ordinaire de roeéder, de
pommes telles que Duchesse et vendre al marchaud, et le la diffi-
.Jaune transparente, ne pas cueillir cuIté d'examiner le contenu <les pa-
tous les fruits 1 la fois, niais enj quots, le sujet entier.est dans un
deux o trois fois, en prenant cha état peu satisfaisant. Nous espérons
que fois les spécimens les plus gros qu'il sera imaginé et mis en prati-
et les plus colorés.. Cela fait qu'une que un système d'inspeetion qui ré-
plus grande proportion di fruit a qr- sultera dans une garaintie pour
rive à parfaite maturité. Pour les l'acheteur que la qualité <le chaque
pommes d'hiver, cette manière de baril de pomees e an exactement e-
faire est inapplicable et n'est pasaprésentée par la marque et l'inàica-
nécessaire; on laisse toute la ré- tion sur le fond (lu baril. Les pom-
coite sur les arbres jusqu'au mo- mes tendres et les pommes hâtives
memt de la cueillette. On peut pro- devraient être expédiées dans des
longer la période de garde des paquets de moindre dimensions Je

-
- -
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recomimanderais l'emploie de
niers (le 10 et de 20 livres, ainsi que
Té caisses d'un boisseau t'-l-le*--l
pédition des pommes délicates d'été
et <Fautomine.

Triage. -'.1 est toujours avan ta-
getix dle séparer les pommes en trois
qualités. La première devrait con-
sister en spécimens sains bien colo-
rés sans tatre, d'une bonne grosseur
uniforme ; la seconde devrait con-
s;ister eti spécimens sains, de mtoin-
dre grosseur, moins bien colorés et.
pouvant être légèrement tarés ; la
troisiénme 'qualité devrait coin-
pîrend re les spécimitens petits, véreux,

sahsou difformes qu'on lie pour-
rait placer dans la précédente. Ce
trtavail se fait mieux dlans le hangar
dVeiîquetage (lue (laits le verger.
Les hiangar.ï ont des tables dle triages
couvertes le tap)is ou de nattes pont'
em iéclier les poul ines d'êtr-e end(oîn-
mnagées. Les tables de triage sont
pîourvuecs d'un rebord et en p)etite
vers le trieur (lui se tenant debout
à une ext rémité a toute facilitkt pouir
séparer. rapidlement les fruit en trois
qualités comme indliqué p)lus haut.
Les pouies de première et dle
deu»xim qualité dolvemt ftre soi-
gneusemenît placées à la main dans
dles paniers sépa rées, tandis qu'oi-
petit faire tomber celles de t roi-
sièmne qualité dans le réceptable au
lîopt de la table. Quand on enîpa-
quète ou remplit les b)arils, il faut
tourner en bas le fond qui doit être
ouvert, et il faudrait le tapisser
d'une feuille de papier. 8ur ce fond
ont arrange une couctte de pouinues
avec les (queues en bas.

Si l'onî arrange dessus une se-
conde couchie, c'est d'autant mieux.
(''est ce qu'on appel le Il lacer '' le
baril et c'est une partie iniportante
(le l'etnpla<juietage, c-ar la couche ex-
posée ià la vue après l'etilèvemleiît
<lu fond supéêrieur, deiî-iiWbien re-
présenter tout le contenu <lu baril.
Ont remplit le reste du baril en y'
vidantav ec précaution les paniers

-xemiAisr u-I& tâblt _ ttLi4ge _i en
mêmne temps, il faut faire tasser le
pomumes' fermemtent en -m at
doucement le baril une ou deux fois.

Il faut que la dernière couchie dle'

nier que les barils, occupent mloitis
d'espace dans les vaisseaux si va-
pour, et, le couvercle peut être pla-
cé sans mieurtrir les fruits. Oit
peut aussi inserire, nettement sur le
côté le nott (lit producteur, la quat-
lité et le i1io11 du1 fruit. ien que
cette caisse nie paraisse uit paquet
(les plus <'otino(les pour lesi itiar-
cités die l'Angletecrre et les autres
marchiés étratngers, les rapports de's
mareltatids à coitimissioti reçus cett eI
aitt otît ti el] décou ragetnt l'usage.
Ceci petit, provenir <le <'e <que les
maisons àt <'otntnssiott (le L.iîerpool
n 'atitit pîas les innovations quli
ex igen t quelques (lînetet ants
letit' tuaitiè i-e (le fair'e leurts affa~uirtes.
.Je sutis port(- à croir-e (lie <'ette es
pèr'e <le paquiet pt'etndrta av'ec If-
tellips.

P'ourt l 'xpéditiont <les var;ttile
pré'o'es- (le l)(>itttîes. (les palti ei'
sol ides couiiver'ts (le linoti et conite -
tnantt enivirtoit 2o1 livr'tes ile- frnit s soit-'.
sans nuitl douite les paqIutet s les lu s
commodes et les pl us avati t ageitx -

Les mnarchiands au détail venden'tt <le
ces pointues eni petites quaîlt iés. et
il faut ptouivoir les tuanici' %-ite. Il
résulte rihnquc -aninée heutîcoit i de
pertes de l'emiiploi <le h)a til ; oit les
4-viterait en gt-ande partie p~ar I 'iii-
pîni le paq<luets p<luts pet ils.

(«>fleral'io.-( ''st dants titi ai t'
légèreintt humidle et àtit( nue ii
rature uit peu ait-dlessuts de la glac-e
qlue les pointues se voisei-veîil je
ieux. Enî partictulier pourî î l<s

pommes d'hive'r que l'ou iliet soi-
venît eîî bai-ils laits le %ici-get- et
<jti*i chu'ar'rie eii grandt<e <laltités,
(laits la f'rutler'ie, il laitt touj~ours s<'
r'appeler' qu'unî cItaitgetint soudtaiii
<le temiipérat nire fait 'ontdenîser- 'lii-,
inlidîté à la surmface <le la pta, utce
C'est prîesqu e toujoutrs ce <lqui a l i eu
quntd oit dépose les pîouîlines laits
une cave fraielie. D>es sur'faces inu
ini<les pr'ésentent les coiiitsfa
v-oralles ptour' le dléve'loppeent <le
challpignons qui causenit la décot-,

josiiomî 0Oi peut éviter ces exti--
nies de temp r7 en maissunu

Une'des l)reiuièreS chioses. à taire est
jd'étudier les cond<itionis e'xistanites
à l'endlroit chloisi pour le ver'ger,
puis <le s'sîrV~îil iai'iétés ont
le ieu cx r-éussi dans le v'oisinaîge
iiiilnié<l at - Si f'oîî lie petit se t'eu -
seýiginer iur t' erncîtier pointi, il <'st
boit <le lanter' d'abor'd uit petit
niomb re des var'iétés lte4 pIlus geite-
rl'il leett tîsi t éc et <le voit- roii ient
elles se eoiîtpoî'tenii avant <le v'tnt i-
itutet la plan tat iotn. Je puis alssi
fair'e rciti;rînet' ici que a dlivisioni
de< lIlîoti<'îîitut t-e à la fem'îtie ex pét'i-
iîiettle se fait. touîjourîs titi plaîisir'
<lle eni aide ai <'tlt ivaîteuit et li
rolîitil liqulatt les t'eilseigni tnt s
q u'elle lpeut avoir' obltentus q1uut
aitx var:tiiés h-'4 pluts <'<îivetîalîles

t'u la1 planta!ti dlans la lo<'îIïté
oÙl il se trioitve. Jeîcct iatd ia

la prov itnce <le- Qitél>et <le t'ontsulter'
I-leapiport lts Fertiles expîét'iiiei-
tales pouri I.S!t, oit il est donntié dles
lites- <le vaits<a-i'~ fruit ier's

adapes lixdi% e'ts districts fr-iîtiv'is
de< t-ttti' provittt'C. Pout' le- ti'rlt'-
l ent- leq l'Onitario, il ne li-ii iii leuix
firet qute de< (-îîI)IlItt.tiIf le l;iîiiît <le

.1'. A sso<qitîi iîuugi ulu il
it-rouver'a <les duiegiin-is<î
ilîéine getire.

r NENI 1 si

Le stujet <les cili îîîîîis a été tirai -
téeli. -<lailtl anîs l<'s 1 l .tl<ti s.
.jî<'iali x puî is < etcili î ii

taîti ps par' les dlivisionts <le l'î'tît o.
ilitîlogie et <le I 'Itoit n-tiltIt n', <'t
quichlac'un p leut se viî-i - t i

le's tl<iîiatiilattt. .Je vî<itiîî i-l i
pariticuilier If 1<'àllh't iii No '23, fi
conttiet soli.. uin' fît-uit' -oti-ise dles
instrucî<t ions purîi le t railfii-iil-11 <les
liîala<lics aussi lti<ui li ue <ds inse<-
les iîiils

ELii quet<lques lîtt.lt- piii'iîales
inaladi es lot(Iguetlises- et 1 -l lH' i<i -
paîtx-. i sc'tcs cii ietit is peuvenciit êt,'c
t<'îîus eti échtc liai'r 'accti i i
tenmps Opportun. <le la bouillie bor'-
dlelaise et du vert de Par-is Oit les__
lThm îod-ea±L.ou loti apidi

poinle' .penda Ilt Ilne il uit <his iles! qu aIuC x arbres sous formne de î>ul-
harils nlon fermiés danîs le ha-ngaîr vérisatioti.
d 'em»paquetage au verger et les chiair- Une lbon ne formn nIie est. : - livres

pommies soit tanit soit peu plus éle' 4Tiamt enisuit e le mat in t(laits la cavei le sulfate de ciivre, aatit (le
vée qlue la t'ai ittire qui <loi t m'cevoi r' fi-aie<lie qun'oin a laissée aussi ouvîerte <'htiaix, et 1 onc-es <le ve-rt, <le Par'is
le foiid ,. de sot-te qiie le fon"-tamt j pou r qitel le se t'all'iairhtisse à l'air d.(Iiués laits 10 a -)fi gaIllotis dI'(- n.
en place, chacune les ponmmes sera, <le la nuit ; il faut enîsuite tiiitei' Il faut appliquet le miélatige au
minltenue fermtemuent eti place sauts portes e*t f'enêtres. Eu prtocédlatit tîtoitîs trîois fouis chaq1ue saison, utte
être écrasée. On -ominettce àt es- ainsi et eu) cueillant (Té bonite hîeure; l'ois avanit l'éîîantiisselmicii. dles
sayer l 'adoptioni <le paquets pîluts oit peut pirolontger senîsi blemuent -la, lieut-s, ncseoi< apriès la chiute
petits qu'unî bat-il pour- lés pomnies'saisoti des pitues <1 autolît ti tel les <1<-s fleuîrs et, imie trtoisiùilie dleux oit>

,j'ive : 'es un eassepipr-ý,(lu Welth etLonlied.t l'ois -seiliai lues luls t ardt - >s cas
r rent faite t 'une aise et soide, u elhye ottct.sé peuvent exiger' qîuelqule

e-t t'oitenaut env-iron uit. boisseau de i AILEFEs A PLA NTEil à e -traiteitient <le pilus ; tout pro-
poîtmmes. IIl est iimîtpossible 'de <lotii les <I tît-1-telit t- l poiunes set-a bîie'n conu -

Ces caisses sont plus facile à ma- ilistes'définies <le variétéï à plainte-. pentsé eît tout cas <le lulit-e -atm ittoimis
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ces tipplieat ioisdiinsson programmte Un intéressant produit récemment 'il a été fabriqué 364,310,800 cigares oon-
annuelle d'opérations liortieoles, trouvé pour le blanchiment de la soie, tre 399,109,6)60 pendant le mois corres-

vient d'éltre employé avec @uccès pour. pondant de 1892 soit ue diminution de
Lies principaux ponint-4 à se IIIppe- le blanchiment du cuir. L'agent chi. 34,798,760. Pendant le mols d'aoflt la

1cr pour réussir danis lai culture (lit mique on question est le bioxyde de so- nroductbon a été: cette année, de 340,-
ponînîjer p)etvenit se ré.ser .ommiie dium. Il est vendu dans es bottes 971, 643 et on 1892 de 433,946,406 soit une
sulit- *d'étain et a l'apparence de la poudre, ditférence de 92,974,863

Io Coisr unsolfavl-abe, e'on doit le gcarder avec soin à l'abri de La production des cigarettes a t.ou-
b Coisr in olfavralelel'humidit-, salisi cette précaution il se jour" été on augmentation, sauf dans u

drainer et le préparer parfaitemient ; déo"m p oserait rapidement. Voiei le cas, depuis 1892, comme l'indiquent les
2o Aclietet' dle lieus aîrbres, 10 mode d'emploi:- chiffres suivants

pIanter avec soin, les tailler et les Disse au moyen de la chaleur 900Jule oi
gr ý.defade magn6ésie dans 10 litresJuleAot

biner autant qu'il est néce0saire et i'eau, îorsq, la solutin refroidit Il 1892 ............ 242.832,000 270 823,900
avec illtelligetîre faut y ajoIue raduellement 350 gr. de 1893............. 279.822,700 3.57,844,360

:î Ceili soig Ieu'tlmmmnt it le frulit bioxydéi <l1s um 1894 ............ 309,970,420 300,501,120
ensa aison1, l'eltil aflîeter- honnê'tce' 1 sul de o tter avec cette solution 149'5............ 33869, 3.50,711,380

inm eîî>suesemî'nlecs ~ cW à ancîtr, jusqu'à, ce que la 1898............ 397,560,400 38 #,707,300
ment Pli pquelsré ait téobtenue. Si Io uir Le U. S. Tobacco Journal auquel nous

Vend<re jnideietseltîeÙ't à traiter est furt ..t lourd, on aide l'ac- .empruntons cen chiffres r4it remarquer
l1,otée lealrsyur er ion de la itiblui')n aut moyen d'un que quand les teresi sont durs la fabri-

ennemuis par de-i pulv(éî'issttio1Iâ et' lavage préalable avec de l'eau légère- cation des cigares dhtninueau profit des
les mîaintentir cri santé eni les fil, ment acidulée d'acide acétique. clizarettes et, inversement, quand les

affairfs sont prospères les cigarettes
inan. ;-On a signalé autrefois les ro utes de perdent ce que gagnent les cigares.

5. 8e rappeler totijour-s que le! er, Saxo comme particulièrementagréalles,
rîîiî occ<upé par les arbres est. poutr à parcourir par-ce qu'elles sont bordées

d'arbres fruitiers qui s'offrent aux voy- PETITES NOTES
les aurbrîes seuls et qiu'on~ tie peuît iii a>geurs; voici qu'on parle aux Eat--
putn('nîetît ('t 14at,11 e'olktape'titon le unis, d'une invention qui, au moins en
priver de sa fertilité en'i y cultivatt apparence, serait pour réjouir les pro-, L'Empereur de Chine, en imitation de
d'autres planutex. meneurs gourmands: ce sont des rues ce qui ne fait en Europe, veut donner à

avec un pavage de mélasse!1 ses soldats un souvenir commémoratif
- -Il faut dire que dans les sucreries de; do la dernière campagne où ils ont été

NOTE FIANCIRES cannes on est souvent embarrassé des' du reste ai cruelleme t. vaincus ; mais
résidua de la fabrication du sucre, autre- avec un sens pratique étonnant, il désire
ment. dit les mélasses, mais d.ooméIa&- quelqius ohose-de-pius utile qtune-m~U6-

Là BatièN1tionàlep aiera à ses ac. 'ses grosslères-. Ô-nles emploie quelque-: daille, et il a songé à des montres. Dans
tionnaires, à partir du 2 Novembre pro. fois en mélange avec le f'îurrage qu'on ce but il a commandé on Suisse dix rail-
chain,un dliffl ende semestriel de 2J p c. donne aux bestiaux; mai-' un chimiste, les miontres à dix marks pièce, qui se-

etl'nivesi-de Chino, on Cialifornie, M. E Tarde, a! ront distribuées aux sol.data qui -e sont
L'iJniversité?de Torotîto et'iiea.en l'idée de les utiliser au même titre distinguée durant la campague.

té Niclill n'accepteront plus i'argent (lue l'asphalte. il les mélange avec une.
américain pour paiement (les frais d'é- certaine quantité de sable juequ'à con- Un journal de Rott .erdam publie dans
tudes do leurs élves. si4itancO sulisante, et il eti recouvre de un de ses derniers numéros, le récit

trottoirs. CJet enduit sèche vite et de-. 'n xuso at a nd 0 é
trompaFenie lassiéuc Mtuealle co- ient très dur; en serait on droit de dacteurs dans un village du nord do la

trele eude a itéde lotrél. s'attendre à ce que le soleil le ramol- Hollande appelé Otà dendijk et situé surEl-'ablip% en 18.59 - l(éswrve, $105,000. lisse: tout au cul mriro, et certaine- la ligne d'Am9terdam nhie.DaRéduction des tatux 40" eto orattrrtè gadpoi nhie.Da
Risqes e l 4meseminede la mélasse dans cette application près ce récit, tous les habitants s'éclai-

de septembre 1890............ $386,495.00 toute spéciale. rent et se chauffent gratis avec du gaz
Prinieot aux taux ordinairei. ... 4,666.67 -- naturel, gaz hydrogène carboné qui est
Primes chargées par cette Cie. 2,8u0.00 D'îrsl yooî-ukr ep-fourni par la nature et arrive à la sur-

'i'è as Tplsfris e c, letpo- face de la terre mélangé avec l'eau,
pier n' entre du;lsfasdcoetinfournie par des puits artésiens dont laRéduction .......... $ 1,8661.67 d'ir u oruesmeisgiRéducton deuis lele aril Huve. u e pofr u0%0ne ,, som e 'nsg- profondeur ne dépasse pas une centaine

1édutio .. e... uis.. le... ..... avril liante53 2u1e7 f.5 70 qelo de pied@. La découverte a été faite Il y
Aux propriétires.........de11o8t3éa7 cote le volume 'du format in-18 le Plu's a déjà dix ans, parait-il, par-un pro-

Auxproru~cit<'sfocies d MolréîLusité, le papier absorbe seulement O fr. priétaire nommé Bierman, que tous ses
Mlessieurs, - Attendu que vous main- 2-) (bc). iPour les journaux, le prix est voisins ont successivement imité. sans

tenez à grands frais un excellent corps moindre encore; le petit Jeu rn<tL Ou le* diminuer le débit de son combustible. Il
de pompiers dans le but de diminuer les Figaro s'impriment sur du papier à 35: se contenta tout simplement de recou-
pertes causées par le feu ; Attendu que francs les 100kilos($3.18 les lOu ibio. ; c'est vrlr d'une cloche le réservoir dans le-~ar ce moyen vous diminuez considéra- dire que le numéro du premier, pesant 1 ue arIVe l'eau gazeuse qui a l'aspect
glement ces pertes; Attendu qu'il est vingt-quatre grammes, revient aux: te, S. zodnie teéae

juste dans ce cas de dimîinuer les taux quatre cinq uièmes d'uu centime. et que u1a sin~lt or -a mait deu m,énouger

pagnie pour ces raisons a réduit de 40 , grammes, représente un centime un metdeleu.U azmte ecles taux établis sur vos risques doa quart. Dnlepairdecpixoùgre, qui a une capacité de 75 pieds
cette cité, et que cette réduction, depi *î ne n pe ee quper d bo is, 'rtd cube@, est suffisant pour la consomma-t'l ilne eu enrerqueduboi, lartdution de toute une famille. Un boucher-le 1er avril 18911, a déjà diminué lee pri- fabricant consiste à marier avec saga- voisin de l'innovateur et dont Ilinsats.-
mes sur les risquets que vous lui avez cité leur pâtes chimique et mécanique. Ilation est plusrécente, est arrivé à une
donnés de $110,853.27, comme le montre L'une est la chaîne, l'autre la -trame' roduction de 175 gallons de gaz à
l'état ci-dçessûa. la cellulose sert de soutien et procure la 'Fhoure.

J. B3 LAFLEt'R, secrétaire. solidité, mais elle est trop chéré et trop iIl est probable, comme le fait remar-
dure, le bois .pulvérisa au cont-aire quer M. W. de Fonvielle, que ces gaz

NTSINDUSTRIELLES don umelud 'pctet naturels indiquent qu'il a lans le vol-
NOTES ~~~~~~~~~permet d'abaisser le prix de vente. La'sagduproe onleism tet

Une aisn deTarnte~'iet dex-plupart des feuilles quotidiennes à incone qui eaépu-troednle l'ojent
Une aisn deTorntovien d'x-.grand tirage contiennent un tiers de la d'cue eptatuio feavtgeuste. lojs-

pédier on Australie 300 hiycles estimés prmir et dexterueouici ependtatint lesasourese. pétrol
à $16 0)00. preièr etduxter u eod. q'ii cpndnle oucs epérl

@on. Inconnues on Hollande. Quant aux
Plus de 3000 brevets ont été pris tn' La consommation du cigare tend à gaz naturels sortant du soi, leur utii-

Amérique l'an dernier, concernant l'in. diminuer aux Etats-Unis et celle des ci- sation est connue : elle se fait entre
dustrie vélocipédique : sur ce nombre garettes augmente dans de notables pro- aitrei, sur une grande échelle, dans la
il y on avait 566 pour perfectionnement portiotîs.. région j:étrolifère de Pittabrerg aux
aux bandages pneumatiques. <Ainsi, pendant le mois do juillet 1896, Etats-Unis.
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"Le Canada Vainqueur""
Les Yankees sont roulé-.
Le V'acth " Cantada " s joué le tour ài l'américain IdVencendor.
il en, est de mniîc dans tout,

Les COnSepVeS de BIIULTER do la Marque SANS RIVALE "lLION," sont aujoliid'hui sans égale.
La qualité, %amîs compter leur magnifique apptareuce su- v os tabulettes, di~t au e:.mnnsu
connaisseur que la vie est trop courte mêmie pour songer à ecCel>ter tit sub>stitut'.N

Usineis à PICTON, TORONTO et DEMORESTVILLE.N

ainaurum ID Les actions de banques se vendent iValeurs de banques
REVUE COMMERCIALE ~totujours en très petites quattés en BaledMotél..........223R V Edans cette catégorie est une vente de di Cmmece ............. 128

BT FINANOIÈI 100 parts de la banque Maisolls à 1751 des Marchands ....... 1611
cette valeur avait été vendue 181 la se ' Moisons ............... 175
maine dernière. La banque du Com- Britiph ..................

Montréal, 1er octobre 18Ç6. merce a gagné 1 point, cellede Montréal '-îî.......
FINANCES perd 1 et celle des Marchands j point. Union.................. lot

La banque des Township@ de l'Est qui,I Ontario ............... ..
A Londres, on cote les capitaux diapo. ,depuis longtemps, n'avait pas vu de Hiochelaga.............

niblea sur le marché libre de 21 à 2j,.tranoactions a ou une vente de 5 actions Pueu ...le ................
d'Angleterre est à3 p.c. Le Gaz de Montréal est à 182 ex-div. 1 Na.omîe......7

Les consolidés étaient hier on clôture, on clôture, on perte de 1 point sur la i id Eatfoî, ......h........147
à 1091 au comptant età 110J àterme. semaine dernière a près avoir atteint 184.at onh........1r

A Paris, la rente 3 p.c. se cote à frcs. Les comipagnies de transport ont don. Les banques canadiennesa sont cotées
101.75. né lieu à un bon mouvement de ventes. 1en clôture comme suit:

A Montréal, les prèts à demande sont Le 0 P R. qui avait débuté à ý54i est Banque du Peuple .......... ..... ......if
à 4J p. c. Les billets de clients a'es - revenu à 57J sur la publication du ré-' id Jacq nes-Cartior. 90 ...
oempte" aux taux de 6 et?7 p. c. sultat des 8 premiers mois de l'année et Hceaa. .. 2 12

Les baniques se vendent leurs traites est revenu à 57 en perte de j point com- Nationale............ ) 70
entre elles : à 60 jours à une prime parativement à la semaine dernière. " Ville Mre 100 73
de Si à 8 9116 ; à demande, de 9 à Di Les Chars Urbains de MÔsntréal per-Vaesinurele
et par le câble 9J à 9 3116. Sur le comp- dent 1 point à 216J après avoir atteint Va eMnalr exndui......e8
toir, la prime est: à 60 jours, de Si à 2171. Ceux de Toronto gagnent ce que Clored Motréon t-ns)..... ........ 8

S;à vue de 91 à 91 et par le câble à 9î. perdent les précédtents " ato4......
Les traites à vue sur New-York entre Le Duluth, action ord. gagne J point (ancoaC ton................

banques paient un escompte de 1110 à 5 après avoir eu une vente de 25 parts otelCtn..................
à J et doli à 1 sur le comptoir. à 6 ; l'action de préférence est à ilI ,Dominion Cotton........ ............. _

L'argent on barre vaut à New-York après quelques vontt-s à 12 et un début Royal Electric .......... ............. .
de 651 à 66J l'once pour les barres du à 10. Conmpagnies (le transport
commerce, et de 661 à 66jc pour celles Dans les divers le Télégraphe perd Can. Pac. Ry ...... .................. 7
provenant de la monnaie. 2 pointes, le Postal et le Câble el, gagne Toronto St. Ry ..... ............ ..... 70t

ALondres, on le cote à 30 5116 d. 1. Montreal Stiy......................... 26
l'once. Nous enregistrons les prix des ventes Duluth ord............................r

La Bourse est peu animée, cependant pendant la semaine. Les prix sont ceux D)uluth pref.........................Il
les cours se maintiennent fernmes. des dernières ventes opérées: Rich. & Ont .....................

ON N PEUT FAIRE -DE BONNES AFFAIRES QU'AVEC DE LA
NE ouslieBONNE MARCHANDISE

Nunevendconîs (lutes ivlletits produits lu'il soit sosbed ,elprocurer,
prodluits (ltvos clienits exigeronlt une fois (;n'ils les auront tsi&::.:::

SHUILES POUR LA TABRE1118111 - EXTRAITS CULINAIRES CROWN BRANO
Isavons actuellemevnt en inain% (le ltitile a ou ls fab>riquons mi us uu.émes.

- Salade et (le l'Huile d'Olive pures, lal>riquée, parlý('
Jons Masser[, (le Bruxelles. Le-soimi aîpuorté dilas. otIUS lFRI-l 1 aat uô
la préparation de ces huiles, leur purete t leur dlifferetst Ce sont les etraits les p lus purs,
excellence les ont rendus très poîîulaires. les pins forts et lei intilîcurs sur le marché.i

ROBERT GREIG -c CO., MONTREAL
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LAZEN BY
.UrIIurI~rCCHOW-CHOW.

lVl1I1ll1Tl1F~ WALN UT,
1c__:ýMAR1ADESMIXED &c.

Qualité ne variant jamais.
Les meilleures connues.

-EN VENTE, CHEZ

HUDON, HEBERT & CIE,
J. 0. VILLENEUVE & CIE,
CAVERHILL, HUGHES & C0.,
GEO. CHILDS & C0.,
LOCKERBY BROS.. ETC.. ETC.

MARINADE

A COUVERCLE A LEVIER

Pas de bouchon.
Pas de fuite.*'"

Valeurs diverses Il y a longtemps déjà qu'il ne se fait
Montreai Telegraph (ex-div i........ 12 plusde travaux dans notre ville; Il ne
Câble CJommercial <ex-div ........ 148 3 manque cependant pas de réparations
Postal Telegrapti ...................... Jà faire aux rues et aux trottoirs, maie
Bell Teleph (actions) .............. ..... on a tant gaspillé d'argent dans le passé

t. (bons..................... .. . qu'il n'en reste plns même pour les tra-
West. Loan & Trust ........................ vaux d'entretien les plus urgents. Le
Loan & Mortgage ...................... travail de l'ouvrier c'est la vie du com-

mnerce. Si la situation actuelle devait
Uo MMER(J E. durer longtemps nous ne voyons pas

D'après Bradeotreet il y a en la se- comment le commerce pourrait conti-
Maine dernière, au Canada, 34 faillites nuer à payer les taxes qui l'écrasent.
contre 41 la semaine précéde,îte, 3.'l la i(l'est trts beau de demander une aug-.
sernaine corresptondante de 189ri, 31 en: mentation du pquvoir d'emprunt, mais
1894 et 38 en 181):. ; es emprunts nouveaux se traduisent

La s3emiintî qui finit n'a rien de bit-nl invariablement p~ar de nouvelles taxes ;
pairticuilier à nloter en c'e (lui concerne' le commerce déjà écrasé sous; le fardeau
notre marché en dehors don produits de'ne peut en supporter davantage, qu'on
la ferme qui ont uîîe tendance enctire prenne donc garde de tarir complète-

temanifeste vers la hausse, ce qu'un nient la source des revenus ; en ap-
fira dans notre Revue (lcs Marchés. pîuyant trop sur la corde, elle casse à l a

Le détail suit son petit train habituel' longue.
et se reeHent forcément du malaise des Bois <le construction.-La situation est
ouvriers qui n'ont pas beaucoup 1sans changements aux clos de la ville.
de travail, notamment des on- Quant à l'ex ýortation, il s'en fait encore,
vriers se rattaehant à la liâtisse. miais no i ponir le compte d'acheteurs
biais Ri le présent. n'est pas brillant. 'fermes qui depuis longtemps oupt reçus
l'avenir l'est encore nmoins; d'ici 6 à 7 leurs spéciîlcations. Le marché anglais
semaines la navigation sera terminée a été dégarni de nos bois pendant un
sur le flieuve et beaucoup de gens seront. certain temps et comme la fermietuire
sans emploi. La station du Pacifique 'de la navigation arrive à grande pas,
aurait dûi employer*pas mal de bras cet' quelques- unls (te nos moulins expédient
hiver mais le gros travaux ne seront d'autant plus volontite leurs excédants
.eâtrepris que pendant la belle sajsnn de que nous ne faisons pas grand chose
l'année prochaine. Il nlous semble que cette année avec nos voisins.
le conseil de ville devrait veiller davan-, Cuirs et peaux -Lesbouchors torment
tage aux intérêts (les ouvriers pendant actuellement un Syndicat pour la vente
les mauvais jours et s'ingénier, au con- i des peaux aux tanneurs sans interiné-
traire, à leu r donner du travail, c'est-à- diaires, ils espèrent réaliser ainsi des
dire dui pain. 'bénéfices qui leur échappaient.

Les peaux sont sans changement de-
puis notre dernière revue, sur notre
marché ; mais à Toronto elles ont avan-
cé de jc soit 6jc pour celles No 1.

Les cuirs sont très fermes aux anciens
prix: ; la hausse toujours annoncée ne se
ora sentir qu'avec une plus forte de-

mande ; celle-ci est asiiez restreinte en
ce moment.

Draps et noieué.Aq la reprise
constatée chez nos voisins dans les fa-
briquesq de lainages, il y a une raideur
dana les p~rix de ces articles, mais sans
changements jusqu'à pi4sent.

Pour les articles de coton, il y a une
légère hausse de je dans les ginghams.
La récolte du coton ayant été fortement
endommagée par les pluies dans leT'exas
notamment, il s'en est suivi une tenue
(les prix plus fermes et même de l'avan-
ce chez les fabricants des États-Unis.

Ici, les quelques jours de chaleurs que
nous avonts eus pendant la semaine
écoulée ont ralenti un peu le commerce
d'automne.

Les collections se fant assez bien.
Epiceries. -Semaine assez bonne au

point de vue des affaires.
Les sucres blancs sont en baisse de je

pour toutes les qualités ; notre liste est
rectifiée en conséqunence. Les sirops
restent fermes aux anciens prix.

Dans les conserves, les citrouilles, les
ananas, les bluets, les pêches les poires
et les pommes s'obtiennent à meilleur
compte. Voir notre liste de prix pour
les changements.

Le corned beef en boites de 14 Iba est
en augmentation de 25c, soit $16.50 au
lieu de $16.25 la doz.

TOUJOURS EN TEMPS
Nu is rîîlissî-o là a îl,

MO ,.i l a rr as1f.
Falitis FecSsai 41,1ine pëelite qjuantité.

Notez que tvs!_tun arti it 1. res stiix.
rau r eti- ci.trin, t -, îna. Tu.-

.,,it ni fil seil. ni f.î,cle ius
En i-invIIi - ili irail * ilv gran.leur
t ,ti,idt. Elle tous amene la clientle

En paquets de 2J lbs. 2 doz. à la caisse. En paqueté de 6 lbs. 1 doz. à la caisse.

Thc IrGiad NationaodI 009GO., - , pl*c s.ii1 Ila n ion )oti r la faic-at ion tceî l, servani d'alimn 1cu 1our le dejeti ner.

Zerivez-nous de suite pour les prix. TORONTO, CAN.
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.NOUVELLE RECOLTE...
Nous venons 200 demi-boites (28 lbs) Prunes d'Ente.

de recevoir 150 boites raisins de table Malaga, 3, 4 et 5 Couronnes.
500 boites raisins Valence, Finest off stalk et Selected.
500 caisses Bluets (2 lbs) célèbre marque " Aigle " de Loggie.

L. CHAPUT, FILS & CIE.
EPICIERS EN GROS

NOS PRIX SONT LES PLUS BAS. 2 à 8, de BreWgies et 17 St-Bizier, MONTRÉAL
Les pommes séchées se vendent de 3[ Produits chimiques. - Affaires assez " En général, la culture demande le

à 4c la livre et les pommes évaporées bonnes, prix sans changement. retour du beau temps, avec chaleur
de 5 à Sie, soit une différence en moins Salaisons Saindoux, etc.- Les prix plus franche, aussi bien pour les ré-
de J à le. des larde eTjàmbons sont fermes aux gions betteravières que pour les piya

L'orge mondée et l'orge perlée se cotes de la semaine dernière. vignobles. La terre est presque partout
vendent respectivement de $1 80 à $2 00 Laing a baissé ses prix des saindoux suffisamment saturée d'eau et le retour
et de $3 90 à $1.00 en légère liusse pour purs de panne en sceaux, Dos prix sont d'un temps plus clément aurait pour
le prix de départ seulement. changes en conséquence. avantage de faciliter les labours et les

Fers, ferronneries et métaux - Les La graisse composée en sceaux fait 5 c premiers ensemencements d'automne.
clous coupés subissent un rabais de de plus par sceau. " En ce qui concerne les affaires, la
10c par quart; leq clous de broche un semaine n'a pas présent beaucoup d'a-
rabais, de 5 p. c., sur la liste plus loc, nmation sur nos marchés de province,
par quart; enfin, les vis à bois ont un Revue des Marchés les offres sont plus ou moins abondantes
escompte de 80, 10 et 10 p c. au lieu de suivant les régions et suivant aussi
80, 10 et 5. • Montréal, 1er octobre 1896. 'l'importance des battages effectués,

Les affaires sont toujours tranqnilles RAI NS ET FA R I N ES mais la demande de la meunerie ne s'é-
et les paiements lents cARCHÉS arte p as d'une moyenne ordinaire et

Peintures, huiles et vernis.-Les huiles MA rche ÉTRANGERS les priz ne dénotent pas de change-
etred r le marché de Liverpool, on cotait, mente bien importants.

marché de Pétrolia, mals cette hausse hier, en disponible: blé, soutenu : 59 10d " La température est aujourd'hui plus
S pas encore aff 'cté notre marché, les octobre; 5e 101d novembre ; 5S 10d dé- chaude et le ciel tend à s'éclaircir tout

i ba. cembro; Si 10id janvier. Mais soutenu ; à fait on ne peut maintenant que sou-
approvisionnements a en aisse 2s 10d octobre; 2o 10id novembre; 21 haiter la continuation du bmau temps,ayant été considérables 10îd décembre. Farine première de' nécessaireme )t pour les betteraves et

L'huile de lin <rue vaut 45 à 46c; inneapnli4, 19a 6.1 la vigne, ainsi que pour les premiers
l'huile bouillie de 48 à 49c et l'ebsendc de On prétend que tout le fret de Boston travaux des champs.
térébenthine de 39 à 40c. Ces prix s'en- pour le Royaume-Uni a été retenu pour " Nos marchés de l'intérieur restent
tendent net à 30 jours. sans escompte de l'exportation du grain. sur les lignes sans variation sensible, tant comme
caisse. régulières. importance des affaires que dans la te-

huile de castor a avancé de £1 par Le Marché Français dit, en date du nue des prix.
tonnes sur les marchés exportateurs, 12 septembre : A la Bouree de commerce de laris, la
néanmoins le priz n'a pas varié sur no- " Durant la huitaine é&oulée, la tem- tendance a été soutenue au début de la
tre place. pérature s'est montrée part cilièrement réunion. par suite de la hausse nouvelle

Poissons.-Nous avons déjà signalé la variable; des alternatives de -pluie et de s gnalée à New-York ; les farines du
rareté des harengs sur notre marché ; beau temps se sont succédées et la courant du mois ont été particulière-
la morue verte est également en petites température a de même été tanto- pres- ment recherchées. En clôture, cepen-
quantités chez les marchands de gros. que froide et tantôt relativement éle- dant le marché était plus calme, tant
La morue verte No 1 en quart se cote je vée. Des orages ont eu lieu sur un grand en farines qu'en blé."
de plus à 2 c ; la large, par contre, se nombre de pointe et notamment sur Nous lisons dans le Sémaphore de
vote i de moins à 2 e. Paris. . Marseille en date du 17 septembre:

Toujours uniforme....
Complètement éprouvée sous toutes ses faces, la

Poudr aS'now Drift
Jamais une plainte si vous vendez cette

S DRIF Poudre à Pâte absolument pure.

TH SHOW Drit Go., aus Brântiord, Ont
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MAISON DE GROS
MAISOENDE Epiceries,Vîqs et Liqueurs

Imp'ortations direotes des lieux de provenance, de tous les articles qui fout l'objet de so commerce.

USSORTIMENT COMPLET EN MARCHANDISES.DE PREMIERE NECESSITE. TELLES QUE

THES, CAFES, SUCRES, MELASSES, SIROPSJRUITS SECS, POISSONS, ETC.
:GRANDE VARIETE DE FINES DENREES ET CHOIX CONSIDERABLE DE VINS ET LIQUEURS DES MEILLEURES MARQUES DONT ELLE A LE MONOPOLE DE PLUSIEURS

41, rue St-Sulpice, etHUDON, HEBERT & CIE, 22, rue De BresoeS,

Blés.-Les offres de la culture ne se voir les blés roux de 17.25 à 17.75, les coût, fret, assurance nos porte, mais le
sont pas ralentis depuis nwleredi der. blancs de 18 à 18 50, les 100 kil. net dans droit de douane de 3 francs par 100 kil.,
nier. En Beauce surtout, on voit des les gares d'arrivée à Paris. i empêche présentement toute importa-
offres considérables et, comme c'est un Avoines La faiblesse continue. Les tion. Il y a bien à Rouen, Paris et Dun.
bon centre dle meunerie, les affairci offres sur les marchés de province, no. kerque des avoines blanches bigarrées
sont actives. La culture de ce rayon tamment en leauce, sont toujours im-. ou de Saint-Pétersbourg dans les ma-
est des mieux partagées. Son blé a une portantes. La consommation ne peut gasins, mais la quantité n'est plus la-
qualité et un rendement tnut-à-fait y répondre. Ileureusement que pour le portante ; on les détaille à 14114 50 les
exceptionnels. Elle se fait donc plus marché de Paris, on fait chaque jour 100 kil. neta.
d'argent que l'an dernier. Malgré que des livraisoins ; mais, depuis lundi, nous Sur place, aujourd'hui, la tendane
nous n'ayons plus beaucoup d'lintérL à y constatons aus i une baisse croissante. était mauvaise; la baisse consentie par
nous occuper de l'étranger, nous de- Le courant du moi-i qui valait encore les vendeurs variaitsuivant provenance
vons signaler l'indécision des renseigne- mercredi dernier. de 15 à 15 25, est of- de 25 à 50 centimes par 100 kiI. nets. Les
mente fournis sur les récoltes russes et fort aujourd'hui de 14 50 à 14.70 et il est offres étaient importantes au début du
américaines. probable-que la baisse n'a pas dit son marché, mais les prix offerte par les

D'où vient que, s'il y a un déficit, les dernier mot. Nous avons déjà écrit acheteurs étaient trop bas et en somme
quantités en mer (malgré notre absten- dans nos précédents bulletins' qu'au on a fait peu d'affaires. On a payé les
tion) s'augmentent de semaine en se- moinis pour les premiers mois de cette blanches 14, les rouges 14.25 à 14.50, les
maine. Elles seraient d'après le "Beer- campagne, il fallait s'attendre à de bas. grises 14.25 à 14.75, les noires 14.50 à 15.50
bohm", au 15 septembre, de 111,360,000, prix et cela à cause du mais. les 100 kil. nets, gares arrivée Paris.
contre 10,070,000 le 5 septembre et de On si'a jamais été à d'aussi vils cours Seigles-Les offres commencent à être
10,963,000 en 1895. Le rapprochement et ensuite parce qu'il restait beaucoup un peu meilleures, mais sont toujours
sur lan dernier s'accentue donc. En' de vieilles avoines indigènes et exoti- insuffisantes pour les demandes ; les
Amérique, les stocks visibles au 12 sep- qlues et enfin parce que la récolte en dé- cours se maintiennent donc, mais sont
tembre étaient de 16,660,700 hectolitres, pit de la sécheresse est bien meilleure trop élevés pour permettre des impor-
contre 13,632,300 au 15 septembre 1895, qu'on ne le supposait et suffisante aux tations. Le nord continue à rechercher
soit supérieure. besoins du pays. On objecte bien le le disponible en couverture de ventes

On nous télégraphie de Russie que les manque de fourrages ; mais, là ausai il anciennes, et la culture persiste à en
blés vieux existent en quantité sérieuse, y a exagération. La première coupe a faire consommer avec baisse. Il est
que les nouveaux arrivent, mais que la été mauvaise, la seconde a été passable permis d'espérer qu'elle abandonnera
hausse, le fret et le rouble entravent les et la culture a ensemencé des maïs, de. bientôt cette piètre nourriture. A no-
transactions. A notre marché d'aujour. pois, etc., dont elle a le meilleur résul- tre marché d'aujourd'hui, Il y avait
d'hui, les prix ont baissé de 25 centimes tat. En résumé, malgré le bon marché acheteurs de 11 à 11.25 les 100 kil. netd
par 100 kil.; mais les affaires ont un bon actuel, rien ne milite en faveur d'une gares arrivée Paris ; les vendeurs de-
courant, à cause de,l'agiotage qui existe hausse prochaine ; tout va dépendre de, mandaient jusque 1150.
à Paris sur les farines. Pour le courant l'hiver, s'il est plus ou moins dur. Les Orges - Affaires un peu moins actives
du mois, la meunerie s'empresse de li- avoines étrangères ne peuvent pas nous en toutes provenances. La brasserie et
vrer à plus de 42 francs au marché de intéresser en ce moment, malgré qu'elles la malterie indigènes ne sont pas èem-
Paris, alors qu'octobre ne vaut que 40.25 soient à bien meilleur marché que les pressées aux achats ayant beaucoup
et que la boulangerie boude. Il faut nôtrfs, soit lu à 12 fr. les 100 kil. nets, 1 d'orges germées en stock et la demande

La Compagnie 'knerale d'Importation dn Canada, (TEE
CAPI.AI.- - 8150000

HEPRESENTATIONS, MONOPOLIS 0f MISONS FrANQAiSES ET ETIANGERES, IMPOBTATIONS EN GROS.
La Cie Générale d'Importation du Canada assure aux importateurs de gros. des
relations directes auprès des maisons représentées par elle et auprès de toutes
celles dont les produits s'importent au Canada sous leurs marques personnelles.

FRANCE - PARIS -20 rue Rcher.
s1ccon.TitSa x4 I>K I.A ('I'urI'aî ENs I< o ksrA m, ALLEMAGN E - NUREMBERG - 15 Theresientrasse.

BELGIQUE - ANVERS - 20 Qdal Jordaens.
Monapole pour Parfuirrie. Produils Pharuiarets s. Produits Alimnrtaires, Artides de Paris, Produits de grosse fabritation, Etc., Etc.

5 et 7 rue de Bresolles, MONTREAL.
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50 Medailles 50 Medailles
ACCORDÉJES A

JOHN DEWAR & SONS4I M.I
DISTILLATEURS DE LeddP ~ hs e meilleur Whlskcy

Tous les marchands de première classe le vendent.

de Il'pottion est bien plus limitée, MARCHES CANADIENB $3-20 à $3 25 ouest. Les patentes du Ma-
qu'au btde la cman.Les qua- Nous avons dit depuis Io = 8edêjà.îlitoba sont maintenant cotées à $4.25 et

,litée, d'ailleurs, ne sonataplusù8 aussi Clan- le qunié d e blé rclésau les farines forte s à boulanger $3.75 Son.
chies. A notre Bourse, on a coté aujour- iÇanitoba ne dépasseraient pas le chiffre tranquille; prix p1lus faciles à $6i.50 ouest
d'hul 15.50 à 16.50 les 100 kilos noe dans de douze à quinze millions de mînots et e r 71 lfr;bnedmn
les gaes d'arrivées à Paris, suivant' nel 6at laiaaerait à désirer. Les de; ventesi de rouge et blanc à 67e. ouest
mérite et provenance. pluso 1 tmistes sont revenus mainte- et détenteuris demandant généralement

Un tn frmeavec une avance sur les nantade leurs chiffres d'autrefois et 68c- No 1 Manitoba dur à 76c. fret To-
marchés Importateurs du dehors et une avouent que la récolte ne dépasse pas rot t7à ldad;N u ed
bonne demande de blés ont aidé à une quatorze millions de mînots : 1ls recon- à72e. ouest et No. 1 du Nord à 73c.
reprise des cours plus élevés attendus naissent également que la qualité est Orgeotranquille;dprix nominalode o3gàdepuis longtemps par les producteurs Inférieure à leurs prévisions. 3kpu td . 6 orog
aux Etats-Unis.' Il eût été difficile qu'il en soit autre- d'engrais. Avoines eoutennes ; offrs

Voici les cotes en'clôture à Ohicago ment avec un blé Semé dans de mau- m odérées, blanche rnuvelle do 18J à 19e
pour chaque jour de la sem&ine : valses conditions de- préparation du sol ouest,- et Mélangée deS Jlj à.18e. _.Paw

De. Mai. et une température exécrable au mo- bien actif@ à prix fermes; ventes azu de-
Jeudi.................. 654 B 69î ment de la maturité et de la fauchaison hors, nord et ouest, à 43e. F~arine d'a-
Vendredi ............ 61 70t du blé- vaine tranquille et nominale à $240 sur
Samedi ............... 66J 69ý On cotait hier le blé dur No 1 du Ma- rail. Blé d'Inde tranquille à 28e au de-
Lundi.................. 67t 71 nitoba à Fort William à 684e et Il se vend hors. Seigle, terne; prix autour de.32e
Mardi............... 661 69Z aujourd'hui sur les marchés de l'inté- au dehors.

Mercedi........ ....*; 81B711 ieu à 6c.Le marché de Montréal a suivi lefsMrrd.......8 B'pè le rimmrura àe Winipe autres marchés pour les blés qui sont
A la clôture d'hier, Il' y avait une D'apfrmies lecommerca entWso nirpeur en hausse à nos cotes. La farine de blé

avance de 31 points sur décembre et de blé franchement non pour la vente, mals a eu une nouvelle avance comme et-
3Spoints sur mai d'un mercredilàl'autre. porl iee lvtusdn 'sordessous et on s'attend à des cours plus

On cotait hier, le blé disponible sur poure lavmise elcnsvateur dlans lesi élovés avec des prix plus1 forts dans les
lie différents marchés des Etats-Unis: d'n avnerixcos.ral an e blés du Manitoba.

Chicago, No 2, du printemps ... 674 D'après le même journal, le battage heausses ungrtainen propotion.l
Y-ewYork, No 2, rouge.......... 75J en certains districts Indique un rende-. asedn n eran rprin
Duluth, No 1, dur ................ 66 ment moindre de 3 à lu mitiots par acre En farine d'avoine, la demande est
Detroit, No 1, blanc .. ........... 694 sur les prévisions alors que la récolte toujours très lente, les prix sont sans
Les principaux marchés de spécula- était sur pieds ; la moyenne de la ré- variation.

tion clôturent comme suit: coite ne donnerait que de 15 à 18 minots Les issues (le blé sont sans change-
par acre. ment.

Dec. Niai. La dernière dépêche de Toronto cote, GRAINS
Ohicago................ 681 714 J comme suit, le marché d'O>ntario.
New- York......73J 76J Il Le marché est tranquille. La farine Blé roux d'hiver, Oan. No 2.10 00 à 0 80
Duluth-------------........674 70 -ý est en bonne demande, les détenteurbà Blé blanc d'hivet No 2. 0 80 à 0 81
Detroit-------------.......73J 76J sont fermes; straight rollers cotés de Blé du printemps "No 2. 0Of)( à 0 00

LIGNE DOMINIONIHAIOAIOIES&CO
LICHEllOYALE DE PAQUEBOTS Iguu.II

SERVICE DE LIVERPOOL Importateurs de

SAXR i.E qi ,, , lik- Marchandises Saches
g or rLab ior. 1 civ d;13 liî.lit 1 ov t !l l.a.11

jr, î t' i> h. l.îil.
Scot.4iiii. 21 21 9 l 1.1 332 RUE ST-PAUL,

____ i .i radotr. 7 Nov. 7 No%* 91 Il TWIBAUDEAU FRERES &CIE Mote .
I 1(1N \ lE l'A' -- A(G. -- I'reiiiir îlit- Monteai1i M ntr. ai oit (Jiîehuoc al 1.iv,.rîîoil oti lAiiiloiîicerry, U B

spa & ');it' r vt retour $11' a * 16'2, si-loti Il- »teiiiit
1 et lait aue cuî l.s : $3, 2. $Ili M:~~ ~~.. ~ ~ et reuoiîrs;.7Y,. $i.UcS6eni ir'aLvr THIBAUDEAU BROTHERS &CO,

FARINES, PROVISIONS, PRIODUITS bIE LA FERmE î,oîul,.Loiitloid'rr>,Qîeniwî î.-I iiou (f'iL,.
if SEUL AGENT EN CANADA DIE LA 8 (,iriin it-i tiM4i.l.( 21.51" et .- LON DON-

P'OUDRE ENGRAISSIVE et NOURRISSANTE î, iii..re vi,.rrqu,t îîroiînîul's mlni.Pour les Chevaux et bétes à cori..es-, .îriEî,- vfriî îni arsw u
TUNIQUE STOMACHIQUE. DEPURA. gn i atospgi. ou a S'~ILT iTI VE et VERMUGE. a'ii'al ouan.

91ISI 93 RUE DES COMMISAIRES DAVID TORRANCE & CO. ACENTS CENERAUX
ET 22 PLACE JIACQUES - CARTIER, Montreal No 17. rue St-Saclrement, - - MO1NTREL iTAPIS & PR ELA RTS
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J._ A@ VA ILLA NCO U -RT Marchand-Comm'ssionnair"e rvsos
Nos 333 et 335 rue Des Commissaires, MONTREAL

Attention spécia'ie donnée
aux consignations de
Beurre et de Fromnage.

Avances libérales
sur consignations.

IBeurre, Frromage et oeufs
i PLACÉS AUX PRIX LES PLUS AVANTAGEUX

Tinettes sqt boho epinotte blanche, 30, 50, 70 lbo. Fournitures pour Fronjagerie. Specialite de Tinettes pour Beurreries.
BOITES CARROIES DE 6 LIIS POUR L'EXPEDITION DU BEURRE

Les Meilleu rs Sels HIGGINS ASHTON 'et WINDSOR, .... pouR BEURRERIES

SOLLICITE LA CONSIGNATION DE TOUTES SORTES DE PRODUITS AGRICOLES,

Blé du Manitoba No 1 dur ... O 75 à 0 77 "Quoique leu affaires ne soient pas Inré et 170 blanr. Ventes: 50 blanc à
64 No 2 dur ... 0 71 à O 73 aussi actives, la m;trchsndltee de choix 9 13118P et 35 coloré à 9 13116P.

Bl6 du Nord No 1I.........O 73 à 0 74 1et de garde est Un POLI élevée en sympa. Lindsay, 21 sept - 9.57 b -Ites offertes.
K7voine blanchie No 2......... 024 à O 24j thie avue lesê prix ptus hauts cab:és de. Ventes, go à 9je ; 3.50 à 9dc ; 400 à 9 7116c.
Blé d'linde, on douane . O.. 39 à O 41, l 'autre côté. Brockvllle, 24 se.ptembre.-Offert par
Bl6 d'Inde, droits payés .. O 44 à 0 45) Il Noue cotons: 115 fabriquesl 296 blanc et 720 coloré. Prix
Poio,, No 1 ..................... O0 70 à 0 75 Coloré, strictement choix,Ont 44 à 4.9 uffert 9jc pour les deux sortes sans
Pois, No 2 par 60 tbe ......... O0 5ijà 0 52 Blanc 4. t ...... 42 à 43d ventes.
Orge, pr minot ............ 0 32jà Il 33 Coloré, iln, légèrement é.-hauf- Iroquois, 25 septembre-Il a été of-
Sarrasin, par 48 thb..........O0 37jà 0 38 làf et 'irrégulier................. 39 à 419 et9ce nio 0 ln tn o
Seigle, par 66 lb.............0 40 AUO 41 Blanc, Run, " 38 à 40à. de coloré vendus à ce prix.

FARIES Blnc e cooré quaitéau-Perth, 25 septembre-Il a été offert
Patente d'hiver .............. 34 10 à 4 15 dessous (rare et demandé> .. 36 à 39 20 otsd rmae uuevne
?at4nte.du iprintemps ...ý 0à40 ipr ned aaae dB iLaz=. fabriques 1675 fromages de septembre.

Straîglit roieu ............. 3 9 à 4 00 Unie: 20,999 bottes.Vets20à9c;6 à95I t10à
Extra .......................... 3 75 à3 8ACA A01A~4.9c
Supertine ................ 0..... 0 UOono à6 seimbe ou Offertk parIAIS 12
Fo>rte de boulanger (cité)..3 70 à 4 OU Ogdetisbntg, NS Y , 26 sepleml)re -11 fabrique 24bld septembre etfer ar1
F~orte du Mamîtoha .......... 3 70 à 3 8-) a été offert 1900 boitet de fromage, 9, fa0biues de4 la4e denr quinzaire e

FN 8404 IJONTARIO offert osis résultat.15botsd la oriAqunie
Htrigh rule...........~ 360 Watgrt i, N. Y-, 216 se.,te nbra - d'aoùt. Vente 40 d'août à 8j -

Strigt rllr .......... .... .350 360Ventes 2850 froru igea à 9,; et IUJU À\ 9je. Belleville 19 septembre. - Offert parExtra ...... .................. : 00 à .I z0 Canton, N. Y 26 seiptembre.-Vnt, 14 fabriques; 1130 b~lanc et 100 coloré;
FARINF »'AV(>INS 1800 fromages; les grisses in-ules db 9 9gc pour août et 9 9116e pour septembre

Farine <'avoine standard, Ià 91c. eât offirt sans; ventes.
cri barils.................... $2 80 à 2 90 Utica, N. Y., 28 septembre - Ventes Ingersoli 29 septembre - 2450 bottes

Farine d'avoine granîulée, 4'l g rosses meules à8j ce; 575 à Si -; 251li off.irtes. Au-une ventes ; 9 7116o a été
en barils .................... 2 90 à 3 00 1 grosse et petites à 8ic ; 1700 do a 9t.; 105 l'offre la Pl 1s élevéa.

Avoine roulée. en barils...2 60 à 2' 70 , grosses meule i à 9Uic; 170 petites meules Woodstock 30 septembre.-Offert par
F ROM A(I E à le. 13 fabriques 2890 fromages. Sans ventes;

MAI,ll1aS D'(fl<TAR10 9tc, l'offre la plus élevée,
MARCHÉ~ AN(II AIS iîmton, 24 sept. - Off-ýrts 1201 fra - Napanee, 30 septembre.-525 blanc et

M M. Marles, Jones & (le, nota écri- mages coloré et 30 blanc Ventes 85 c). 110 coloré offerts ; 91 c offert; pas de
ve;it dei Liverpool, à la date (lu 18 sep- iloré à 9 11116(-. vente.
tenibre: IChebterv ille, 21 sept. - Offerts 41,5 co - Pi'1ton, 30 sýptembre.- 600 coloré de

SOGITE ZA*SThe Outremont....
INCORPORE[ PAR LETTRES PATENTES, 24 DEC. '94 i l nC o py

Fond-l,., tli,, le h.ui dle r.'pî<idre e i d r t, eIuij.j.r hIl g,,u de la
liiIuIq.1v et ol.uî Iraig ar t w -.

CAPITAL ACTIONS . . . $50,000

Nfi~~~ ~~ 2ION, BU TLU EN,~~ IOAL, M ONTRÉAL
2451 Prix d'Une valeur totale de 5008, sent dis-
tribués les 1er et 3me mercredis de chaque moi.
1 prix de $1000, 1 prix do $400', i pix de $150,
2845 prix variant de $ 1.00 .t 55,.er0...

PRIX DU BILLET - - - - 10 CTS

SNo, expridjonq nost billets dans; loures lo- parties (tu
pay sur niècept ion du prix et de 3 centsen tiimbres..

ÀfmmJONCTION OUTREMONT, P.

FARINE, GR4INS, SON, GRU,
MOULÉE, AVOINE ROULÉE,
FÈVES, ETC., EITC.. ...

Moulins et Elevateur ......

NOUS MO UDRONS AUSSI TOUTES SORTES
DE GRAINS POUR LES MARCHANDS.-:---
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B de Pot ai Téléphone 115

EXPORTATEUR DE BEURRE ET FROMAGE ET MARCHAND A COM1RISSION DE PROVISIONS
Entrepot de ipremière classe

av*Giacière. No 61 rue William, KIONTREAL

P.z~ nr wit P.9M.1.c
EXPORTATEUR DE FROMAGES ET MARCHAND A COMMISSION

33, 35 et 37 ru«e William, MONTREAL et 2 à. 6 Harrison St., NEW YORK.
£to sa. 0 c-qi pouir la célè~bre' Prére',-rt * E t HI A '*et Ir Sel de Iit,%rr'riu - t-se r

L. N. biTANNAUO N. E. CLEME14T Tolophone Bell 1461. des Marchands On2

SI-ARNAQO & CLEMENT MARCHAND DE BEURRE, FROMAGE ET PROVISIONS
r~j~ COIN DE LA RUE2 & 4 rue rounuing, CALLIERE Montreai -:-EN GROS--

premier choix; 9 13116 c offert sans ré-
sultat.

MARCHÉ DE QUÉBEC
Cowansville, 26 septembre. - Offdrt

par 26 fabriques 1810 bottes de fromage;
ventes 586 à 91 c et 357 à 9J c.

MARCHÉ DE MONTRÉAL
Lundi, sur le quai, ilia été mis en vente

environ 5*,000 bottes qui ont été payées
99etglu pour1s plusi bUsUA luma
La situation se maintient bien ici mais

les marchés anglais ne suivent pas l'a.
vanne qui s'est produite sur nos mar-
chés. Ainsi, on cote tooj'urs au cabie
de Liverpool, comme la semaine der.
nière; 44îg pour le fromage coloré et 42-1
pour le blanc, ce qui correspond à 9 56
et 9.11e Ici. Encore, y a-t-il à déduire
de ces montants, le frôt, l'assurance, la
manutention, le bénifice de l'achetelur et
l'intérêt de l'argent qu'ih avance.

Dans ces conditionti, on peut évidem.
ment avoir l'assurance que la spécula.
tion est hors du chemin, pour le mo-
ment, et que les transactions on.t lieu
sur ordres d'achat venus de l'autre côté6.

Aujourd'hui on paie 9ic pour le beau
fromage coloré de Québic et on va jus-
qu'à 9îc pour fromage équivalant à la
meilleure fabrication d'Ontario.

La semaine dernière les exportations
ont été de 47,443 bottes contre 53 396 la
f;emaine correspondante de l'an dernier.
-Depuis l'ouverture de la navigation, le

total des importations a été, cette an-' Danois si en barils 102 A 1 os
née, de 1,102,524 contre 1,120,660 pour la Importations du Canada et des E. U.
période correspondante de 189-.5. '2,610 paquets.

MARCHEll ANGLAIS

WNM. Ma1rpIes, Jones & Co. nous écri-
vent de Liverpool, le 18 septembre:.

"lLe beurre de Copenhague est sans
changement. Nos marchés de Itint6rleur
gont p lus formes - le, stocks de beurre

au Danma son bien diminués.
Il Nous cotons :

Crâmeries Argentine e bottes
_(nominal ........... 88 à 903

"4 canadiennes de choix
en bottes .. ........ 90 à 921

04 des E.-U., choix, en
botte.. ..86 à 88s
en tinettes. 85 à 861
fin àtrèd fihi

en tinette (négligé] 70 à 721
grèmerieii, Imitation, choix ... 60 à 63 ".4 banne imitation .......56 à 58.1
Cork, ordinaire en barii8,licholx 83esi46 2 1. 799

9tg 3e t 729
fiss 4e si 639

si demi-sel. en bottes lier choix 90s
& 4e choix 8

" *en barils superfin 908
t4fin 841

" " doux 711e
Irlande, fabriqi:e, en barils...86 à 901

ci crêmeries, en bottes ... : 98 à lOis

MARCHIàS AMÉRICAINS

ITtica, N.* Y.,1 28 sep>tembre. -~ 90 î>a
quels de beurrerie de 15t à 11h'

New-York. N. Y., 30 sept. -Crénieries
de l'ouest . fantaisie 16e, prestiiers i1 à
15e seconds Ili à 13o ; troisièmes 11<'
de I'Etat : fantaisie. 16: ordinaireLà
choix Il àTc

MARCHÉ DE MONTRÉAL

Notis avons eu une autre semaine de
fermeté. On arrive tout doucemnmt
v'ers le prix de 19e pour le bouirro d'au
tomne et les détenteurs semblenit vou-
loir s'en tenir à ce prix ; i nous parait
que <"est aller un peu vite en beaugne
(':Ir à New-York. le plus haut prix payé
opit de 16e pour le bourru de crêmeric
fantaisie frais baratté.

Cette semaine le pluii haut prix payé
sur notre marché par les exportateurst,
a été à notre connaisscance de 184 c, mais
on vend en réalité à Ille en lot de détail.

Les exportations, la semaine dernière,
ont été de 1,6018 paquets contre 4,07.7 la
semaine correspondance de l'aunée der-
nière. D)epuis l 'ouverture de la navi.
gation, les exportations totales ont été,
pour cette année de 91,951 p>aqjuets et,
pour la même période, en 189-5, de~ :33,953
paquets.

LIODOSON BROTHiERS-
EXPORTATEURS ET MARCHANDS A COMMISSION DE

65, 67 et 69 rue William, MONTIPEAL

Attention spéciale donnée aux consignations de Brerre et Fromage. :-: Avances libérales sur conBsignatio)n.
Nous sommets en coitmunicai ion direct- avec loti-s les pirianeipfaux négociants d'Angleterre et nous pouvons5
toujours obtenir les plus bains prix sur î-osigaat ions. Noî,ý av(jns aus.i constiilent en mains uin fort
approv-isionnement de fournitures pour beurres et frogaage aujx plus bas prix, aussi maté-riel pur boitc,'s. etc.

EUylt tribid de première clas à prix réduits.

Prix Spéciaux sur demande.

SUCCURSALES EN CANADA.

LONDON, ONT.
NAPANEE, "

BELLEVI LLE,
BROCKVILLE,"
ST-HYACINTHiE, QUE.
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9, rue des Carrieres

~.ýMONTREAL

ReUFS, qur: les Beauty de 84.50 à $6.00, les
On cotait, à Liverpool, le 18 iseptera- Duoesses de 82.50 à $4.60 et les autre.

bre : (Euft frais, du Danemark, de 7a 6d sorte. suivant qualité de $3.00 à 15.00.
à 8. 6d ;d'Irlande, de Os 9d à 7@9d. (Fufs Les raisins ont toujours très aboli-

ordiaird :du ontnen de59 d à dants et se vendent bon marché: (Von.
or;dunanda du co9ti(le 6a d d Le Sufs cord li à lie. Niagara, it à 2c. et De-
Oddu Canada, dien en meislleure oeuds' laware de 2jc à 3c. Ceux de Californie'
duinad riete miluecni genre Mialaga, se vende de $1 à 11.25 le

Sur notre place, les oeufs- de premnier crate.
choix valent maintenant de 12J à 13e de FI
Bi à 9c pour second choix. L'avance qui FONPRESSE ET FOU RRAGES
s'est produite a fait sortir quantité6 MM. Hosmer, Robinson & Co., nous
d'oeufà (les glacières, les marchands écrlvený de Boston, à la date du 24 sep-
-voy.ant un bénéâice-à réaliser sur les tembre:
prix payés par eux, il y a quelques se- 1Les arrivages ont été, la semaine

Laies ousfaspnus.otcmel dernière, de 282 chars de foin et 8 chars
L use dfrnispre, sot co7el de paille pour le marché local et de 70semane drnièe, à17c.chars de foin pour l'exportation. Ils

LÉGUMES avaient été pendant la semaine corres-
Nous cotons: pommes de terre' le pondante de l'année dernière, de :1m

quart de 70 à 75c et le sac de 35 à 40e ; chars de foin et 12 chars de paille pour
choux, de il à 12 le cent; navets, de 30e le marché local et de 12 chars de foin
à 40o le sac; céleri, de 15 à 25c la botte'- pour l'ex portation.
tomates, de 10 à 15e le panier; oignons, Avec des arrivages plus forts les prix
25c le panier et 11.50 le quart ; carot- sont un peu plus facile. Bien que nous
tes 20e epani1er et 75r. le quart. n'ayons p as de difficulté-à vendre au-

jourd'hui aux prix---ue nous cotonsFRUITS VERTS nous devons mettre en garde les expé-
Les bananes ont à peu près disparu. diteurseon général, car avec de plus fo rt

Les citrons et les oranges de la Jamaï- arrivages les prix sont disposés à bais.
que commencent à arriver ; nous: les ser. Nous obtenons actuellement à Bos.
cotons à notre liste <le prix-eourante. ton de meilleurs prix que sur les places

En fruits de saison, les pommes sont du dehors
cotées au quart : Alexandre, de $1 ou, à La paille de seigle arrive peu et est
125 ; Fameuses, $1.00 à 81.50; Wealthy 'plus fer me. La paille de sEIgle mêlée et
de $1.25 à 81.50 et Calvert et autres sor: celle d'avoine sont lourdes.
tes de 75 à 90e. Les poires valent au "lNous cotons :

N-iet cn vciite tit -bièr it-t&
agréable, très rêcon fortan'te
et dFunC pureté reconnue par
la faculté comme ne laissant
rien il lésirer.

AlLE** ORT ER0Lfi6[R
Foin, g rosses balles, choix

a antaisie...........$100 Do à $17 C0
- petites balles, choix

à fantaisie ................. 15 00 à 1600
- moyenâàbon ........ 1400 à 1500

-pauvre à ordinaire... 12 0O à 1300O
- trèfleet trèfle mélang.12 00Oà 1250

Paille de seigle, bonne Il
choix.. ......... 1600 à 1700

- d'avoine.............. 00 00à 800
- de seigle mêlée.... 900 à 960
Le marché de Montréal n'a p as subi

de changement depuis la semaine der-
nière.

Nolis cotons au d6t'ir: --
Foin pressé N~o 1, la tonne...1..I 50 à il DO

do do No 2 do ... OO00à 9 00
Paille d'avoine do ... 4 5) à ô500
goulée extra la toui.... 18 DO à 20 DO
Oru blanc do..........00 00 à17 00
do No2, do..........O0000 à16D0

don (Manitoba) do..........13 50 à 14 DO
do au char (Ontario) .......... D DO 0 à 13 DO

Blé-d'inde jaune moulu ......... 0O Ob à 18 00
Et au char:

Foin pressé Nol1 ...... ........ 900 à 9 50
do do No 2. .... ......... 8<Joà 8 50

l'aille d'lavoine. ............... 4 DO à 4 50

Au COMMERCE DE GRAINS ET FARINE.-
Comme par le passé MM. les marchands
trouveront toujoýurs3 ce qui leur sera
nécessaire en farines, son, gru, moulée,
pois à soupe du Haut-Canada, avoine,
moulée de blé-d'inde américain au No
253, rue St. Paul,

Chez
Tel. Bell 2664 E. DuRocaER.

LA FOURNAISE
A EAU CH-AUDE .S T i

DEMANDEZ
NOTRE CATALOGUE

Est aujourud'hui la plus. perfectionnée sur le inarchié.
ElUle est la seille fournaise pourvu d'un SYPlION
INJECTEýUR Breveté (lui active te lb-auco>up la
circulation et la rend capab~le (le chauffer à son niveau.

Elle est aussi pourvue d'une GRILLE MOBILE
Brevetée pour sasser les cendres.

Manufacturée par .... -

-eST9XR IRON ÇC01
No 590 rue Craig, MONTREAL

[A grille (lu charbon etSelle qîui l5rt a sasser les
Icendlres sont itact Sinl-ll an' i~tiit en iiouvemenit

par le mêm'ne bras, tout vn
Iaism~nt les -portes fer-
..u. C 'j UI qufi pêche lee<
v e ndre. die se répandre
alir les seci tits et autour

i de lat tournais-.



LE PRIX COURANT 193

oe

N'attendes pas que 1e avi
tempe soient venue p ou= donnerTE AR &COvotre commande d'automne poRRTurE AIT& O
lIl.;:: ;:: :: :......... :: :: MONTREAL *:- QUEBEC

PROVIN CEi DE QUEBEO Gaa'ura-aauîj etui. ILI uta berlitir 1-
i iautulîr Il .1 . L 1't<laI -r ltti

i rarul ta 1' *'a aitgia l m '.Cour Supérieure. u(1reter lw A lin 1.'lir -. oaat' 1,
Ujîtgtbot Ilti..a K ai tai.-rtK il

ACTIONS. (Caria-ta T .A Sa-gaiau _41
GaI ,î*aa J. FilI.. Ibtant-NI. llra-.narfl -,I- .aDsvzE»s)ua. DEMANDEVIts. OeilN'la (Ia'ua'a-a .1. It li. N1111.1aoaa loué
Ilauaa J. K-'. lau E. I uagvIIaaaî tego.

NjunLa, ibouult J. Il .... J. 0. Le'taoailllaîr 671 I ioawll A. Il. Il. ri il] asqaa I)IIqia Ni. Il
Eéoanooort Vt nirsol 1 aja ir 2

Thiaul iéal............ . td tot a-t ai a. k%.V. Nramea 1121
'lhbutDvd -Lcox 18Kernuak A Aý L K.-fat at tt ??

Cap santé lÀau-aa.ae I. A I.iUge;aai ait ai. tate
r'orporntlon du v'c1. de Ilorineuf, .I.A-eiaiairt A....... .. .. L'uia-a oeil

C'orporatioa de St-Alban 6ex Iiit'osa Il NI. 111aat îi il. '
Ii.'feb vrt, A i h t .i,-t alra'îae

Clevelma aalaa-nd S\ .tltiillg -'t -
....... .. - . Mdc C. 1'. (Cleveland 9117 l4atleir 1, J ......... ... .. i . l.au- 3j,

Ooatioook Mtl-r\Ki. kai. 0 .1àii l'as

SatItI lnt . aîauy tit Norgaa . J. FîaIa-a 200
Dnnham Tp Muph .W . .1. A Ititu ai il, o>

Baîcine Je@.. .. T. Fleur-y (dommnage&)15 iiJ.tua..a aE;aar-aa . i
Nauul .A. et at Faaaa'a' W 0a-

Farnhamn E. Tp. 9îîîîra'n î>aaaua- A. E. rt ur .1. T %oo*al-oaa rt I. 1'1. a
liuua-k Lymaun et ail .. . J. (Iitlloran l5ole Otuaidtîntaîl ltl .i. Il. \'I tril la 122

LvsPaîxt Ian .1................ I J. 1< v a'aua 1.st Ila
Lé ~~Parreaualt I....... lAli'. St aaaaaa a I

Coria. de la v-ill' da' tÀ'aie .... T. Rty. Co. 1500 liaîlias %%'. m G. ( . F aa.t-aa
Montréal goaurenat L ... JI W ý ai- au al. i:9)

AaauiuuWr . N. Lefebvrei 16) "PEpln Il 11 alalit Pua.
A ie. 1". kt....... H. Iluiçaac 1. Pruau'la t. Ct i .... J o l.:a\t1,r ilýo
liitrra' il. et ual I . iîa alla' :î,)e 1 Qau'nauu'iiia A Il A. ai-arti 1a.a 'a ai. lea
Beilewi H. F .... J. NIaNider *Iq toberi 8........ ....... iC'r l"
iliaandin U .J. (). Villý(ia'tîa c 121itahin K .Il. 191-2iaaa 1 i
Bourdon A. et &id D. Leclair 1.)d tla'j A ... . .. 1. Far1gatf el ai. 1'2
Beaitaoiti N A . . ariar '~a S'wartz Il -N. C -r t

Huaîuury K. A. A. et aî,'auiF .Beaîuday Iol aisingur .. A. F-icillita Ialaisiii w .-' 1
Bert raînd G...................%iadore 13 Skeiiý .1. vm i'i......il aiaaa - i

ltliuqk J. F. Ct ai............ ..... J. Eppa 1 CO) Si -Pia-rre A. J.laa'r. 211ai
Boali Datine kE.. . .J. .. iieaclauup 11, sceernuawa'an Ni EC-- aa t~a
Ifinirgouin 0. et al K L edl-oux 1110 ltaiiw F. l) ... '.iauaa aaaiairaadaa
Braown %%' ... Dkame M.%. Fortia'r 1- 'n'a-s J. A .JAItrli le, C'
iuluanger J. T . ... 1. Vania'r Il Tua-ia'r N. JCt. I.. iL. t.alt ai. 1 xi

Ilearthiannaa T F. A. (.tualao (dommuage i .«gj 'aati'u S I., Ita-aa I l,
Bourdon Daitne L IL. et via- tk'tit S#'aaiinairi' ilatnt.-t. C Ni 'uIaar -,, i

<le 8-tc--I lav-rsie launi Va' ).te (> ' i'. >. iiaii là~ Il
('haunier C .. ...... ..... A. Langlois Ilx 'aat5ii E1. V' fmA K NI% a- r le - .
C'oaartois ÔO . . ..... Datte A. Loaage -, . V'alker S .1 K< .A E .aua
Can. laétrille Ry Co . . Larn esajauai et ai 1,04,Vî'ntu NI . .iaugaraaauîa."i.JM

Corbeil Z...Crelit Foncier l"na' Can iiii5 Potton Tpý
ilcipua)àrois P. K. et ai........F. Niichaqud et ai 155

I)uhart J. .1. Il . . Dattc NI. (> Bouit et vir rite; Ileat Il . . a-t ;il............. .a-aaat 1
i aiouat EC. A. TI'. Data i. MI. E. liiaui'rinl 2t. il. Québecj

Dlaa'ies NI. J, A.............i. S. Laivuiy lI!Î1E

lI E.igoeault l)aaIU l..............Il. Viau 1-21 aiawiî. h 'iiardtV.ta-r li
luaî.'uiruau NL...... . .. Wa. Laroje 121 ItOCitaiila MAit a' Clail . N. a. kItr-àai- a l 1 25
1lasraaclaers Il -A. rIaian. .NI. A. Il. t. îLa-oie lei il. St Edouard

IlaanA. F t . . F.0. LA'wjs et ai Il 1 uliaui Aiatataîaa .1 (Ciruuaa 2,«.x
Iîat-ajarijns Hl. ut id Il. S. Iibîuiîiis 1 iaS.GéO
liaalaaail L ... >nua'oi NI A. Ilion 2e a-i. S.Géor
.ttaia'-r K.L J. eiu'a l.aa Dll e S. t Iaal- a-I. La'Iu'au a i u- etaitiaia a r'---i a- C i -ei

FOlIs 1)........... IL silatanu 119) 'ta' fa-r -1~(aat-- L'ituUwa 191
Fa-rgaaaon J ............. Trutst &, I.0aîn CO le CI.

laaistcr J. Il. Il. . .. . . \V. Ka akta 11.4 S St Hyacinthe
k";ia-uaaai F. e-t ai.. ... J.Nltairri'io tii ltv'Bernier IL Ntaisiaar t'. 21
'aataa±at B------------------ K. Iiaataa.alin 2a' ai. E 'timtè- Ini4 aL.a ('ia' ata'i L. 'l.i-ailit 197E
iaaaax A. lut al. .... .. Il S. lPhililaa 19CI toaaa.' au, Lu E î'a -i .1. 11.aîîa1i ai tuvé

lia tai aaiuiaiîaauita-
Si. Léon

La. A. Iord 1t0l
Ste. Luce d1araéli

Cliaîmiuou% D. ('Caria. uta> Ste. Loua' uilaaa-aîéll

St. Rosaire.
i ."lara- l'S . .. ....a J.- Il.- liuaa.iatlu' t

Sto Ursule
ia tar lieta. .Aifar-'t . ..t C. litquaalltt aM ail. l2tt

Trois Rivières
l i I oi . 1 J. li-Ia rila'a ill titi

Windsor Mille
ivr a o rl ia-' ''la Kaîsl a'-ru Tîu. laank tta

Conr Supérienro.

JUGEMENINTS RtKNIWS
l>K'KN)I~RS i)tM Aui>tCJItE.N!ONT.N19I

C lu gl' iu'upl............... E illarauu et al. M~E

Eiaa-aa-k Jolan .... . . F.J. lNci iaawat 12à

Isle Parrot
4agel Jalafl.. . .... - - WL J. M,. Hall mli

Lachine.
I awl' J a Itas . .. 1 '. Jaîrta'py et utl la08

Malsonu suive
lia-Cir <aA. litm -i'iînia 10>1

Montréal.
taC.a-r au. l - .1 giataatuarg t l 'aaa i d 1l'. t 'r luax
llr-~aHa'C. -... . F'. vuiaî-a 13M1

a ILaa-.a iNi;t i ie i î-alaa
Il.E 'aaaau-cii In tillaia 1tt.

aN 1a14aa11 Wa. Il e't ai. I'. filaruanai m' al «t.
C Eoaau.-th t' 1 . .1lL l'erkirn lEi.

Eaaa-.-rcai laaiiau..........W Ilruua 121

I a -'-aar~Gara u a-. I utaamîaa. 1711

Vaauaal-l. w au.1.EC . Iai .'w asfltmigi 13
C'au.a.a......a. a m . St raîa-aaîam 11h

a u'aa't a' Vilta--ai. V. ILanugloisa tK2
il' Oviia a't A ltba-at - .Nljxwe'l et ai Il'î

Cutairtiaut<ui a . . 'VT. t uafu ui e at al 'Oz)
ltrl B*........ .... lita e et ai ti11i

Iii uaaîîaiotaai.............F. Ii aîq t'Ol 11:l
iutilîaai ...... Btanqatue Jaur 1u'a U t irer WZ1

luaiojai La'jt... .......... F la-iv'ir lia11
a.uiaia ta-a-tt............. Il. F"ouarnier 156C

a-'t-tura .... a-a- E---------tIsaa uta' l'imau'alée
Cone'lionua 2641à

i la-u aa ..... . .... A. AloidIl 7.l
Caaaak 1 i ta... Il itaîîliaat- ai a 127

('a Au -ail t ..... .. . i Eraizeaaa l6<
i.aaFranC. It ~ S. A. La4tiear etl al 11>1

etia : 1 îal - aI Haean. F. E. E aaîa 122
Muari W. Wo. ......... Daane A. 11111 eit ilir Sil

totuTOUJOURSFIABLES-"Oo
LES iGAE E PIADRE NE-EDLES ET WARStTY

-S. DAVIS & SONS., Fabricants, MONTREAL

&,TOÇK COMPLET ÉMIL PEWNY & GO.,

TOUJOOH N TM P[ N Y BfiTISSE DU SUN LIF LI
TOUJOUR P .1 Mflhi MONTREUiL.

N.B. Nous vendons actnulement un gant de kid à 4 boutons, en noir on en couleur, à $4.50 net . E...crivez pour des échantillons
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AtVEZ-VOUS DONNEÉ VOTR[ GOMMIIND[ DE I1bILISS[

Pour votre
flprovislonn1melL
d'hiver ?

Si lion, nuigîtîcutez Votre chîiffre d 'affaires lans cet article, cette année, e*n gtoiinait votre ordIre à

YTOUNG & SMYLIE, ]BROOKLYN, N. Y.
Et vous consaitrez (lie la meilleure REGLISSE donntel plus dle .41tisfactiîîî et nie CfaCîte lia plus.

Toaut ceci est (l'tane iîîîîscîrtaîî-e Colisiféralle pour V;î1clîet.tumr. le vtîdetur et kcrol n'iisimienivr. 1*11
aib;arovi$iîttîemnesgt est Blâtonis dle Réglisse et et floules de Réglbi.e, %cnié dle V*. & > répanli ses
bienîfaits partout. Esae.e:et vous est retirerez les mêîmes liétuéficesq(fie votre t-aaneurreiît et voisin

Porgtou 1u Brome Tp.
Oermain -Samuiel et tel . C E' Mrrltaiion 102 %VIng L. It............. A. Mi-Laughlin

Sherbrooke iB.loU
Rtobertsoan Jîîs. il .. .. Mia N. 4. i.;1n'I(e 214.9 . olello Jne .L Morin

Staubridge Bouobervlfle
13Sul al i A .... . .. t irrgLi nim Ilewl 27mu Alliart Yot que............ 1. (). Vailt'a

Sto Adèle B6oancour
Lutte~ur Il. Il .ý Pa aa;arai. 219, Fontaine AaIiplio .. . F. S. Tourigny

Ste Brigitte don Saute mto
iauutt.Il .Et I.%~oat Stevoenson Juo..11. 9. Tayloar

Si. Kustache ala
Brsstt, .. W........l ' ~ataa' 15Williams (lits. à , cmilf.

~;o.o.a~aaa tlt St*ont Vlle ,>Webster M .. ............. il. T.Stacdonaiii
sra IA'vDaiia S1 Z tali -a* 51 List au Sable

lie ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ) tot enaeIcltIAttitiniJ Z19-lrr a
St Jéromo qai 2>2 11 Bouraaîaa Joli0 satlir

I Lac àla Tortue
Malhiat Réal...... ...... lati rt al 1284 Iiîiiion Ulrir T. Parenteau

tti Justluo de Newton (iinECit Jus F.A. C;Irnuax et ait.
Ilemner F ý ..... L. Diols zc IjuiiKuin Fiavien ..... . arignaa

Si~~~~~~~ ~ ~ ~ Jonr uai loir .. . C. Bt"macDluval ELienna 0.(. ltirt-iitre 1i3 Lachine

Iléroax Daia> Vte tAlfr.-. A. Nieign~rdn laI Sial Alfregt et al . LI. J, DIetrosjurs
Ste IRose Lonueuil

UravolAi îtainaise F. E iii- uis 9t4 E ronx l inhîrt,. ..K. i 1rt1aant aine ai ai.
St T6iesphore. malsonneuve

I&Ltiait Althaiaac Uratai Fonalavr F. c7. MI 1-il .ierrellmIi or'.N Lîieiapeia.
Ste Ursule claiet Natte.. A. îîîsde

Idasnbert Luais, . ) Eiila îi- si. î7 M'3aurice ])allie MNi. L e. W. Fuisv est aIl.
Trois Rivière@ Montral,

A raii<i.it aî .î' E t
annataî ~ A rtuaaauibitiult He~nri. . T. Clublng

iJesui(.ete J i A'. iK Panne.on 116 A Paîii~.as .Irfontane et aitDeste a Ale% i li.,. &t'e. il -arai Jus Ir'. H. Beauiil
Varennea Bt tiar A'.nii et A 1 ... . IL lat-l)oiiitltl

Simard F. (i . . i ta ii ai ali Ileaî taie i119 to ute Fa!Iaara . R. leifit iii
Woedon Brown Il)ana N'irginin et ail. -M. 14. liaxter

Clot ter ILualgîr J. rsîttia I1. l .L it au itîdoln It. M. .1 - . E ts'hoquîet tet et al
liinguet te Net .... t i. A.'lTét rtsaiitt

pliyF. . etILI C. A. t buta hou ietitlCour de Circuit 11,."ait)n livrav .iainqaît-. .tqutiaarlier
i lut iitusn tiretia.. .S. tiari lafJUGIENTS ItENI>CS Beaîîi lnt Av1>il- ... oîntreal liai>ýr Mlil.

DaENEUS. i).~NIKiE. MONTANT Bltué Misntari .. Rt. hiafrfflna
Blao Lao trigga Thos. .. K. OuérinBlckLao hartranti l )... ..... . lkveiîîî'Klein Il. A........tirkeaai & (iai 211 Cliariaunuier E. J H. Ithéaîîîaîe

atiw ail %Va. S i uaii. t'F. Alaiiîaon et ai 76
, t aw i taarnt- A liperi I i i.A. Ileiient et N Ir 22

Corrieiaî Ahli. J .. s. il.,f (trlîunter 4iE
Ciirtiir NI .1 « "%uati ruîndo l1t

Il t'étroat L At . il. il. AuLitin est ai t8
Ct iearuivr F" . I i .?okily es ai 10

(iauitI ri~a.A. Aumonmi 9
tjau ra.l. t'. lIint M. Ciauri 21

ire itiar Il. ai iil Nt !I. liésy tt
8 i)tîIiita lbtta. a .it- liraîniaad 4e ci

I lemieri ' Iiaan . 'i nqisaai 1ii
Ii litiait X.ie tai..r 1' ninarai tu

-il P>uaiaai îr "r di. . .. J. Il. -rhrltl 17
Fox J no J. L %uiarris ait

1Fausse. Ate's.. A. Lxegatuit 30
u i Fer>cin bi Et i M. ialtîe> 1i

iltili .t nr % .. '. Cua.hing 21
G rat et (t itlaiiîî . E, Pré% oa 4t 51

toGri) ena ini t lia g1 al..........A i)atbec 36
:îî siuîain Clis. E . . Il. iiurkq et ai $8
12Ulî.-ktiaaî er J. là.......... .. i.aibrerqîîa 31

42Haawtri 1,........ ... X. si .4 taamrtea W.
flms. (ue ... . [iiotlie 31
-~iirrignitn (lia. L. IÀ%aroae il

Ienara it- il a. J. iB. i laîrxieîr 50E

ttpiiaîaat'salaan de- t aolichnur 94
tiuiriîtaiiie A. i. . intîî A. ('airdinai 97

lû Jiiatlbaia J. . .A. 1iiansitield Il
Jait> Miolltte E. 9 aaiérin 69
I.uttaire a' I laiijt ute LI.itiit-hle 45-

Mf Uat uairrf, l"ri .... A. ltriana'hatad 21
#te i.ta.tbm'ri Etariiar. ra E i i iie. oaamîerciale 12

:1 > L.entieia Art .% Ha-nrichion 1 C

Li(ger M iehet......4 il. Siaiti et ai. 62
10i i amurteu x Neatae. il i 31. Riahiarai et ai. 63
.te I.etIiî%x J. Il - M. I>esijrdina 43

19E L-sprarne Wtilfri a la Dtata NI. latt ne et v ir 25
31 It.dit N Il. Ueaq4uut.'s 15
34 LéetilAt t.iaais il. . Omizîgnn 13
7à i.yrici Di>net Maîry A. Miae Kay 31
50 LitmiIitîgni Ealoaal .... i aiuiia A. tiarcati ilt
38 L'Aacitité iNlole . J. Plate *2>

21; Levhair n flii llite J Bairrý eti al. toi
1 i.tjrgor %Vjli, i K DI-ilierti 1

P, Mii hit tn. . , A. lhi-ili le il.
17 Miartin Altl. . N. Nozeati If;
35 Ml lii talait Cttana .C ai -Il
:ît31 Niorniii tilnai tl Dit R. i l110,1  là

10 Nlacdii!itf . Il iLA. il. liéeo 33
11miîntlev lite Artitir . U W Fi"iiay et a~ 5

I. l'Epicier : Un moment s'il vous plait;
SAVEZ-VOUS QUE LESaoEcis

DONNERA PLUS DE SATISFACTION A VOS CLIENTS QU'AUCUN

AUTRE SUR LE MARCHÉ ET VOUS PAIERA MIEUX .. .. ..

Demandez-en une Boit e jj
dans votre prochain ordrejl JOHN TAYLOR & CO., Proprietaires

454 RUE ST-PAUL MONTRÉAL
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LES TABACS A PRISER-
I Nus iN... Rose 1x~..Rs& NatturelNo2
............. DE LA MAISON B. HOUDE & CIE. DE OUEREC

SONT SUPÉRILURS fl TOUT r5f. QU'IL Y ni D'OffERT SUR LE MfîtrC$1E.

lE'chanitillis sur demande. vous AVEZ TOUT INTERET à les garder en stock
et les offrir à vos pratiques.

FARINE, GRAIN, SON, MOULEE, CRU, FOIN ET PROlVISIONý À COMMISSION
S. E. MARSAN & CIE, 139 et 141 rue des'Commissaires, Montreal

((1% 'Ki tA ltt ST -J.t N litAlIlr Téléphone Bell 1038B

Mairot,'te Mile Marie L ...........T, Augir
Mipt it L &, e t ii 1. L haillé

rra thlerine . DiLîne C. M-Netill et ai
NltitS J. klii, 1 alle le

Narb..nno 1.1. et al Il. i A.111ue:,pot
Oulimet l.éandrc et i J. Il ") et a].
Ilate.natile Qv Iii- T Vernier
Ilaiuet te Elizebe J. P. svait el i
Piutenalie lntl',-N . A. Ditr n

i'iiettr Ailolphle et ai....l. 1) îrnitarro
PeotJO$ . 1.Jeannotte

PLri'a le.. .. ' orter
Pirhe i Lv id ... .... Cat ilion

HérlaniAjl A Vian

liilion liertor.. Di lne V. Fournie*r et vir
Rlînaud Alex..... American Wrinicur Co

liîe iulre...... ... . (. A. 'létreaul
ltnaud '1 ...e i.. .... T. W. liturdon
1tî,lrt Ii. Aug. et balle M M. 1L

limîchardl
1 emj, Clis et alt...... J. M. N. I>esy

,lte mre Margueret ... A. A. Sîl
Itnwan Jono. J. .. ...... (G. Co - i neau filit

Sangster JamC4 e.. al S. Il Carpenter
Siuhwartt Bath . F. Ualglnol
Sinclair Daviul. C. Tîthoîtîpon et l i
Tremil[aý 0. air . .Lemîire
Tigas J. A.I luitI i IlP. 1 aprairie
Verret Moise L. A et % ir il'. LI. Kvnt et al.
Vill îrnain- Ueo C . Z. I)Iale-lio
Vitîcint S. ... .. J. liouaciîll et1 ai
%Viattli. %Martin Il - .. 4. II.Cîîrpenter
M"ilk niion Clé~tment. . .. .. [an

Pointe Clire
MNallatte L N ... ilantîte dît Peulile

Sanit aux Récollets
Ilerard Zot A. Il. Ilrov. i

shawvllle
llîîrn-r J. It . %Vitîarnt Shiie Ca

Sherbrooke
Molntiminy Joi A. et ai.....Allit) et lii

.Nlîriii Pie re A. . . ... J. Liattrell
Koiivier K. rus.. l4atîiiîe Nationale

S>ra.l IL. .1 Ntawfrr,,kte Milllng Cu
Shipton

Giale. Irvin . lirown & '.%at-îIronald

45 Shofford Tp
21 Ilarvey llînr> IV . Il. let

59a Sto-Anne de Bellevile

3r, Iarli lre Chs J. E. 1'rcinhiaa3
2-i Ste.Chriatlae

12Morin i i.iiin....iorie
:to. Ste Cunégonde

.Il IA.itonile i .îr A . A.- L.i fiat i %ri;
1 1tert helut leptir F M unîtt e

Il Fttitea. Art ta ir ...I.. ll %îî tîr

P)> St Eustache
Il' Brimiette iL. NN' 1' 1 '. Mar.tin

Latraiîee Jean M St Eu .n Ilravil1 et ai
Ste Gertrtude

25 Roy Jos . . ... \ Buualreautitl
19

I., Cadta tiîmi .. . . .. K It s hui
35 St Heurt

2s Bôtirifi-aîîî Z * 1. . .,t. .1 itllîti
2:) I eschenittii 0iilo I........ .... Fu, -1II

2m St Hyacinthe

1" lieaiI'iîtii .'a Lrie .... ..... la'tîîii.i

KI St Louis

Fortn iati Ste Rose
Fortn hit.C. Fro..t (t ili

8) St Stanislas do Batisoan
82 Itinfret Eret. 1...1. Ar-iliilitlil i-t al

98 Thetford
Lexa.ard J-.rrý. . .. . iivati

98 Tro's-R4viêres
b1Iinn Artiitr . .. . . K;ii.nîr

23 )Iemll ii.ilis . iiiîal

N'oîrnîiiIioti Iianlîî-r Co ..... S. Grolaiiîi
52 iLaîianve Louils . . C. t.raî el ci ai

N1.11,11.t Nol.

VnUage Tairont
A. A1 it1141141ei iia

Valleyfoied
. . 1.I iitiitiiii-

Wostmaouni
,i I'r litrti Eý iî.il. ti iil
Vii-ne l lis I . Ia. .. ..

.LUIiiri..

22 l'ipiii F~retl It. li-îtti lier 2à

là Ilusieurs auteurs allemands se sont
ioceupéii d'étudier la croissance des on-
fat , le voir comment elle se fa~it
suivan le âges et lon saisons, et Ils sont

Io arrivés à det r6sultats parf ,le bien ou.
1rieux. C'est ainsi quo non seulement la
Sprogression varie diaprês les saisons,mai@ encore d'aprèsi les circonstances

taJournalières, beau ou mitivait temps,
2à chaleur, etc.: on peut constater des dif.

férenres qui vont I>arfoisjuqclu'à 1 livre
en plus ou eti mtoins pour un seul jour, la
moyenne cependant étant de 200 gram-
mes pou r leet garçnmt et de 110 pour les
filles t'ne auîgmentation appré -iable

:eta de poids s'obqerve à la suite de plusieurs
21 jours consécutifs de bfiau temps chaud,

tandis qu'uni. température froide et hu-
mide atnera une perte correspon-

2-2 dante.
D'après M. (iopel, la croissance de la

ýii taille se fait pendant les huit premiers
mois de l'année ; le point culminant est

16 atteint pendant les vacances du mois
» d'août, tandis (lue le plus souvent le
itaux d'accroissement est de zéro en

.2 février.

A Vendre LEDUC & DAQUSI MtHi'iý'IIW» etE GIN'ide PROfDUITS
.Spérialite : Beurre. Froimage, (Euxi et Patates. A CI S41 I.ttI. F: *C i iiIaNT(>H

90.0u7 AT Louer. AU gAtT-JACQUES. MON TRrAL

MANUFACTURE,,, Z~~ M ince M eat Condensé _-... 11111ý
d'Eau.x Gazeuses et de Ginger Aie. - -

AUSSI Diélitieux Pâtés. de 'Milice cliaqute jou>

AGENCE P ~ tlour le (létaLillt-Ir, c'est tti article (le

POUR LA BIERE "DOW." Pasde déts. lcconpi>r
lDonne sicct. i ois

C'ONDITIONS DES PLS FAC ILES eVn e. Jtttes aison::s.-

S'adresser à. ..... M a dumne

P. DIGNARD là CIE reî~ yti<l

No 220 RUE ST-VALIER J. H. WUETH Y
ST. CATHARINZ8, ONT.

QUEBEC 93ROSE & LAFLAMME, ACENTS POUR MONTREAL
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Renseignements Commerciaux
1PROVINCE DE QUEBEO

CESSIONS~
Montréa-Baker Jas. D., pi&trier.
Coutu Zéphirlit, maitre charretier.
Notre- Dame des Anges-Touzin L. 0..

bots de sciage.
Québeco-Langlois P. N., quincaillerie.
Robitaille & Paradis, épie.
Ste-Mn de BeLleue-J. E. Deslau-

riers, épIe.
8i.Jdrdme-constant Mile Eiiz %. nouv.

CONCORDATS.

Ayer'e Flatte-Trooseil L. A, mag.

gSn; à 25c dans la piastre.
te. Julienne-Dupuis E-, mag. gén.

CURATEURS

Longueuil - Che Desmarteau à 1l1
Gironi, hôtel.

Montréal - W. B. Chapman ; à R. S.
Keenan, chaussure.

Victorinville-A. Piché. nommé liqui.
dateur à la Société de Publication du
District d'A rthabaska.

DECES

Montréal - Déry et Cie, articles de
fantaisie ; Marie L. Déry.

Québec-Laberge Auguste, menuisier
DISSOLUTIONS DE SOCIÉTàS

Montréal-Du puis Frères, nouv.; Jo
seph 0. et Alexis Dupuis continuent
sous la mêOme raison sociale.
International lnst itute of Paiuliss Don-
tistry ; John C. et James O. Dixon con
tinne sous la même raison sociale.
u flrophy & Doherty, épie., F. P. Bro-
phy continue.

Gareau & O, épie.
Linton & Patterson charretiers.
Vallée, J. P & CJo, grain etc.
Québec-Jobin et Vaillancourt, épie
Sherbrooke-Latimer & Bean. insLru

monts agricole et voitures.
EN DIFFICULTES

Grenville-Wade John, mag. gén.
àMoitré;tl-Brupliy & l)ehlerty, épie.

LE PRIX COURANT

Ohiolne 0., chaussures; offre 26o Sorel-Lussier Autable, mou,.; à M5e
dans la piastre. dans la piastre.

Webster 0. C., hôtel Si George - Martinette Edm., plein:
Laporte N. & Fils, quincailierie;. bier.

offrent un compromis. 8weelaburg-Viacent N. E., Mag. g6.
Baker J. D., plfttrier; âgs. des créan- INCENDIES

clora 3 ct:
Hérard Suce. L. J., manuf. de coudre Mont réa-Anderson J. D & Co., âii-

de tuyaux. leura, as&.
Donnelly Thos., négociant as@. 8 ct. Hagman Bros.. enseignes, ass.
Si Anaclet -Cot~é S. Z. 0I. d., offre 50o Sidfl Asphaitum Paving 0e.

datts la piastre.
Sie Cunégond- Renaud & Oie , épic.; NOUVEAUX ÉTrABLISSEMENTS

saisis. Dorval et Montrdl-Yatoh (The) Co.
St Hyacinthe - St Germain Henri. of Canada; Henry K. Wiokstead.

pharm. Lachine -Robert Henri, épie.
FONDS À VENDRE, éi - Robitalle & Lachance, cor-

Ibervilie-Fréc hotte, J. A., mag. gén., donniers; AIf. Robitaille et Cléophas
par encati. 1PeEln dit Lachance.

Montréai-Johnson, Jas, Glasgow Pro- lo'uùevillic-Lesage J. E., mag. gén.
vision CJo, encan 29i sept. Longueuil-Bousquet & Oie., épie.

Ward & Cardwell, chaussures, etc. Hubert et Jos. S. Bousquet.
Keonar, R. S., chaussutres. Montréa-Crystal Hand Laundry.
Buzzell, T. D & Cg,éeu rie de louage. Eureka Cigar Co.; Abraham J. Bloom -
Québec-Langlois, P. N.,quineailerie field et Adelard Lapierre.

Michaud T. P. & Cie, peaux crues;
FONDS VENDUS Victoria Hudon épse de Treflflé P. Mi-

chaud.
Brome -Hlunter A, M., mag. gén. ; à Wrayeogrsaan

A. A. Hunter. Pelletier, Dionne & Oie, épie. etc.; Al-
Bull -Deeo88e D A., nonv ; à 58e dans phonse Pelletier et Che Dionne.

la piastre. Telfer & Climie, agents gén.; Henry 0.
Louiseville - Vadebonceur Eugèno, Telfer et George Climie.

mag. gén. .Union iThe) Oold Storage, incorp. 7
Montréal -Braley Horace B. chauss. juillet 1896.
Handfleld J. E., nouv Boisvert Dame 0., poterie;1 Marie L.
Mlcieavy Hugh, épie. Allard épse de Onéalme Boisvert.
Morris Ueo , modles ; à .22o dans la Faucher Alex., fourruras.

piastre. Fidelity (The) (Jo., Edmund T Bartlett.
White, Amos & CJo., restaurant. Gaden W. (Ur owford & Co,' comp')8i-
Creviar T. & Fils, fonderie, tien à laver; evelina Barb3au 6pse de
Dagenals E., no.tv à 59a dans la pias- W. Crawford Qaden.

tre. La Société de La Libre Parole Illus-
Riepert llermann, fourrures. trée; WVm A. (; renier et Z tique Ohaput.
Ward & CJaldwell, chaussures. Morris (iea. & Co., modes; Florence
Walsh Wm. T., épie. .May Morris.
Ducharme C., restaurant. O'Shea J. P. & (Jo.', tailleur de verre
(Jaudon Th6op., restaurant à Henri etc.; John P O'Shea.

Dubois. La Cie de Publication Artistique (Ltd)
St Amour J. A. C. restaurant. a obtenu charte.
Ste Ou négondc -Ïiénard J. E., épie. et - Peltier Français, épie.

restaurant; épicerie seulement. Talbot (The) Brussels Carpet Co (LLd)
Doré & Piehé, nouv.; à 55e dans la a obtenu charte.

piaitre. Ch impagno et R,)bitailIe, barqiers;

EGRENOIR à..
BLE D'INDE

De Fabrication
Francalse..

SIMPLE.

F=RnOutIQUE

Egr6nant le Blé d'Inde sans le briser et
sans fatigue.

PR X DE DETAIL $ 2.00
ESOIFAt, CMMI.ERCE

VENTE EN GROS-

ROTER & ROUBIER FIRIN
flll'ORITTERS DE l'ROIiUTS FiIuçIlS

No 55, rue Saint-Sulpice,
MONTREAL

I
i
I
I
I

Les
Cigwarettes

LaFayette

isont

Up-to-Date

Essayez-les

-5 Cents
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Café Vienna
Pure Uold.,..-,

$

<s,
Ce trou est le br-evet adopté

pour montrer la différence
entre la râpe Glmrore et les-
autres.

.........$3OO la douzaine

Une râpe Gilmnour avec chaque livre (le Café Vienna..

Caisses (le 1 ou1 2 douzaines ... ....... ...... ... ... ...

Essayez-en une Caisse. C'est un article (le grande vente.

Wm. H. Dunn, Agent, 394, rue St=Paul, Montreal

I~3 M3i Fl. PO NT ST. LAqpST.
Gustave Champagne et Joseph Robi-
taille.

~ vier & Cie, plombier; J. B. allas
nBson.

Ilickok & Walsh plombiers- George
C. Hicko-k et et Riolard P. Walsh.

O'Connor P., restaurant
Reether J. B. & fils, architectes; Jean

Z6phirin Resther.
Q uébec - Jarvis, B. & Co, liqueurs et

limpotateurs, Jas Beemer, B. Jarvis et
Dame Vitaline Joncas son épse.

Richelieu - Johnstone & Bessette,
ma g. gén.

Sweetaburg-Jones, L. N. & Sans, mag.
g6n.

Sie Cunégonde-Leganlt, Ovila, épie.
St Henri do Montrédal - Chaput & Ma-

jor a genta gén., Noël Ohaput et Joseph
A. M~a] or.

'St Loui du Mile End - Hadgson &
Bédard, épie.

Sie Thkcla - Trudel Grenier & Cie,
boulangers et épic ; âctave Trudel et
Alphonse Grenier.

Valleyfield-Cadieux, Wilfrid, taili.

PROVINCE D'ONTARIO

CESSATIONS DE COMMERCE

Arlcona - MacDonald A. D. & Son,
mag. gnl., J. G. Brown succède.

Bolton-Kitchen, Obarlee, quincaille-
rie, etc. ;% 0. M. Hodeon succède.

De8eiont-Westmoreland, E. S., bou-
clher; Westmoireland succède.

Grim8by-Noble Thamas,, boulanger;
W. M.L Marhscèe

Hol ro d-Lo k t, Jas E., forgeron;
Wmn. J. Irwin succède.

CESSIONS FONDS A VENDRE

Bi-ockville-Wiltsie Stephen A., écurie Blenheiern-Bouusall & Peters, mag.
de louage gén.

Delhi-ilubbard Jndson, mercerie. Smith'a Falls-McAlllster Thos. (i.,
Hepwa)rth-Campbell C. P., nouv. épie.
Campbell ,Succ ») 0. nouv Toi-anto-Gibsou J. G., marbre et gra-
Hamitoýn - Looley à Loo;liey, mar- uit; encan 7 octobre.

chands tailleurs. Peaples' Jewelry Co (Suce.)
Huntaville-Brain Charles épie Toronto Jonct.-Irwln A., boulanger.
London-French Eliza, frut3 et con- .Walkerton-Fisher & Pulfard, fonde-

fiserie. rie.
Prestan-<eefhaber George, chausa. Waodslock-Watson Alexander, fon-
Sault Sie- Marie - Boyd Bros, confi- drerie.

seurs. Close J. A., brique.
Si. Thoma8-Ferguson D., chauaR. FONDS VENDUS

CURATEURS Arnprior-Harty & Corbett, fruits et
Toronto-E. R. C. Clarkson à Quinane cofier.c-ilae0 . hrBros., chaussures.Goe-c-Wiam C.D.han-

- D~C*Scien, à Frank McA. Dunham.
Harriston-Brown J. 0., ferblantier, à

Paisley -Porteous Robert, bin-quier. J. MeConneil;-
TD'ryit o - Chivrell Lottie M. (Mde Ottawa-Donovan C. W-, liqueurs au

Samuel W.)>; Samuel W. Chivreli. gros, à 35c dans la piastre.

- DISSOLUTIONS DE BOCIÉTÉS Stratford-Parcel I M., .à - Roche.
Cornwall-Crosbie F. L. S. & Ca,, hô- INCENDIES

tel ; Gilbert Croabie continue. Burk'a Falla-Tait T- B., moulins à
Hamilton-Acme Bread Co., B. Vinaîl bardeaux.

continue. Delhi-Griffin Bras, buanderie.
Mildmay-Sargeant A. J. & Ca., mag. Schmidt F., cordonnier.

g6n ; A. Moyer continue: Sovereen Jacob mfg. de mitaines, etc.
New-Hambu-g Franke & Stahi, hôtel -, Shelburne-Honey W. T., 4pic.; chaus-

Henry Franke continue, sures ass.
EN DIFFICULTÉS Toi-anto-Chaney & Ca., mfg. de ma-

telas, etc.
Belleville-Walmsley J. E. & Ca., épica. Bell Wmn.& Cao harbon et bois, ass.

en gros, offrent 30e dans la piastre. Trenton-Fell W. H., boulanger.
Bamillon-MoPeroan Johnu& Ca., ma-

nufacturier de chaussures. NOUVEAUX ÉTABLISSEMENTS
New Toronto - New Toronto \Woal Arnpriar - O'Connor Thos. P., confi-

Stock Co. - seur, etc.
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Fort W(illias -Empress<The> Mining
Co. demande charte.

Lrukou-Lu.kow4TIbeýl etw& For-
Biture Co.t

Toronto.-Ontario (The) Eiectric and
Engineering Co, demande (harte.

NOUVE)LU BRUNSWICK

CARPATIONS DE CO<MMElttE

Sl.Jean.-Ntclntyre A. E., analyste.

Dorchen fer. - King Fred J. & Cjo., épie.
Fredericton -Chase Stanliey A , pour-

voyer
Hotrnat <lle. - Brooks Wm. C., mag.

Granville Ferryj Colemnan J. A ,phar- Halifa.-Stoneman F. K. J., hardes;i
macien. son épse Neille Stoneman.

Uabqaz-Uravea A. T., charron. L-4ne & Co.; librairie Jaq Lane.
Mation John A , hôtel. Lunenburg -- OrwItz Hlenry, ioliv.;

DISSOLUTIONS liE SO<IiTÉi4 son épate Clara Orwit z.

Halifaxr -Martin IL & C'o., selliera;
Nt-il Fox continue seul.

Lower Sieu'incke -I>ensmore & ("o.
mag. gén.; Johnson ne re-tire, I>anltti
T)e,.nrore et Edgair P. Cr.,we conti-
nuent nous la raisin sociale l)onsmore
& Crowe

EN l>lDIF(ICLTÈS

Halifax - Torrent§ A. Il.; dpicea, etc.
Mclitueh J et Il. W., c-Onmtrictetira.
Truro-o weli, J. F., confiseur, etc.,

gen.FONDIS A VENDRE.
Mfoncton-Donaid R. 0., constructeur. Vnnn arnN.Sqr pe

DÉCkgDarLmouLh -Jenneott W. R, poterie.
Chat ham-Wallisbide, mode@. Digby-Sta!iing (seo. & Son, écurie dc
Si André-- McMonagle M., fondrerleet lPtage.

quircailer'e. Halifax-Campbell & Co. (StnccÀ til]-
Woodotocc - Hayden Jas., moulin à leurs et merceries;

sCie. Hlifax ;ent's Furnishinge Co.
PNSVEND)US Truro-(#iobe Laund!y.Wolf ville - K oda S. Disovory Co.. mé.

Si Jean - Mlillen M. iH. & 00., gra- decines brevetées, la bâtisse seulement.
vures, eto.

Leetch R. W., porc en gros; à Ounard FONDS VEND>US
G Taylor. New Glasgow -Green M1de J. R., fruits

INCENDIES

St Jean-Dodge Alfred, constructeur.
NOUVEAUX ETABLIRSEMENTS

Si Jean-Abetdeen Hôtel Co [Ltd.j
Troop & McLaughlin, fournissaeurs de

navire.
Troop & Son, expéditeurs.

NOUVELLE ECOSSE

CESSIONS

Canning-Easton, NI.Starr, épie.
Hitlifa.z-iliable y & CJo épie. tt prov.
(Iunninghînî, Wm, harties.
Mackintosh, J et Hl W., constructeurs
Red Island - Johnson, .Ioin J., mng.

gén.
Tuaket - Purdy, Ottie 0., restaurant

et fruits.
Windsor - Jordan, CJ. A., hôtel et li-

queurs. Dct

Chester-Robinson Wm. ,Suce.), mag.
g6n ; Sarah J. Robinson.

et restaurant.
Tualcet-Tucet River Co. iLtd,.
WoIfville-Hardwiok & Ktendall, me.

des,* à Li azie M. Curry.
INCENDIES

Barringlon-Smith Walter L. .magasin
gén.éral.

Berw~ickc - Barteau John N., forgeron.
Berwick Fouodry Co., ais.
Middlemas Peter, charron.
Woodworth J. E., éditeur "IR(gister."1
Economy -Simpson WVm., chanmii, etc.
Halifax - Acadia Sugar Befining Co.

(LLd)., rafinerie à MloncLon seulement.
Tritro Gib-ou & Cc., nouv., ais.

NOUVEAUX fiTABLISSEMENTS.

Annapollis.-McLeod Mary E, hôtel;
son mari.

Bridgetown-MeLpllan & Kinne y, tail-
leurs; Célestine McLellan e t Burton
Kinney.

Crowe Wm. E. & Co, manuf. de jouets;
Wm. E. Crowe et Wm H. McKenzie.

Cambridge.-Cambridge Supply Co.

MANITOBA ET TERRITOIRES
DU NORD-OUEST

DISS(>LUTIO!<8 IE 80wîfrrkg

b'oreiit-Crerar & Watkinq, niag gén.
Clifton Watklns continue.

its rgrave-Cau 1 feld & Holmes, grain.

Brandon-Wilion & Ratikin, mog gril.
celui de %V den à 0I. H. Hlealy.

O.rbott-WylIe Bros, confiserie et pa-
petiarie à Oscar l)anielion.
*Wlnniprg-Biwke MN., pharmacien '. à

WV. R. lnman & Co.
NOUVEAUX ETABLISSEMENTS

Carmian- Blanchard & Cie, banquier.,
ont ouvert une succursale à Wawanesa.

Gretna -Freizer & Janzen, mag. gnl.
Indinn Hrad - L)ensmore J , chaup-

sures et harnois.
WVinnipeg - Redmond Greenleese &

Co., chapeaux et fourrures en gros de.
mandent incorp.

COLOMBIE ANGL&AISE

DISSOLUTIONS DE Socifràs.

Kaplo-MIcPhee & Eiliott, meubles;
Eliiott continue.

NVelson et Sandon-Travei & Farley,
bouchers ; Traves continue.

Rosalan<I-Campbell & Ilartman, mag.
g6n. ; S. A. H irtman continue.

FONDS X VENDRE

Victoria -Hart J. J. & C-o., curiosités.
Pearson T. B. & Co , hardes.

FONDS VENDUS.

Vancouver - Raîsmussen Bros, meu-
bles ; à C Wiegaud.

NOUVEAUX ETABLISSEMETNI'.

Cumberland-Cumberiand and Union
WVater Works Co., incorp.

Vancou ver - Automatic Can. o. of
British Columbia, incorp.

Manufacture PINCEAUX
0E LONDON..

Frrnployé nitr touts nom pinceatux qui nt besoin t*l Ire bridé.
Aucun noeud nécessaire. Aucune charge extra. De mandez notre catalogu 1IiPinoeau plat bridé

>inceau x et Bromses de TIO.BYN ODN n.prêt à être employé.
toutes descriptions .... HSBRALNOnt
D. R. WH ITE HEAD, Agent pour Ia-P-rovinoe de Québec, llrev%*ttt-un Angleterre.' vii
Bureau et hie d'I.rhantilloss: llatilp&ial, 10; S,-Jacqueq, 101N FiIIAL {Allemuagne et en Fi Miee.

-Établie en 1830.

13maiwG-wc dm laAS W
La plus ancienne maison d'Enc&Mnteurs en Canada.

Encanteurs de Commerce et Marchands à Commission.
86 ET 88 RUE ST-PIERRE. MONTREAL

Références: LA BANQUE DU PzuPI.z. LA BANQUE DE MONTRiAL

Encans opérés pout toutes les branches du commerce. Correspondances et consignations sotlicitées.
Avances de ronds au besoin. Retours pronipts.

Téléphone 1744. Boite de Poste 918.

sr Ventes de meubles traitées avec soin et promptitude. Nous pouvons opérer ces ventes avec
ous les avantages possibles.

DUCKET, HODGE & CIE
Exportateurs de

Et MaLrchandst de l'rov i4.ons en Général,
101 Rue des Soeurs Grises

('cm de la rue William. - - ONTREAL

ÎHE EWAOCAVANAOHco'ï'
MANUFACTURIERS ET IMPORTATEURS
DEQUINCAI LLERIES,

HUILES.tPEINTURES.
CHARBONS, ETC.

2541 è ?553 rue Notre-Dame, MDNIREAL
Coin de la rue des Seigneurs.

Bell TOL MOI
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-,La Poudre à Pate de McLAREN*

Est une Marchandise hon-I Les premières maisons..
nête et justement l'article 'd'épiceries se font une loi
avec lequel on peut établir a I'd'en tenir constamment en
ou étendre un commerce ..... stock. *.

e;e1,Înw nJ G RATIS Avec 36 paquets ordinaires de
GOMME TUMT FRUTTIl,

ce qui équivaut a une boite.

Rluez-en un do votre 1ournisseur

Un Pot.à Crème.
* Adams & Sons Co., Il & 13 Jarvis St., Toronto, Ont.

Heaps E. H. & Co., machinerie ; Win.
Sully est admis.

TERRENEUVE

Carbonear-Rourke John. mag. g6n.,
huile et poisson.

Le gouvernement japonais à décidé
de mettre en circulation des -timbres-
poste portant l'image des deux hauts
dignitaires, les princes Arlsuigawa et
Kîtuashirakawa, qui ont été tués pend an t
la dernière guerre contre la Chine. La
première émission a dû avoir lieu 10 13
septembre courant.

C'est une manière originale d'honorer
les morts et de faire en même temps le
bonheur d'un certain nombre de vi-
vants: nous% 'ouions parler des philaté-
listes, toujours à la recherche d'effigies
nouvelles.

C. H. BRANCHAUD-
COMPTABLE, A DITEUR et COMMISSAIRE

97 rue St-Jacqiies, Montréal
-i-..i.ite: Reglenient des Atfairtes (le Faillites.

BILODEAU & RENAUD
COMPTABLES, AUDJITEURS ET COMMISSAIRES.

No. 15 rue St - Jacques, Montréal
spécialité:

Règlement d«s Mfaires de Failltes.
Téléphone 2(0

CHS. DESMARTEAU-
Comptable, Auditeu~ et Commissaire

No 1598 rue Notre-Danre.

PEiCIALITE:

REBLEMENTS D'AFFAIRES DE FAILLITES.
ltrsiglence :5'43. St-André. l'el. 141iî 614 :î

COUVRETTE & FILS
Entrepreneurs Menlisiers et Charpentiers

ATEBLIERS: - No 80 RUE BERARD

NOTES SPECIALES. La maison Iludon, Hébert& Cie vient
de donner un ordre considérable pour

Rîpans Tabules: one gives relief, le café Vienna de la compagnie l'are
(bld, dont Mr. W. H. Dunu est l'agent
à àMontréal.

MM. Lacasse et Lafieur offrent au:--
comnmerce, à des prix très avantageux ChinLpsnliet dIes ac<tions enî Cour
de-la belle morue salée. S'adresseer 191
rue des Commisiaires, Montréal. Il Aa htA.~. ,.I

Nous attirons l'attention de nos lec-
teurs sur l'annonce de Messrs N. Cou-
vrette & Fils, que l'on trouvera dans
une autre page. Ces messieurs q'occu-
pont de cons truction et de réparations
un tous genres.

My'-And, Brisset & fils viennent
de recevoir de Rotterdam, Hollande,

téDepuis la fondation du PRIX Cou-
RA NTjS ne manque pas de lire ce jour-
nal que je trouve Indispensable à tout
homme d'affaires soucieux de s'instruire
et (le se renseigner sur toutes les
branches de notre commerce et c'est à
cause de ce titre de vieil ami du PRix
COURANT que je viens vous dema-ider
une petite faveur................... .......

une mporUtat. expédiion de Cin 5Vil- ...........-.............. .......

kens. Ce gin qui a le goût et la finesse " Une autre chose que je voudr om sa-
du gin le plu4 réputé est trèî demandé voir et que, depuis longtemps je voulais
sur le marché, demander : Qtue signifie, dans le compte.

rendu des actions en Cour S ipôrieura
Les b4rengs sont rares sur le marché. 1etc... ces mots : le cl.; 29el.; 3tielci?

MM. Letcasse et Lafieur marchandî à; Est-ce 1ère classe, 1er classement, etc. ?
comými4sions en ont encore un lot en' Tout en remerciant notre abonné de
mains, et le vendront en totalité ou par, l'aimable début de qa lettre, nous
quantités de détail à des prix exý.ep- croyons devoir répondre par la voie du
tionnels de bon marché. journal à sa demande rel ative au clas.

- - sement des affaires des Cours pensaint
M11. Roméo Prévost & Cie, compta- que cette réponse satisfera plusieu rs de

bIes, auditeurs, curateurs, commissai- nos lecteurs:
res, f.,nt une spécialité de liquidation le el. 28el. 38el. et 4e ci. signifient
de faillites. Argunt à prêter. 1ère, 2e, 3a et le classe.

Chambrt-s Nos 41 et 42, bâtisse des E-1 Cour S àpérieure, les actios au-
Chars Urbains," Montréal. dessus de $1,000 sont de le cl., dé- f4oo à

$1,000 sont de 2e cI., de J200 à j400 sont& Cie de uébe, ande 3e et. et de $100 à $200 sont de 4e cl.MlM. B. H'rude & id ubc u Toutes les actions sans indication de
ndTT7-ent actuellement leurs tabacs à pri- montant sont de 2me classe.
ser Rose Nol. Rose e xtra, Rose et Fève En Cour de Circuit, les actions de
et Naturel No2. -Tous ceux qui tien-
nient en msagasin des tabacs à priser on $60 à $100 sont de lire clasie
intérêt à et mEttre en relations avec"la $40 à $60 -2me

mWnHoude. la $25 à $40 3mema4eon jau-de sous de $25 4me-

M. Alfred Vidai, l'agent à l'aria de la
Compagnie d'Approvisionnements Ali-
mentaires, est parti hier soir de Mon-
tréal, retournant à sou poste aprè nu
séjour de deux mois, à Montréal, dans
l'inté6rôt de sa compag-nie.

Nos souhaits de bon.voyage à M.
Vidai qui nous reviendra au mois de
février prochain.

JOUR JNAL DE LA JEUNESSE. -- Sommaire de
lit 1212e livraison 419 septembre 18»16. - Deux frères

par aIm P.de antumi - e'~~~c dela Nlottie,
par Auguste lýejiage. - Télii(,rile et timidit(.par
Alagaata Lat iUC e.-Tous juugid<4, p tr A. V.erley.

.Les 1. amîways aux Elats.L fin. IMS éfnit3, (le
Viner le. par D aniel Bellet. -Chaque livraIs;on,
11) cent.

A Itos N NEET: Un an, '20 fr. Six mois, 10 fr.
Hachette & Cie, boulevard i8aint-Germaln, 79, à,

Paris.
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PETITES NOTES

Il est asse dITflcéle de savoir quel est
le nombre des étoiles, puisqu'on en dé-
couvre constamment de nouvelles ;
mais il est curieux de se faire une idée
du nombre énorme d'étoiles que con-
tiendra le catologueinternational qu'on
est en train de dresser au moyen des
clichés photographiques que l'on prend
pour la carte du ciel. D'après les cal-
culs de Mlle Klum pfe, attachée à l'Ob-
servatoire de Par e, le catalogue on
contiendra plus de trois millions.

Le pain est, comme on dit, à l'ordre
du jour. A ce titre nous relaterons une
interessante statIstique qui le concerne,
récemment eubliée par la Scienlific
Ameriean. Elle indique les quantités
de pain consommées par chaque peuple,
et la dépense annuelle que comporte sa
nourriture:

D'après notre confrère, l'Anglais con-
gomme par an 380 livres de pain ; le
Français. 540; PAllemand, 560, lEspa-
gnol, 480 ; l'italien, 400; le Russe, 635.

La dépense annuelle pour la nourri-
ture de chaque individu est ainsi établie
en moyenne: l'Anglais dépense 250 fr.;
le Français, 246 fr.; l'Allemand, 215 fr.;
l'Espagnol, 167 fr.; l'italien, 126 francs

D'après le Journal des Transports,
2,200 trains quittent les gares de Lon-
dres tous les vingt-quatre heures. En-
tre 10 heures du matin et Il heures du
soir, 1,600 tralns partent chaque jour,

our les divers terminus de l'intérieur
de la ville, ce qui représente plus de
120 trains à l'heure ou 2 trains à la mi-
nute, non compris les trains du Métro.
politan et du Métropolitan District.

Sur les 2,200 trains quotidiens, 1,750
desservent la petite et la grande ban-
lieue dans un rayon de 48 kiiomtres ;
15 trains partent pour l'Ecosse et l'Ir-
lande et 16 pour le continent; 312
trains partent de Victoria, 321 de Li.
verpool street et 395 de Broad street.

D'après ce que nous content les géo-
graphes au chapitre de l'hygiène, on se
mouche en Chine avec du papier. Les
Les Chinois pensent, peut-être, avec
raison qu'il est peu propre de conser-
ver précieusement enfermé dans sa po-
che e morceau de toile qui a sorvi à se
moucher. Voici, paraidt.il, qu'une fa-
brique allemande, dans un but d'écono-
mie, tend, d'après ce que rapporte la
Revue universelle, à industrialiser ce
procèdé. Les mouchoirs fin-de-siècle,
préconisés par elle, sont faits en feuilles
de papier imprégnées de glycérine
ayant 15 à 18 centimètres de dimension.
On les conserve au frais pour leur lais-
ser leur élasticité et on les jette ou bien
on les brûle, après en avoir fait usage.
C'est une forme de la guerre aux mi-
crobes, qui ne manque pas, en vérité,
d'originalité.

Les personnes qui ont la religion des
nombres, et plus particulièrement celles
qui croient aux mystérieuses vertus dlu
chiffre neuf-neqf sortes d'anges, neuf
muses, neuf planètes, et ainsi de suite,
apprendront avec plaisir que ce chiffre
a joué un grand rôle dans la vie de la
reine Victoria.

Un des sujets de Sa Majesté britan-
nique publie, en effet, un petit écrit où
l'on voit : que le duc, de Kent, père de
la reine,faisait partie d'une famille de
9 eifants; que la reine est le 9ème sou-
verain d'Angleterre depuis la révolution
de 1688; qu'elle est née dans le dix-
neuvième siècle en 1819 (1 + 8 i 1 1 9

19, et montée sur le trôae en 1837 '1 - 8
t 3 • 7 19), dans sa dix-neuvième an-

ute; queson épona était né en 1819 ;
qu'elle eut neuf enfants; que son ils
ainé, né le 9 novembre, épousa la fille de
Christian IX de Danemark, laquelle
avait alors dix-neuf ans.

Après cela si on n'est pas convaincu!

Un journal allemand a fait le relevé
des munitions consommées par l'armée
allemande pendant la campague 1870-71.
L'infanterie a tiré vingt mi liions de car-
touches de fusil, la cavalerie 465,000
cartouches de carabine et 335,000 de re-
volver, l'artillerle 328,310 projectiles de
pièces de campagne.

Le corps de siège ont lancé 520,500
obus sur nos forteresses, dont 202,100
sur Strasbourg, 112,500 sur Belfort, 11ô,-
300 sur Paris et ses environs, 16,600 sur
Thionville, 11,200 sur Neuf-Brisach, 8,100
sur Verdun, 8,400 sur Boisson@, 7,900 sur
Bitche, 7,000sur Mézières, 6,700sur Toul,
6.700, sur Montmédy, 6,400 sur Longwy,
4,900 sur Metz, 3,300 sur Phalsbourg,
2,400 sur Péronne, 2,00 sur Schlestadt,
1,800 sur la Fère, 1,500 sur Rocroi, OU
sur Lichenberg, l'o sur Marsal.

Coût: Deux provinces.
Indemnité de cinq milliards.
Frais de guerre et reconstitution de

la crut blessée, et témoigna le désir de
s'en emparer. " Seigneur, dit un officier,
cette petite bête est une hermine elle
mn'est point blessée ;la seule cause de sa
douleur c'est ce ruisseau qu'elle ne peut.
traverser sans salir sa fourrure : l'her-
mine préfère la mort à la moindre
tache."

Le prince avança doucement. L'her-
mine tourna vers lul son oil désespéré ;
elle se jeta en avant, mais elle rencon-
tra la vase du ruisseau et recula plus
vite encore en poussant un cri d'an-
d'angoisse. La pauvre petite bête était
entre deux périls : Celle choisit le moin-
dre et vint se réfugier entre les mains
étendues de Conan. Le prince caressa
doucement l'hermine ; puis, d'un an
de son manteau, il essuya les pattes
souillées de sa conquête qui reprirent
leur premières blancheur.

La petite hermine reconnaissante s'at-
tacha aux princes et aux siens, elle le
suivait partout. A sa mort, le chef bre-
ton fit, en souvenir d'elle, l'roder une
hermine sur ses vêtements et sur ses
banpières avelc l'inscription latine :
'' Potius mori quam fædari: plutôt la
mort que la souillure." Telle est l'ori-
gine du noble blason de la Terre de
granit.

notre matériel, cinq milliards. La Revue Encyclopédique puplie un
Total: ix milliards, deux provinces curieux article sur les " attitudes du

et cent mille hommes. rep )s dans l'espèce humaine " ; en
Que la guerre éclate, l'or pleuvra à voici un passage :

Constantinople. Dans la Gêne primitive, la pose ac-
'Tous les sultans sont ensevelie Avec croupie était usitée, car chez les sque-

leurs trésors et leurs économies, dans lettes des tombes de Mycènes, Sclilie-
une chambre murée. C'est ce qui a fait man l'a signalée. Enfin les Guanches
donner aux parages du sérail le nom de cousaient leurs morte dans des sacs et
Carne d'Or ou d'Abondance. leur donnaient cette même position

On évalue à des sommes fabuleuses le qu'on rétrouve aussi dans les tumuli du
trésor enseveli avec Mahomet 11 qi Maroc.enrérenns yCnsantinople en 1453,hé- Par contre, dans ceux de la Russie
rita de l'Empire grec.- Noire, à Siuki-Radzanin, sur douze tom-

A signaler aussi les richesses incalcu- beaux, dix renfermaient onze squelettes
lables murées avec le corps de Selim 1er agenouillés, et seulement deux ou au-
(15191, le conquérant des provinces da- tres étendus. Or, on sait que les Turc-
nubiennes; de Soliman 11, surnommé le mènes affectioptnent encore la position
Magnifique ; d'Achmet ier, un franc agenouilléé. Les Scythes devaient faire
thésaurisateur; de Soliman 111et d'Ach- de même.
met il, qui a gagné des sommes énor- Nous retrouvons l'accroupissement
mes par ses guerres, etc. chez la plupart des races primitives,

En suivant avec une exactitude minu- chez les Andamans, les Australiens, les
tieuse et chrotologique la série des sul- Néo-Calédoniens, les Fidjiens, les Pa-
tans jusqu'à l'époque actuelle, on peut paus enfin. Ceux-ci pour honorer le
se convaincre de l'état satisfaisant des mort, enchâssent son crâne dans une
inances tumulaires de la Turquie, où rossière reproduction reproduction en
les tombeaux sont sacrés en vertu de la es l'être humain. Et cette idole
loi de Mahomet. est accroupie.

Mais le seront-ils pour ceux qui s'em- Les voyageurs rapportent que les Po-
pareraient de Constantinople ou l'occu- lynésiens enterrent dans l'attitude ho-
peraient sous prétexte de maintenir rizontale (Gambier) ou accroupie (Non-
l'ordre, comme on Egypte ? velle-Zélanide, Hawai, etc.) Néanmoins,

Voit-on les nouveaux venus mettant il est probable que cette dernière posi-
la main sur ces mines d'or, de diamants tion a été confondue avec l'attitude
d'émeraudes, de rubis, de topazes etambes croisées au jourd'hui si fréquente
et aussi sur les innombrables pierreries chez ces peuples. orter, en effet, ra-
et étffes merveilleusement tissées et conte qu'il vit aux $les Marquises dans
d'une prodigieuse valeur artistique et un morai ' une idole accroupie à la ma-
matérielle! nière d'un Boudha." Il y a donc ici con-

Qu'on s'étonne, après cela, qu'on sai- fusion de mots, il s'agit en réalité du
sisse toutes les occasions de chercher repos jambes croisées.
noise à la Turquie! On devine à quelle Les ttitudees des morts chez lespeu-
intention. . ples de l'Asie n'ont pas encore été étu-

diées dans une Suvre d'ensemble. Elles
Allant en expédition guerrière, unr des ont sans doute de nombreux rapports

premiers rois bretons, Conan Mériadec, avec celles des vivants. Of dit que
aperçut un jour entre un ruisseau bour- chez les Mongols le chef est enterré ac-
beux et la troupe de ses hommes une croupi. Mais s'agit il de vrai accron-
blanche petite bête. Elle allait et venait pissement ou les jambes croisées.
sur la rive, allongeant son museau Aux Indes, les -cadavres sont en géné-
pointu avec un air de désolation ral enterrés étendus, d'autres debout,
étrange : parfois apercevant une feuille la face en haut, certains accroupis.
de nénuphar, elle avançait sa blanche Les.Civaïetes de la main droite, pour
patte, puis la retirait vivement eus- honorer leurs morts, nous a dit M. Mo-
saut des crie de détresse. Le chf brqtonreau, les ente rrent assis sur un fauteuil
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Empire. On voit la formation récente
d'une coutume. Une secte brahmni.l
que ensevelit ses mortes assis, de même
les Abeos du Bengale.

D'après une information que reçoit un
de nos confrère, on p eut voir, depuis
q~uelqune temps, circuler dans les rues
alu village de Lechenscb, près de Co-
-logue, un véritable bataillon de chiens
dressés pour le service des ambulances
en vue des prochaines manoeuvres alle-
mandes.

Chaque animal porte sur son dos une
petite selle munie de poches contenant
tout ce qu'il faut pour opérer un Fre.
aliter pansement provisoire, ainsi quune
gourde remplie d'eau-de-vie.

On apprend aux chiens à reconnaitre
-les b]esoés et à se baisser vers eux jpour
leur permettre,ë *u a'tendant les bran.
cardlierg, d'étancher leur soif et de sou-
lage un peu leur souffrances.

ne grande croix rouge est marquée
sur la selle, et des bretelles doi cuivre
servent à fixer sur la croupe de l'animal
nue petite lanterne à réflecteur qu'os,
allume pour le service dle nuit.

Lt-s chiens ambulanciers ont déjà
figuré aux manoeuvres allemandes l'ant-
née dernière, où leur utilité a été re-
connue; aussi, cette Année, leur initia-
teur a-t-il été chargé de dresser, à cet
effet, toute une meute. Il a choisi deg
chiens écossais de taille moyenne. dont
l'intelligence et la docilité à apprendre
sont, parait-il, remarquables.

La revue l'Industrie électriqve donne
q~uelques chiffres Intéressante concer-
nant ta circulation des voyageurs sur le
métropolitain et les lignes de tramway
de N.Nz-York. En dehorsa de la compa-raison qui en résulte entre ces mo Jes
de traction, on y trouve une preuve de
la grande activité à laquelle ils donnent
lieu et qui est certainement une activi-
té féconde.

L'Elevated, de New -York, a transpor-
té, du 30juin 1894 au 30juin 1895, 187,614,-
985 voyageurs, contre 202,751,522 l'année
lrécédente. Par contre, la Metropoli.
tain Traction Company, de la même
ville, qui exploite les lignes funiculaire-,,
a transporté, pendant la période corres-
pondante de 1894-95, 129,486,891, voya-

Seurs, contre 112,342.899 l'année précé-
ente. Le trafic de lA première compa-

gnie a donc baissé de 15,136,537 voya-
geurs, tandis que celui de la seconde a
augmenté de 17,143,991. Les lignes de
la troisième avenue ont transporté 9,-
61)0,000 voyageurs d e Plus que l'année
pîrécédente. Seul le Métropolitain a
donc vu son trafic diminuer.

Les -4n es de la Motropolitan Traction

' pad et de la troisième avenue ont

'J'a nB0 té6 presque autant de voya-
geu ra, elles deux, que tés quatre lignes
de Vr1 anhattan Coinpany qui exploite
l'Elevated

Madagaacar est déclaré- colonie ou
posseiaion directe de la France. Le
régime de l'esclavage ne tardera pro.
thableme'nt pau à disparattre d'- -cette
terre comme de toutes les autres colo-

_nies où flotte le drapeau français. Si-
gnalons à ce propor le r4cit fait par un
voyageur allemand, Ml. Conoaw qui re-
vient d'un séjour au Cameroun (Afrique
occidentale) où fleurissent encore l'es-
clavsage et 1Panthropophagle.

Chez certaines peuplades, comme les
]Bacoundou, les Maboum, l'a.ntropopha.
gie fait-partie d'un système religieux on
s-ymbolique. La chair préférée eit celle
<1es dyoudyjou, ou magiciens dont ils
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LE COM M ERCE M,' (A MPlIME intIé' epu rspos8îble del ineur lii Ming ('huang fait une nou-
'A 'FJIO0.E fronîtière<. velle tentative pour réallir le mo-

()>n écrit de* T>k io aui .l<>l-~I ' E L If- l commeem-< titi cauiî 1)11re'iioPO e. Il procl'ame ouvrtment
oflicied (loi Le'u uey' s riègl E sra n fie et lut comn eice à purend(re qjue pou r t rois -. lits, à (dater titi I 7
mcii Is plulu Iés v'il fê% 1rierI E l<1r <î t. l'ex<tens ion qumanid. l'an née suio-.or 188-à. l'expîloi tat ion tit cain-

nier par les jaiponais .411 l*i'expl1oi ta vamît e, le le-atLiang s'avive ic liir. appari endrma au gouv îernîement
tionl tiati (1,pli r. a 1Fîurintîse, iléiti(ii-. rélitimir le muonopuole pour I 'ELaL et -(Ili se ré-serve le droit dl'en <'é<er la
tremi t leurî i inntoui ile s 'assiurer d~'assi mil1er ce' urodu it aux art icl ~ es mge la îîuaison Iliit.tler moyen -
évenue'l lemuent le lumoopole dle ce prou ibèis t els que' le sitI pètre. Le lUIlI t uni <Ilpe't. de( -)(YIl pi t re et

prodl it .. rol<>sîilI aniglais prot!es4te avec' lu plus. le paiemîen t (le 1 1 p. paur picul.
J 'ai l>e'sé qunui trou verai t î>~ gi -i<l e énîergie, niais sir Ru1 mtherford Euvainm les ( ýoisu Is fount rema-,

êt re quîelqu iii' iiit, au4liix iiferuma Ahl<ock, Minuistrîe dle S. M. liritLilni - quer fill la <'onvent ion (le I 869se
tiEuitsfille J'ai pi Ille prîim. ur quie si Pék inu, est foreé d'intervenir: pri me le mnopole. Le gouvermneur
I ' hii<rique et., E'ttai actu- m ie .1 et ob tienit, noin sanis pej ie, la puro- a lègue qu e sa pîroclaat ion se' nip-

<i Ies! f iEl. Les lîéél mtsi,î. mututimî li d 'm ègieimiit si r letportoe ex4umiveinent- au teritoire
qutels les I c <amitiiiers ', <le 'lakn., coimmeî'ce du <'ami ;li r<. saivage (ce q ui par'ait di lice 'à ad-
et <le 'lisim i 4'.I>li ieiî pou r ré<Ia- IUne araliiiie se* prod<luit si la su it.e niettre, numl Cliniois rivil ou iîilii-
tiiei' le mainien O El t. leur s 'i rois son fEile ces ilégeu'iatjouis et les .itlttistii- taire n 'osaitt soins timeun iprétyexte,
en touis <'as. iliiles al <'Eiliitre îpo" r filles (le I sG9 à 1 870) montrenît ni mi se risquevr à eii franchli r les limites).
nos qumî1>1 i! sîmi songiegnit à mîigiiienitut.ion voissidéralledaîis les L.'affair-e e*t îuort4o à 1>4 hi. mais

velni im mlt-ér ielîi-eîîîenit. 4-ervl-er à F'or ex portatlions. -Mais bienîtiît I'olus- lii s'en tête dlans sa résistance
iIEEose <'et t e iliile indulistriie. t nu'! 11 syslénm:;iti q îu<'(de I ''<idiiimi- et, b on gré inal gré, l es miarchîands

momsi' i iientiEu où Elel I ' E 'li s tra nit11 loca'ule iv-olin e ce <t I <s ét raîîgers-somit forcés 1' uwer <le l 'in -
euiremit. t*t ahi iu la h frieîî ièî'e titi te cm e i ii<rç,anlts ilirngers, prinuciphale- Lerîtéilia ire tili fermnier quii mnoî-
ritol re iliî<ig'mIle d<s p05!siede soldaiîts tuîent <'<'ix tili sudl, sm îssî: les 1101 i5( e't imutlt iplie à son protit les
le commerii 'îce' tlti <'a iifir1 e se faisaui t perîtevs voîiluaîe. I emii.atit plI,- envois <le Tansuai. sous vijil uieîce
parl-I'init.ermîéd iairie dles I lak kuis ; sieturs amnnées, cet t si tuationi provo- <le la pr'essioni exercée <le l>ék lu, le
les inildligènies roll u'u i4saii ',l aux qu tde< s lin ites et d'sel iitns gouiver'neu r revomi lai t, il est VI-ai,
étr'anigers, eii é<'Ilaiîge de îuîodii te s iniiter'irompre cepenidanît t omit à peu après. muais ver'balemîenît seu le-.
aIlignienîta ires onii le- somme îîs <l'arîgenmt. l'ai t N's <envois, Imiais, emi 1887, sous meiit, la val iité <lu iî'ègletuent 'de
les lîîis El iecesc<I rnicrs priépîarma ie'nt l 'inmspi rat ion <I îî n commîer'çant ai le- I -869. tou t eii cont inu ant à Oit éluder
<laitis les ligtuci'ss l liin' îand< (je volit<' Butler'), le gouver- les obligations et, à en atténuer les

la
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<'omséquences. Il accumule les obs- phri'rc des capitalux cni4als
tacles, fixe les routes par' où (loi- l>';i>m's les règlements. mIe- 1569,
veut passer à l'exclusion <le toutes 'les tenues -achat dui camlire , si-
autres, les caisses venant (le VItjté- gmtitiaiwtt Il'achat <lut pr'oduit lii -
rîiur et choisi t à desseinm les pI us tuémie oit cel ui it lu'a rbre et i mmilii
i mipra.t-t lhmes; chtaq ue Ibie Il veni t q uaienit to<its les a rrantgemtetts né-
soit à tun étranger soit à lui î('lîlmînis cessait-es pour I 'ex travt ioni <le la ré-
SR11s l'eutrettîise (lu fermtier devra sine. Leti ét mamger.'<'mtttmej*e l'ai <lit
jeaer I s pia-stres le t axe ; pou r pl us taut t,ltsa ictst lit l'iiterm'mîéd iaire

(taiit les fitoî'eries, il t'aîîmrat, le c'mhpmdoe 'ti nois qi '-
mebu clhaque fouirtneatu, se pîrocurer bhoteia ienmt avec les Il elksm. lue

unem< li<'etîm et soldler u d<Iro'it d'etu- litaienit sur tle<s l ieu x timmes les dIix-
r<-gistreinent ,le gouvernement bo posit ions v'oulutes pour t' I u'iat. dems

v-al seul pourra avancer aux pro. arhres et l 'i nst allat ion <les t'mîri'atux
lîiétai res le fourneaux les fonîds le pI us près possibîle <le la forêt. Le

donmit lis autraient beso i, etc., etc'. gou vernmientm cii s i miv<'ale
Cet te obstrui oti pm'ovo<jue umie <I <x<t'<'<' aucui cottrôle sur' le tet'

notuvelle dénurrehie <le.s représelt- ritoii'e sat:g se trmomtvent t out eý
ta ots ét ranîgers aumprès rT;timig- ii les forêt4 ( le raiii pluriersý n ,le dé(1i-
Vatîjelt muais c'est seulement après lvraitpas.il est v'rai. <les titres écrits

pluxi-eurs mois le négoria«t ùuSI <fle aux moî''soitar',nais i1le1<s
hi mi Miii Clinmang remiotire enf in à ses t fltt <'<immimit s'ils vil eussenît (te,
pmYi-t Ciitiomis e~t conusent àt r'ompre Soti, i t is < eqm sait pI cillmimmt unt à

r-<ut rat avec le fermier. leu rsa a' il tI<à-ii ts cmi1l<ni' <1(11v m'ait
liéIs lor's. il resta étali quî'emî

pavant nu <ltoit le .4 piastres pa.r
maois, lpourt les onz /e monis dIe traivailI

li<' l'aminmée et pou r chîaqu e usine le
dix four'neautx, tout commmerçant,
quelcle (lue 1*ût sa nai onalité, serait
librme (le f'aim'e par' luîi-imême oit iir
mîlt eriliiîairie dIu ses emiployés les

a iilma ngcmleiits4 néucessai res à I 'a'lîa t
mMI à I '1ex ploitaitioni du <'amu lre. les
1>0 i-di ts dlevant êtrle t ranisporté(s à

l a cmt^ e sous îusse mieluott dle t ranisit,
<'lii 'oîîiniettaux rZ-gleiiicîî t.s dIm'

('et te législation, eni viguieur ('le-
puis quelques atnnmées, donnmait (mes
résultats si 8,ttisfaktiïmîts qlue pIu-

sieutrs mtaisonîs étrangères inîp<r-
taites <I'Atiloy et <le llotig' Konig
avaienît con4acré à l'inîdustrie cuîin-

gens établis et refusanit àt toits epulx
qu ti ie pou rraîienit pru'i e ni n titre
de cociitécrit migmié pair le'q
('Iiittois. Ile droit dle' ', lbmotillhil, 'l.

camullime. 01r. Ie- l'a. <lit toult à
'heue "e. <s lit rus; i'ex it milt p)asý et

l<' '-l'î<mîsloîi s équmi valenmt
a1 unme iliem'i<tiim. Le' uîs <'ul.4tit-

temrre n'onit emsé 1'il- o s<m m

vive (le M M. lmlv .\ lv'illiîmm ) eSt
ILli il A iglais otté ;méé :les

cm1%i - is , <le caîlii li mm- ji'it L l-tir.
ou11 t été sa isis et lit1 is sus sé1 muem<
.jutste alit moi<mment oùuit. b-laisse- imît-

sublir- imite gr<msýse permt e aux iiti<s
sès. Cepenîdanît l'esprit m'miv<ilia;it

let la romi'r-et limut 'al mitme - 31. MIi-

<ivilus. onmt 'omît rîie a iîlI'm'm la
situtat ion.

1 1 1 . ~. ~ .. s ';1H' mm v C., j t im'ts le- 5<1 l t îi- :itt ,1imm'îsq.

ports vt evil perc-evanît rmîmièelie - cI&( e mflm-m'miei' amirmamil ;m'mm1tî litles taxes imieisiul les et lesý 1o ais-'lni su uîeitlsmmîe
qule ceiux-ci liiINiPi mlais Il- s~il quep î>lm î's<'unmmci

Les fittmeri-c étaienp tale ç;mt trmmmr tals'amsI'-e
goiis le 1ot011' Vi mtois <les po>%4ssemi ms ex plietat t mt-4 iSi iuS a va11 mîtl;'em

naissatit si bmieni 1<ln plf-uts lm iit ' îmm-î le'urm (:'11i11119 ]'m-mm lemmtî- îm
mde pi'piété mqu'elle aim''cltait lm's puséjtott iuiil îmm' ais la

Ilmîitm-s qii *ils, fixatient <1 titi <'utiiiiiiii sititult miii <des fil'ivm'ali; . armmvamits
accormd. leu-trs u!xîlmma)tit iomis imsu- serait tobil i< mli t-l li-m - vl, fi(- 'a -i
tives et qlii sée ilmet -siln t iti éi dîmmî-mes aura-its 1'.apm i; i'it

m'ra t val-îammt dle :; à (; lis en<-m l lltlmmîillîi Ns's r-lm i'mî lu îth -
mtoyenne. t ifis prmimc'iplmilim'mmt Htiml i me' e i

Tlelle était la situ;itiil ont <îtil rami'irmi i <l'ait mu fi'mîii l.-,<<
vic<toire du Ji.aponm surt !a Chinme lit mtcsmus
pa.sser Foi'iiîo)s<' Sous 14. dmntationm. je joi is il ce t';iîîîin mi îieum
A peineu iis.tallés 1<- s administ ra- les txm'aiîsmiti <'uinir ilem- 1

tetrsiuifliii;is mihiè- it îm rgle- 'l~kimet'Iiiimle-elft1<smii<s
tuent sur- les ortlé.ai les ét ramil < 1x7àIsP.

VOUS ACHETEZ
... ETJE VENDSDU...

LS. DESOHENES
MNANIEUR DE COMMERCE

6 1 jobber-ëen ChaussuresVinaiueN 0ErK No0 R~ RUE ST-J EA N

Ai LSTRI1GON

Alf red Robitaille
--- LE SEUL MIINUEfiGTURIER DL VINflIGRL 'EN EliwLroT> fi---

Ejaj.(IL, iIi ;gtIfij rii gi la 4 mIij s,, f s
ehj 1, T- i g 11 1:11i 1j 11 -u=î,iiii

ilILI t 1 51 5 ,- tg < sor- f Jobs p-our Io-m i OoOOir oo

D. W.. ROSS CO., Agents
MONTREAL
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Anriées
1877..
1878..
1879 ...
1880..
1881 .***
1882..
1883.
1884.
18M5
1880.
1887 ...
1888.
1889.
1890....

Takao

En

piscule

313

277
213
18

'4

370

911

759

TamaeuL

En
placide

13,176
13,502
11,048
12,336
9,316
4 .98:1
3,086

443
3

964
2.520
2.873
3 581
6,482

Total

En
pisculs
13,176
13,815
11,111
12,335
9:116
5.210
3,299

461
3

1,334
2,756
3.834
4,176
7,241

VENTES P>AR LE SHÉRIF

Semaine du 6 au 18 octobre 1898

IOITIICT 1RS TROIS4-RIVES

D)ame Julienne Bourq ne v'a. Olivier P>oi-
rier, filsedeoFran çois.

St-Wenrslna.-Un lot le terre situé
au rang d'Aston et désiguné sous le No
229 avec bâtisses.

Vente lo(; oct., à 10 h. a. m., à la porte
de l'église p>aroissiale.

*F. X. 1ionné ' Ephrem Iloude.
St-Léon et Louisevlle.-lo Une por-

tion dle terre à bois mituéà St-Léon, con-
c.ision le Il'ise contenant 30 arpente on
supierficie et désignée sous le No 267 2o
Une terre située à Louiseville conces-
sion du Brûlé désignée sous les Nos 939
et 940.

Vente le 10 oetobre à 10 h, a.m., à la
porte <le 1'égliseSt-Léon pour le No 1 et
le nmôme jour à 2 h. p. m à la porte de
l'église det Louiaeville pour le No 2.

D>ISTICIT l'AItTII A I;IAKA
Louis 0jetan Lambe rat Adolphe Popiin.

St Rosaire de liultitrode. - Les droits
sur le qtuart est du lot No 3 dut 6e rang
et désigné maintenant mous le No 291.

Vente le 6 te-t.,)bre, à 10 he. a.m., à la
porte de l'église paroissiale.

]Elvwn J. Esty et aI va Daniel C. Gage.
Notre D)ame de lBonsecours tle Stuke-

ly.-Un moreeau le terre situé aue 2e
rang et désigné sotus le No 237, conte-
nant 50 acres en superficie.

Vente* le 10 octobre, à 1) h. a. m., à la
porte de l'église paroissiale.

1 4 et Vrs V 1 .F.ý, Ex 14bl(T

1,1 d « A NI V Il It f. i .v Fé Dit %if i.:e,.

St Jérôme et SLe Anne des Plaines. -
Io Une terre située Côte Ste Msrguerite
à St Jérôme et déiignée sous le No 18.
2o ('ne terre s4ituée au même lieu et dé-
signée sous le No 24 avec bâtisses. 3o
Uno terre située au même lieu et dési-
gnée sous le No 20 avec bâtisstes. 4o La
moitié d'une terre à bois désignée sous
le No 451 de Ste Anne des Plaines.

Vente le 10 ortobre, à 10 hà. a.m., pour
les premier, secnds et troisième, à la
porte de l'église St Jérôme, et le même
jour à 2 h. 1) m , à la porte <le l'église, de
Ste Aune des Plaines pour le 4ème im
meuble.

B. L. & I. Vipoad î'i A. Bell & Cie.
St Faustin, Ste Agathie dei; Monts et

St Jérôme.-Vin terrain situé à St Fans-
tin contenant 20 arpents on superficie
avec moulin'& scie et antres bâtisses. 2o
Un autre terrain situé au 5ème rang et
désigné sous; le No 10. contenant 100
arpents on superficie. 3o Un antre ter-

fougères rabougries, quelques herbes :
il a bien fallu pourtant trouver à vivre,
et la faim a créé des rats pêcheurs. Un
habitant des Sorlingues, voulant savoir
comment ces anima-îx pouvaient s'al-
menter, a creusé dans des terriers de
rats établis sur le.q dunes. liya décou-
vert den prnvis;Iôie alimentaires tont à
fait Inattendues sous la forme de crabes

q ni étaient mis on réserve sur des lits
d'al"ues humides : c'est que ces crabes

demeurent bel et bien vivants dans leur
prison. Ce sont les rati qui ont été les

pêcher au bord de la mer, à marée
basse ; lis rapportent leurs pensionnai-
res au te-rrier, mals, pour les empêcher
de s'enfuir, les pêcheurs leur coupent
les pattes tout près du corps : cela bien
entendu, n'empêche pas les crabes d se
porter parfaitement on attendant d 'être
mangés : on sait avec quelle facilité les
crustacés supportent ces amputations
les membres sectionnés repousnt-
même an bout d'un certain temps.

IiWWfllItfl lIITDE Lte SAVON lExtra de T. Blouin & Pili,"vôuiclonsera entièreshfci.SUrEIEUII A TOUT A1UTREL I ellanale,.le à vo(tre épicier. Cetix qtui vendent le caustique cassé devraient
s'adre.ssur àt T. BLOUIN .& CIE, -. L'e bidon breveté quni le co:utîett est une merveille. . .. I)exnandez échuantillonus et nos prix.

Nos voy.ageurs sont muainitenanit sur lit route et vous Viiteront T L UI & i :IElRS 148.148, St-Pa, QuébecR
sous peu. D)onnuez-leur v-os comnîuatitles et vous serez sati4ait. TO* UN&Ce r oc.

~ r~T ~ Si vos dé-sirez a.ssortir votre stock dle C'haussures, écrivez-umoi.
J'ai tous les genres, tontes les qual it és et touts les point s constamment en main.ASSORIu M EN-«:"ý

CHAUSSURES
Chaussures Fines, Légères, Formes Nouvelles

Chaussures Fortes, Solides, Durables
Aussi toujours eii main : Claques, Vernis, Lacets.

NOTRE STOCK DE CHAUSSURES EST LE PLUS GRAND DE LA PROVINCE

Chaussures en Gros J. Ml. BLOIN, st*Iloch, oUg6GG

DISTRICT DE CHICOUTIMI rair situé au Sème rang et désigné sous
Stanislas Picard va Pitre Po n fils et le No 11. contenant 100 acres en superfi-

£mile O OVO, cie. 4o Un autre terrain situé au même
St Gédéon.-Io Le lot de terre *18c du antre terrain situé an même lieu et dé.

10e rang contenant 10 acres en superficie signé sous le No 22, contenant 100 aoreq
avec moulin à scie et autres bàtisses et en superficie. 6o (Un autre terrain situé
moyennant certaines réserves. 2o Le au même lieu étant partie des Nos 22 et
lot No 30a du 2e rang contenant 1110 23 du Sème rang. 7o Un autre terrain
acres en superficie, situé au 5ème rang et désigné sous lb

Vente la 12 octobre, à il h. a. m., à la No 7, comprenant 100 acres en super-
porte de l'église paroissiale, fiole. Bo Un terrain situé au mômne

DIRTRICT DE KAMOURASKA lieu, désigné sous le No 8 et com-
Dame Emilie Pelletier, épos de Hor- prenant 101) acres. 9o Un terrain situé

miedas Pelletier vie. Paul Pelletier au même lieu et désigné sous le No 9
filsd'Hooré.contenant 100 acres. 10o Un terrain
filed'Hooré.situé à St.Agathe des Montis, désigné

Notre-Dame du Lar.-Une terre située sous le No 9 du 1er rang contenant
au lier rang étant partie sud du lot NO 20.000 pieds en superficie avec pouvoir
4 contenlant 39 RrPett en steu-rflilvee d beau et dilgu. uto %U autre ter-raIn
bàtisesf. situé au même endroit et désigné sono

Vente le 9 octobre, à 10 h. a.m., à la les Nos 12.55 et 56 du 4ème rang conte-
porte de l'église paroissiale. nant 10460 pieds en superficie. 12o Un

DlSTRICT DE TERREBONNE. terrain situé à Shawbridgo e t étant par-
Philias Desormeasix .a Isaac Zotique tie du No 355 contenant 16,000 pieds en

Ouellette. superficie.
St-A gathe dei; Mont. - Un emplace- Vente le 9 ct.. aS hl a. m.. à la porte

mente stué ais 4e rang formant partie d u de Il'él.etoiudS.asip
No6 vcbâtisies. les immeubles on lier, 2e, 3e, 4e, Se, 6ie,

V.No le 9 cobeà . .C,àl 7e, Se et 9a lieu le même jour à 3 h. p.m.
pete e 'gls octoeque. pm, à la porte de l'église do St-Agathe des

port del'élisecatoliue.Monte pour les Immeubles en 10ème et
Amable Bernard va. Edouard Ladouceur 11ème lieu et le 10 octobre à 9 h. a. m. à

et ai la porte de l'église St-Jérôme pour
St.l>hillppe d'Argenteuil. - Un mor- l'immeuble en 12ème lieu.

ceau de terre situé canton Chathamn et
formant partie du lot 315 avec bâtisses. La nécéssité est une grande éduca-

V'ente le 12 ct , à 11leh. a. m., à la porte trice, et on voici une nouvelle preuve.
de l'église catholique du village. Les rats des lls Sorlin gues sont abon-

Ferdinand Beauchamp vs Ovide dants même dans les tlots inhabités et
Desjardins. déserts où Il n'y a que des mousses, des
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wouD IEIIX C3O»lMÀWoe«
Noa P'rix Coitritnt.a mont rt-v4I itaia"a c*ha e memintI. ('at prix nouai sont fouîrnisi pour ê'tre liubliAi. par lesi îîiilleîrema iiiii.in'a qlîri.. *laqaia làgîit. : il-. iînt iousr

lesa qujalités et le quîanttitea qu amt v'.uri ordinaire dasl- t.rittijaiiln. .- it ne lu inarf'ha.nd du ti>vol'. t 1". tn raui de detaatl. ail N qltata. ý ai % et
1'l M"tu1 ,ait7aillhe. &tmvsqit Y Rt TMt em.on ta ji) cal i c est fait tment ion. t peuit ganrieiiont avl'hter A tit--l l-eur miarchea oit pirenant -it. tieti
q iint il es is<au itU<ufiptitnt.

Tou- la.. tari x maent ct'u x fil, soain'tIa'. esn gî'nral es aucune muaison ois inan îitct ti re, ni> la' poui %,oir ale' les it'aînga'r at mse a%. fini libre- luta iir ai '..i prailirn
nittrehitnd iit' qui mont uîltr.. eta'i moiti main propgre note% a tIa lm% roplre' raîaa'alht' iiI<aat ii rat'.a.ri la. diroit lit% rit ai .- ra'.ii l'iaA

entlîtiii r sit îaraiit poltir tromtipe.r le' pubic.

PRIX COUltANT8 -. TnmCAt. lvati 0411Klti 18w51

Allumettes.

Taltecrph. la cal.......... $3.511
Tiqer '. :..... 11Telephone 3i -ti

Parler ...... t 73
1b'rat piia < lala<uii et ?ce,' aet

inaaa., pm-a raiaa..' poaur . eaaixécrt ri
au des' e.aust. ass'ortieNs nie.

Robert Urtio aL' Co.. aget1

$iîaily Nia 9. grossi'e 2 On)

Tîic'r ~ 2 5ou
I ' 200

Articles divers.

Briqueso à couteaux. doit $0 M3 0 174
Bouchonas conmmunm gr O tA 0 30
Pietà Parisien . .-........ O Il O 13
BrIaleurs pour lampes

NO 1,dot ..... ....... ot 0 i31on
\O 2.........000 0 73

N 03. 0 M 0 070
Bougie Parafne. lis,.... <II il 0 I

.London Spart».O 0t 1O loi
Câble coton à Po., lbI.... 0 13i4 O Il

Manilla.lII...0 12 014i
Sisal, lbI...........O0 oi 0 14
Jute IIIb.......... 0 intjO09

Cndefles qit, litb... O 000 00Oî
Cartes à jouer, do%?... 025 3 50
Eplingle à lnge bt- àgr 00où0 060

3 fil. . filai.
Ficelles ....30 pieds - .. 040 t> 70

t0 .0 50 0 k)
18* .. 0 60 120
60 .... 0 75 1 13
72 .... 09) 1 (W

100 .123i 1t0
Graissa- (l canari, lb. 03 tri N(

canari pan.. Ib.. n se; 1) (
chânvre.)b ... O0 ):14 0N
Rapee III.......0 0 0 07

Lefaaia c'oncentré, cot»... O 3>0 O 40
5I~he&lapcar.... 0 65 0 70

-%lchs lmptsý1 .. 0 16 "i20
No. 2.. 0 11 015li
No. 3.. 0 12 0 13

Cafés.

Cafés rôtq.

Standard Java..........
bld Oov. ,. .... ...
Iniperial le .. ....
Arabian %locha.........
Paire .. . ... . . .

Satandard Java et NMocha..
()Ici 00v. Java et Mocha..
jiava. Shttings ..........
Jiiaïque ..............
Zll'rêi~a. bo '... ....
l'i ..... ... .......... ...

3

32]c

34e
27 c
2'1îc

chocolats et Cacaos.

cacaosi Cotra a.
Ilygla'nique, en tins de lb dz 3 75

Keienee cacao. non sucre. ýa. al z 1 tii
etvrSiiid''.ti d btz 2 25

Chaocolatsi Caran:

Freitîl 1 ha.înd f; all. 12 litai,
jueen's dempie. i etI ji l 1) (a Il

7alexiran Vanilla, j <.t J. la Ili., 0 :1
Partia'a.n. effort

t . a .c la Ilb ... 0 :t»

lb>) n ail îv>. i e~t 1. la Ili. . . t> 3-b
chocolalo. icing itii<. 11lb. lit dz. 2 M3

Pa.arl ilk Icing 1î,
Whitei lcing 1 1

Cacan Ioertr« ira"aaJlc.
Robart <Jrru if t 'o . auni.

l'etltien bottes ............ allez, I 6

l hs... . . ... Alat 2 40.
14 . . .. .,.fl

t i 'a , Diaîîîoît - Il.t t 21
Queen _. Ili a t u

b'el..r lalia
Choc'olat. quîalité No 1. lbs

3lbII.
Cacao, boite i lbt.........

Choc'olat Ph,'.
Caracas i boite de 6 Ibo lit I
Vanille j lit I
Uold %Itdai isucré) tt la I
Pur non sucré j .... lis 1
Diamond i et> lit i
.Nonogrbm Jd dlv." la I

Cacao M-y.

Concentré ij 411li botte- cl"i daiz
Hlomiéopathique ibte 1ià lhsa li

j hte 12 lbailtîllIl

Con*iturefs et Gelées

Confitures :

<) 27)

112

ai 2

le 2t

2 Il,
le:c

Croisas et Blackwell, dot.. 1.90 à 2.50

D)e Michel Lefebvre det :
Canhstres de I et 2 Ibm. .... la lb. 0 13

do 3. 4 et5 Ibo. 0 012
do 8. 7etl10Ibo. :' 0 11

Seaux de7 Ib.........lalis. 0 12
do il .I............01Ili
do 28 ............. 01il

Tumbleradegonces.. .ladouz. $1 25
do del1111.......' 2 25

lie A. C. Dioaaue:
Cianistrea, de 1 lb ....... .douz 1 50

du de 2lb ....... .douz 26(M

or léest

Cintatres die 1 et 2 Ibs ... lIa lit. O Il
ai0 3, lt 5 Ibo ý' 1 [0
do 1117 et 10 bo.* OIl 1Seaux de 7 Ibm ......... la L. O 10

do ilIl - i..... :: 0
do 358.. .... .......i 0(6

Tunîbloes de 8 onces,. la douz. $l 26
do deo11 . .. 22

Ta>ia. rim de (thI.. 13vrd't. tele 1 20
Conserves aliment&ires.

Blé d.Ïnd» .... 2 li.doz. 0 Ii <il7.
Yarinoum.hjîia" 0tmj it
Windsor - 0 70 1)

Hoegg Haleed Seangl .. I 2' I 2e4
Windsaor 1 IN 1i 25
Haricots de BoistIon 2.~ 181 2 2à
Pois canadiens 2 lb. 0 Gà ît.'(ih)
l'uti.m puis français - -boite 111 t> il

Iliti, liait. 1O î: i Il
extra fin@. bolta t 13 là 0 i

leextramurOins O I7 fi Il
Tomates .. do,.. 0 i3 O II)
Hlaricots '.'rtis . .. 7» a0i M5
Chaimpignons la boitai 0titIIl 21
Truffes 1< .... 4go5 o
Olives Pintai............" -.1) 5 Se

Ciîtrillesa, 3 Ibs ........... i<j%)
Asperngesa 1. IK) " i I.O

Ananas. 2 et 24 Ibm... iian,. 2 Ili 2 3
lliueta, 2 lbo.......... 'a.I"raims.2 Ibo.......t I fi.' I a.î

J"rtîiih iiae. 2 Ibm 1 a;) I
Pêcýhes. 2 Ibo ........... I 1-0 t10

. 3 Ib............24 ?oh>.
Poires, 2 Ibm ........... I1f;- 2 tala

.. bo . .......... . 22 >1 1(
poIIIýn i . .... .. I i>î I !11

2 119 ' . 01< toi 0 -,

Prunes.,2 Ibo......... .I1 1;5 1 !a

Poissions:
Clame,1i............ dois. 1.1 2 si
Homards boite rondc.. 1 M0 2 11)

boite plate. .2 501 2 1
Huîtres. 111 lb........d ai 30 1 iii

.. 2"... ........ 2 2402 10)
Maquereau...........1 30 1 in>
Sardines j trançai.es. boit e til 91 25

françaius. Il 016 O 315
Salts (~ipertana dg%.. 0 Y)0 oi
Saumon hotte ronde 1 25 loi

pla.te 1 I5) I 75
Harens marnés... i go I &5
4ncheoi............... 3 l 0 Alf
Hare'ngafux Tomuates I '.5 I ai
Anahiai (à l'huile. ... 3 25i I 'i
Sardlines Rtoyan à la
V'ate'l. .............. 0 (> 0 ].a

Sardin.ai Royan a la
Slordei±aîq...... .i <> l) I.1
on la Vatel, arre 0(40 4117i

spéolaltas de W. alark.

l<ta'aat. a .aaa I lIt 21 a 1.1(2
a; 62Il. la

t tit~liiat.........12 .. - Ili

Ili ta1' t Inaau.1 tal

r .1 ai
Ilt *l 1 2...... .i>

1 i 2.. g

xitl ..Iatî rapt! .' 2 '' 1. 2 2
1 ; 12 10)m

.a a. Iliti.Il 1 1 . Ill
sai.r iaaal t 2..... <

.Ii lt,l -1 1ila 1îa(...... ..... d a

* 2 62

unirai t.~i h'.. ait ta.
Pî'ra6i-t~

'tait li*
aI Iiiiaila.tia

Sîîîî1aîa i r

11.L lai t .

lai

i ttt.(iataa'ala

G lua iaii t. t

La.inaîîîîî., lIs

.iatha.iiic la

t 'aiméîa~aal ii r

.tiairalin... IL hh1 hi 1 c'îaisise

1 'inaes enaconsterve:
Corned laice, 1 lb1.

i Iboi. ... ...
<1 litas

illits! ....

ai t i (di
il flN 1 i: a
ait ile li
fîi t 3 . 0

.doz. 1 2l 1 :ta
ai>e 23.5
t)il 9 i l
0 1<6 7 fi',

C HOC OLAT EN VENTE PARTOUT.

AGENTS, .CACAO FRY
D. MASSON cg CIE, MONTRER.I

Ce X. THANCHEMONTAGNE'
EN MINS: IMPORTATEUR DE DRAPERIES FRANCAISES, ANGLAISES ET ECOSSAISES.

TOUJOURS ENMIS eaver, vénaitien, Melston, Chevioats, Draps et Caulirs noirs,FTrezeTweeds pour Habits. Plardessus et Pantalons
couleur et noir. Berge. noireals et couleur, Foaurnitures pouir Marchands - Taillurs et Tweeds Canadiens

..... ........ E o.......No 67~ rue St-Jacques, MONTREAL


